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SHUM, le tartare, était
dans un grand embarras; il

avait laissé s'évader le petit tigre
de Kublai Khan.

Ses compagnons se racontèrent
de l'un à l'autre sa mésaventure:
ils n'enviaient pas son sort, Cere
tains l’acceptaient avec humeur:
“Ce n'est que juste”, disaient-ils.

“Ti battait sans cesse lu pauvre
bite, 11 lui avait placé au cou
un collier beaucoup trop étroit,
Le tigre s'est vengé; dorénavant,
"Tee Shum ne verra plus que d'un
oeil”,

Le petit tigre était le favori du
Khan; Tse Bhum se mit donc ea
coute pour le retrouver. II était
bien résolu à remuer chaque pouce
de terrain. “Je n'al plus qu'un
oell”, se disalt-il, "mais cet oeil
unique fouillera tous ies colns et
recoins des montagnes et de la
brousse. Je finlirai bien par mettre
La main sur l'animal”
Durant ce temps, le jeune fau-

ve erralt dans la montagne; à
Theure où Tse Shum lo cherchait
partout dans les parages, il péné-
trait timidement dans une pro
fonde caverne.
Ses yeux habitués au soleil, au

grand air, ne virent d'abord rlen
Mais li distingua bientôt une for-
me puissante, silhouette tapis
dans la profondeur des ténèbres.

C'était une tigresse; il vit bien-
tôt à sos côtés, deux jeunes tigres.
La femelle acruta attentivoment
le museau du nouveau venu,

Elie ne semblait pas hostile;
après l'avoir reniflé de haut en
bas, elie lul administra un amical
soup de pati qui out le résultat

Khan
{Par Charles NOLLET, collaboration
, apéciale à la “Patrie”).
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de le renverser violemment par
terre. Ne voulant pas avoir d'au

tres manifestations d'amitié de la
tigresse, le jeune fauve se réfugia
dans le fond de la caverne.
A ce moment, une autre puis

sante forme bouchait l'issue de la
caverne; c'était le mâle qui rem
trait
— Quel est cé nouveau venu?

exprima son grognement A ls
dresse de sa femelle,
Les explications de Ia tigresse

ne semblèrent pas le satisfaire
tout d'abord; Il s'approcha du jeu-
ne animal, le flaira consclenciew
sement,

Puis, sans avertissement d'au
eune sorte, il leva sa puissante me-
notte. Le petit tigre n’était pas dés
pourvu d'esprit belliqueux.

Il fit mina lui-même de lever la
patte; mais ce n’était qu'une vel-

lélté de bravoure. Il #e rendait
blen compte, le pauvre, qu'il n'a
vait aucune chance.
Aussi avant que la gigantesque

patte eut le temps de retomber, 11
avait cherché refuge parmi les
proptes petits du fauve. Celul-el
ne pouvait décemment frapper sn
propre progéniture,

Il s'arrêta; mals, rusé comme
tous ses congénères, L murmura
quelques râles qui, dans le code
des tigres, signifiaient aux petits
de le remplacer là où il ne pouvait
atteindre l'intrus.

C'est bien ce qui arriva: les pe-
tite tigres, qui étaient tout’ de
mème plus robustes que cell que
le Khan appelait Tout Petit se
mirent à jouer avec le jeune fat
ve

  

Mais Tout Petit ne s'en émut
point; il se rappelait suffisam-

ment l'amertume de son séjour
chez les hommes qu'il lui était ine
différent d'encaisser quelques more
sures A son retour avec lez siens

D'ailleurs, après quelques jours,
1a famille de félina l’adopts com-
me un des siens; ce fut pour lui
une excellente formation.
Un soir, il errait dans la monts

gne en compagnie de la tigresse
lorsqu'une grosse pierre dévala
soudainement et atteignit la fe-
mells sur ls tête. Elle n'en revint
pas
Tout Petit resta à ses côtés jus-

qu'au dernier moment: 1! tenta
tout pour In ranimer, 11 lui pro.
digua ses consolations et vellla

sur son agonie. Quand ce fut fini,
11 ressentit en lul ce douloureux
sentiment de l'isolement. 11 était
orphelin pour de bon.

Seul dans la brousse! Seul pour
défendre sa peau! Il avait grandi

depuis les premiers jours de son
évasion; son corps de félin avait
maintenant pris des proportions
assez Imposantes.

Quand il commença À faire la
chasse, 11 constata vite qu’il man-
quait véritablement d'entraine-
ment. Apercevant un daim à une
certaine distance, il s'approcha à
pas furtife jusque dans un feuil-

lage.
Mals ses pieds étuient encore

très lourds; avant qu'il eut le
temps de bondir, le léger animal
l'avait découvert et avait pris la
poudre d'escampette. Cela ne déçut
point Tout Petit; LI s'y attendait
inexpérimenté qu'il était,

Le jeune tigre fonça
impétueusement sur le
léopard et l’envoya rou-
ler par terre. Il avait
maintenant récupéré sa
confiance en lui-même.

Un peu plus tard, Tout Petit vit
un superbe léopard qui tenait
des bribes de chair du daim fugi-
tif. Celui-là avait eu plus d'astuce;
D avait aussi plus d'expérience.
Mais Tout Petit n'avait pas fini

ees aventures ce jour-là; bien repu,

le léopard semblait chercher que-
relle. Dès qu'il vit le jeune tigre,
il lui courut après

Loin de s'enfuir, le félin tui fit
face courageusement; il savait
qu'il n'avait aucune chance, mais

11 comptait sur un moment de dis

traction possible du léopard pour
peut-être Jui ravir sa proie, c'est-
à-dire la chair du daim.
Le léopard a'avança, conflant

en lultmême; dans un geste ma-
chinal de défense, Tout Petit leva
Ja patte pour parer le coup du
léopard. À sa grande suPprise, aus
sitôt atteint, son adversaire fit une
plrouette magistrale et croula au
sol.
Durant les quelques secondes

que le léopard prit avant de re-
mettre de l’ordre dans ses “ins-
tincta”, Tout Petit vit en un
éclair quelle force était la sienns.
Force qu'il n'avait jamais soup-

çonnée jusqu'alors! Force qui lui
ouvrait maintenant de nouveaux
horizons,
Muni d'une assurance toute

neuve, Tout Petit prit à son tour
l'offensive; mails le léonard ne dé-
manda pas son resto. Quand Ii vit
l'autre s'approcher, il prit la fuite,
Le tigre ne le poursuivit pas:

le butin qu'il obtenait aussi fa-
cllement lui suffisait pour l'ins
tant. Il dévora à belles denta la
chair du daim.

  En s’éveillant Je lendemain me
tin, Tout Petit jeta un regard
amoureux sur ses puissants muse

cles; Il les tata, fit reluire ses pate
tes au soleil, Cetta arme qujl ve
nait de découvrir allait lui offriæ
ane nouvelle vie, dorénavant.
Les terrains qu'habitait Tout

Petit étaient, on le conçoit, fort
difficiles et fort accidentés N y
avait pentes et ravins, vallées et
gorges, monts et plaines, cours

d'eau rapides, et tout le reste.
La première chose qu'il fit par

ensuite fut de s’habituer A saus
ter; iI maitrisa vite cette facuité
de bondir à plusieurs pieds de diss
tance. De pius en plus, il deves

nait léger sur ses pattes.
Son combat suivant fut avec us

sanglier sauvage, féroce bête qui
ne connalt pas la peur. Celui-ci
était au moins de tailie égale avee
le tigre; il avait de plus la ruse et
la science du combat.
Quand Tout Petit bondit avee

audace sur la bête, celle-ci l'évie
ta par un bond rapide et lui la
boura le corps de ses défenses.
Tout Petit aentit le liquide
chaud lui courir sur l'échine.
Un autre violent coup du sam

glier lui fit jaillir le sang du vie
sage; cela eut pour résultat de
le faire mettre sur la défensive
pour la première fois depuis quels
ques jours.

A ce moment, le sanglier juges

que c'était à lui d'attaquer; en un
éclair, il bondit. Mais Tout Petit
quoique blessé, attendait le coup
et l'esquiva habilement. Il fit un
prodigieux bond vertical, lès dé-
fenses du sanglier ne réussissant
qu'à effleurer le bas do son vem-

tre.
Mais Tout Petit n'avait pas pers

du de temps; en mème temps qu’

sautalt, sa gueule donnait à pleis

nes dents dans le cou massif de ie
bite. Une fois que les dents du
tigre se refermaient dans Ia chaley
it n’était pas facile de les dem
serrer,

(Suite à la page 15)
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Comme les ames
 

Mes invités étaient partis: je revivais les bonnes minutes de leur pré-
œnce foui en regardant mourir deux petites bougies mur leur piédestal
ambré.

Leur flamme m'ettirait.
L'une se coneumait en se lordar( sur sa tige: on aurait dit qu'elle

cherchait à s'évader, s'arracher du corps de cire qui la retenait et la for-
gail à se dépermer jusqu'à la fin. Elle ne se donnait que par soubresauts;
um instant, elle se reposait, puis elle recommancait sa lutte, s'agitant com
me l'oiseau qui bat en vain de l'aile dans sa cage close.

L'autre bougie s'en allait paisiblement. Sa flamme montait droite,
” amns révolte. Parfois, elle trembloiait un peu mais elle se reprenait amsitôt
ei continuait de se consumer sars désespoir. comme le première.

En s'épaisont de façon si différente, toutes les deux en sont venue à
mourir eprès avoir accompli leur heœmble destinée—celle d'offrir m peu
de beauté à une fête intime.

Et les deux petites beugies m'ont fai! songer aux âmez qui s'en vont
aw le chemin de la vie.

Les unes soni toujours en désarvei; elles s'agitent, se lourmentent, se
désespérent toute lew vie. Elles concentrent leur force morale pour fuir
da douleur, se soustraire à leurs obligations, s'affranchèr de leur destinée.
Et comme les oiseaux qui se meuririssen( aux barreaux de leur prison, elles
s'affolent of 2 blessemt davaniage aux bulles et aux déboires inéviia-
bles à toute existence.

Les autres connaissent aussi les épreuves et les lourds devoirs mais
leur vaillance les garde screines. Elles ne fmrmurentpas, ne 36 révoltent
pas, elles acceptent tout bravement, s'appliquant à tirer le meilleur parti
deleur sert, si triste soit-il. Contraire-

à leurs soeurs, cles se dépen-
otpu fruit, se domment en rayon-
wantet il me semble qu'elles dowent
partir plus heurcuses…

Née Daeaue
 

Ah! si j'avais une

maison de campagne!
 

Et si vous ne l'avez pas, Vous en
wôvez Vous voyez renaître le pria-
temps avec un soupit: “Ah! ai j'a-
vais ve maison à ia campagne.
Une maison petite et claire, au mi
Meu d'un jardin, une maison gen-
tile ot modeste mais dont les fe-
Bêtres a’ouvrent toutes zur des prés
ou des arbres; où il n'y ait pas un
côté rue et un côté cour; où le so-
Dei entre au gré de sa course et
mon su hasard des maisons d'en
face, toujours trop Hautes; une pe-
tite maison avec un jardin oh mon
mar! se reposerait. où mes enfants
pourraient courir partout sans que

Je m'inquiète, où je retrouverais
bem beaux gestes que l'on désap-
prend à la ville; étendre la lessive
wu soleil sur une longue corde fixée
à deux arbres... cuelllir au jardin
Len légumes de ia soupe et les her-

bes du rôti... cuet\iir an potager,
sous les feuilles où elles se cachent
les fraises, et au poulméller, tièdes
encore, les oeufs au toucher ru-
Gueux; une maison de campagne
où mes amis guériraisnt de s'étlo-
Ber en ville...”
Et si vous l'avez, connaissez-vous

Sen votre bonheur?

VIE A LA CAMPAGNE,
VACANCES

Crest un peu en artiste qu'il vous

éaut conduire ls rois que vous
passez à A campagne. dane cetle
maison qui est votre repos, Volre
Sole et votre santé.

Vous n'y passez pes toute l'an-

Mée, puisque vous habitez la ville,
puisque cette petite madson repré-
Bente vos vacances, Mais dès que
vous avez poussé la barrière du
Jardin, qui crie un peu. — c'est sa
façon de vous saluer, — dès que
Les chères odeurs du jardin et de
Ba maison se sont emparées de vous,
vous leur appartenez. Vous rode-
venez simple et reprenez goût aux
choses grandes et qui ne pament

. Vous retrouvez le chemin de
petite égHse de vidage, recn-

paleses les saisons, et réapprencz
Sa douceur du soleil de printemps,
Ma musique de la pluie et calle du
vent.
Mais aussi, comme vous êtes une

Same de la ville”, vous ne perdez
pas le sens du raffinement sous

Et vous faites donner à votre pe-
tite maison som maximum Te
beauté.
Vous vous leves tôt et dresses leo

couvert au jardin, sous un por

mier. La nappe est couverte de car-
reaux ot si, Chez vous, ils rappe-

laient les couleurs des murs et des
sièges de votre salle à manger, ici
ce sont celles du ciel, de l'herbe et
des fleurs. Dans un grand pot rus-

tique, le jait mousseux; dans un
ravier fleuri, le beurre; dans de pe-
tits pots de grès, le miel d'un ru-
cher volsin et les confitures que
vous fites en été. Le pain est une
large miche de la veille et les en-
fants se délectent des grandes
tranches beurrées, rougies de gro-
seille en gelée, dorées de mirabel-
les toutes rondes.
C'est votre premier repas, votre

premier contact avec le jardin, le

soleil, le silence vibrant du matin.

PROGRAMME DE LA JOURNEE

Toute votre journée va s'écouler
dans la même harmonie, faite de
travail Joyeux et de repos. B'il
pleut vous allumerez peut-être une

flambée, — encore une joie que les
villes nous ont prise, — vous ferez

votre correspondance, tirerez l'al-
guille, tricoterez, mettrez un disque
où prendrez un livre. Et vous sa-
vourerez ia joie d'avoir votre mari
et vos enfants autour de vous et
resterez parfois un long moment,

Vaiguille immobile, à écouter la
plule tomber sur les feuilles de
lilas,

Is raffinement, à la campagne,

est aussi nécessaire qu'en ville et
donne les mêmes satisfactions. I)
est faitgle moyens simples et d'au-
tant plus amusant que rien ne vous

l'impose. Soyez raffinée en tout ;
ne vous permettez ni une tenue né-
gligée, ni des cheveux en désordre,
ni unc propreté douteuse. Mais,
direz-vous, on se salit à arracher
la mauvaise herbe, — la mervelileu-
se gymnastique, les merveilleuses
courbatures! — À s'occuper des
poules... On se saltt ? Pourquoi ?
Pour tous ces travaux, vous porte-

rez une salopette de mécanicien ou
bien, ce qui est plus seyant et vous
fera ressembler A une grande en-
fant, un pantalon de totle à bretel-
les, accompagné, selon Je temps,

d'une blouse de laine ou de toile.
Et vous porterez des gants, Cein va
de soi...
Jusque dans les moindres détails,

votre maison reflétera votre goût
de la perfection. De fraiches cre- prétend.

les obligations mondaines. tonnes habilieront vos fauteuils de

113 ROGIER)
Lise Lanoix. — Je guprose que

ce nom est un pseuvo puisque vous

ne m'en donnez pas d'autre. Je

et passer au rang ds celles qui
n'ont plus de nom. Vous êtes amsez
intelligente pour voie la marge
tre tes deux extrêmes. C'est votre
timidité peut-être qui vous fait pa-

votre autre pseudo, que je vous at-
tendais de tout mon cour. Vous
avez dû manquer ce courmrr... Je
vous fais envoyer aujourd'hui mé

Deau, et je ré-adresse i cette dee
mière votre lettre pour elle. Merci
des bons voeux, je vous fais Jes

Yans.— Votre merci pour le mena
de Première Communion publié &
votre intention arrive comme je

dans ia page du mmodi, ce sera
dana celle du dimanche. Vous êtes
bien

Maman de Jenée. — Quand tout
semble contribuer à mous démora-
Maer, il faut accrocher som Ame i
un clou et fixer ce clou tréw haut,
disait Yvette Guilbert. Aceroches
3e vôtre, el haut, # haut, près de
ce petit enfant vôtre, près du bon-
heur qui vous est dû et que vous
retrouverez si vous continues à ‘ut-
ter vaillamment, et ne la laissez
pes descendre. Qu'importe les re
vers physiques, ai vous gardez

votre courage vivant, vous vain-
crez pour sûr. Votre melileur toni-
que, c'est votre force morale. Fou-
tes sortes de bonnes choses pour

vous et les chers anges gardiens
Qui veillent aur vous.

Hélène PREZFAU.

 

Baleté; des rideaux blancs, froncés,
volantés, encadreront les fenêtres
mais n'en masqueront pas la vue;

le soleil glissera sur des parquets
bien cirés et, dans des caisses pein-
tes en vert ou en gris, chanteront

aux fenétres les tulipes et les nar-
clases.

Dans cette malson charmante,
comment ne pas être désireuæ de
faire venir vos amis ?

VOS AMIS FT VOUS

Mais quels amis allez-vous invi-
ter ?

Ici encore c'est un désir d'harmo-
nie qui va incliner votre choix vers
les uns ou vers les autres. Qui se
ressemble... dit le proverbe, s’as-|
semble. Mais sait-on toujours qui
ger les jours lumineux de ces semai-
ger les jours lumineux de ces se-
nes, de ces mois de campagne avec

des relations mondaines qui nevous
ressemblent que lorsque vous avez,

vous aussi, cet état d’esprit ? Allez-
vous inviter un couple dont le mari
ne saura de libérer des soucis d'af-
faires, que votre mari, & vous, 8
laissé avec soulagement dé l'autre
côté du portrait ?

  Cholsisses vos amis pormi les

 

 
  
 

i £
vie: cholsissez-les parmi les quel-

êtres intelligents que vous con-

naissez, dont l'esprit est assez di-

vers, ja nature assez riche pour
qu’il soit possible de passer avec
eux quelques jours libérés de ce que
les gens des villes — Jes pauvres !
— appellent les “distractions”.

VOS DEVOIES ENVERS EUX

Sachez d'abord ce qu'ils viennent
cherche auprès de vous: la paix
des champs ? Laissez-les la trouver
seuls, s'ils'le désirent. Ne les obli-
gez pas, le matin, à se trouver prêts
pour Fheure sacro-sainte du petit

déjeuner. S'ils aiment partir à l'au-
be, se promener au petit bonheur —

lequel est grand — et déjeuner d'un
bol de lait dans une ferme ? Vous
pensez peut-être qu'ils sont un peu
“sans-géne”? Mais sl vous étiez l'a-
mie idéale capable de le compren-
dre ?

81, au contraire, ils sont fatigués
et s'il suffit que ie coq chante, que

le jardin s'éveille, que le chlen bon.
disse vers vous au petit matin pour
que le sommeil les prenne ? Vous
n'allez pas les appeler, déchirant
en deux lambeaux leur plus beau

rêve, aous le prétexte que le café
refroidit ?
Donc, votre premier devoir est de

leur donner une entière liberté, de
n’attendre d'eux que leur propre
plaisir,
Mais peut-être voudront-ils vous

alder dans voa travaux, dirons-ils
qu'ils adorent le jardinage et que
rie nne les intéresse comme de pe-
ler les légumes ? Ne les découragez
pas, mals ne leur faites pas croire
qu’il soit indispensable qu'ils ter.
minent tout ouvrage commencé. Ce
n’est pas seulement avec le la bon-
ne volonté que l’on travaille à la
campagne, et ils ne vous apportent
guère que cela. Laissez-les 2e croire
utiles, oui, mais n'en attendez au-
cune aide véritable. Peut-être, si
vous avez cet état d’esprit, aurez-
vous des surprises agréables.
Veillés à leur confort et ne les

près vous-même. Qu'il

i

 

 

 

 Jugs pas Capris
7 ak Sowjourn, prêtes à flamber,

 

 

des bâches dans la cheminée de
leur chambre. Qu'il y ait une bouil-
lotte, le soir, dans le lit et suffisam-
ment de couvertures. On ne pense
jamais trop aux gens frileux et
presque tous les citadins le sont.

Qu'ils trouvent dans leur chame
bre “tout ce qu'il faut pour écrire”.
Et st, après le déjeuner, ils mon-
tent pour faire leur correspondan-

ce, gardez-vous de leur offrir en-
suite ge mottre le courrier à la
poste. SI vraiment ils ont écrit des
lettres, Ils vous le feront savoir.
Et st, au bout de quelquez jours,

!ls parlent de partir, et si voue ai-
mez leur présence, dites : “Déjà ?.
Peut-être, si leur résolution n'était
que discrétion, saurez-vous la faire
fléchir.
Je vous souhaite d’avoir de ces

amis que l'on voit arriver avec joie

et que l'on désire retenir et de par-

tager avec eux les plus pures joies

de votre petite maison, les plus
anines, les plus vraies...
Æt d'avoir cette maison dont

vous rêvez ‘ut-itre.…

La marchandede journaux

Enfoule dans son kiosque mo-
deste, elle ressemble Un peu à un
diable dans sa boite, mais c'est
un diable que j'aime bien !
Ma marchande de journaux est

si vieñle qu'il me plait d'imaginer

qu'elle aura bientôt cent ans et
qu'elle est un peu fée.
D'une fée, elle a bien en effet,

l'omniscience. Parce qu'elle lt
tout ce qu'elle vend, elle sait tout.
Dès qu'elle me voit, chaque Jour,
avant même de me tendre mon
journal, elle me renseigne:
~Les nouvelles sont excellentes,

aujourd'hui,
A moins qu’elle ne me prévien-

ne charitablement que les événe-
ments sont exécrables et que je

monde est À l'envers !
Ma marchande de journaux fait

partie de ma vie, c'est peut-être
pour cc'a que je l'aime autant.
Et eda est sl naive, avec cela.

(Suite à Le page 10)
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Il faut d'abord

s'acheter des agrès.
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Les Canadjens-francais sont unanimes à quela “Patrie”du Diman-
che est un journal complet qu’il faut lire pour être bien renseignés. Ses illus-
trations comme ses articles suscitent partout le plus vif intérêt.
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be Nous travaille- )
ni rions bien fort sl :
38 nous ne faisions ]
=; pas la pêche pour
KA nous amuser.

y amuserons
pas.

3 Puisquo tu le dé-
WY sires, tu peux cone

tinuer à pêcher.
Quant à moi, je vais

i dormir un peu.
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th sers tout ragaillardi. Viens-

' à t'en Jeannot. Nous partons

 

  

    

Un beau 7
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de l'avais mis dans fa ch
didre pour lui permettre

de vivre.

 

  
Voilà qui est fait.
Vous avez avalé mon

poisson.
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Tenez votre
bouche ouverte.   Et le petit poisson,

11 faut un appit
pour prendre du

   

    

  

    

 

tir dans votro estomag
après avoir passé sa

vie dans un lac?

   
J'aime mieux garder
un chien, mais d'un
autre coté les pois-
sons coûtent moins

cher à nourrir

Mais it doit être difficile
d'enseigner à un poisson =
à aboyer pour chasser

les voleurs.

‘

   | Je ne comprends pas
pourquoi Jeannot veut

garder ce petit
poisson. °

   

  

 

      
 

 

  
 

La PATRIE du Dimanche a pris un essor extraordinaire : on se dispute la
lecture des quatre sections intéressantes dont se compose ce journal moderne.

Ne manquez pas de la lire chaque semaine.
  
  

comment peut-ilsosem M -

   

   



 

J

3 -

{
à

 

LA PATRIE, SAMEDI fo JUIN 1940 © °

 

JEANNINE
PATAUD  

Jal peine à \ C'est
en croire Mes yeux. ; magnifique.
Tiens, un autre
puits artésien,

 

 

 

   

  

Je suis peut-être difficile mais
cela me fait queique chose que
de voir mon désert pacifique
devenu une véritable piscine.

 

  

 

  

  
  

  

  

  

  

  

  

Bonjour, Mme Lopin. On dirait
que nous vivons dans un conte de
fées. On ne voit plus de sable
autour de la maison maintenant et
vous avez un beau jardin.

  

       

J'ai peine à y
croire. Bientôt #
y aura des salons
de beauté et un

Oui,& vois
l'auto. On dirait
un insecte qui
rampe sur le soi.

    

 

 

 

 

 

  Tu peux le garder, Jacqueline. J'al
beaucoup d'autres chapeaux et j'an-
verrai un beau costume de bouvier
a ton petit frère.  

 

 

  

Je suis une orpheline, moi aussi, comme vous deux,
J'ai habité avec Mme Lepin et Mme Lanoir, qui ont
6té trés bonnes pour moi, tout comme seraient vos

parents si vous les aviez encore,

 

   

    
   

Ca serait bien fin s'il y avait pl
de gens comme M, Haïlé. Il ny
aurait plus de pauvres nulle part    
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ROGER COURAGE || #&#=
C'est curieux, monsieur, l’appe-
reil qui nous précède porte une

|
 

C’est tout
un mystère.

Mais nous n’at-
taquerons pas
avant d'être bien

certains.

 

inscription de ja terre. Nos ap-
«I ils eont les seule à voguer

cette altitude. C'est sans doute |
un apparel dsMan qui est

ouflé.

Peut-être ? Mais H ne
-perait hostile. Etc
Bordassn paraît om-

prisonné.

m
A

 

 

Puis ils nous torY
tureraient pour
nous la faire dé- +
voiler. La ter
serait astra
cause de nous ?
Non. Prends les

manettes de contrôle, -

Que voulnis-tu dise quand
lu m'as demandé si j'étais

nerveute ?
rons jamais re-
tourner sur la
terre avec de tels
ennemis contre

nous. Et pour sauverla for-
mule des rayons rouges,il va
faitoir saborder notre appareil

Doane-leur ie temps qu'il
. Lefeu com

 
   

C'est juatement la pièce que je
cherehals, exsetement au milieu

Ca va flamber bientôt. Jo vais

{amviir we hublet pour faire un

sur l'aile.  A oo moment,

 

 

 

 
 

  
     

  
  

 

 

 

   

     
  

     

    

 

   

de Vapparell. il y a tout oe ; ’ il sare
Lt) pour aflumee ur bol ueALiy de Mes propres compagnons

incendie. ; \ vais barrer les contrôles pour me laissant à bordde cet .

3 desoen ongés. appareil,pour qu’ils puissen

4 A oh y faire ve wen pl ‘e’enfuir. Voilà une belle fin
ES A pour un soldat. Je vais sacri-

: - ma vie. pourl'honneur
deMars.

4
—

PRY
1 »

\

! € «

Ln =

. rr ’,

Fiegardez, l’homme qui Cela veut dire Et cœoux qui sont dans l'appareil de

pencefees re,

||

SeRaveaesauté dans 3 p vien: .
~— a terre ot non pas de Tis peuvent avoir besoin do —

:Mars. de comprends tout secours. g )maintenant. L'appareil de C'estla fin de tout excepté de
iMare que noun avons détruit ! notre honneur, Alura. Nous
altait attaquer clui-ci. | Lisppared - aurons conservé notre honneur,

|
Lorre. Jo vois dortir de ia Adieu.

fumée d’un ventilateur.
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les couturiers

Nombreuses sont celles que leurs

occupations retiennent à la ville ou
qui, obligées de prendre leurs va-

cances au mois de juin, passent les

jours les plus chauds de l'été à la

ville.

Les femmes qui ne vont pas en

vacances, renonceront, non sans re-
grets, aux robes estivales qui sont

en cette saison la gaieté de nos pla-

ges et de nos campagnes. Pour

elles, pas de manches trop écour-

tées, pas de mousselines claires;

des cotonnades rustiques; de corse-

lets où de bretelles se découpant
sur des chemises “paysanne”, cou-
lissées au décolleté et au bas des

petites manches ballon! Leur élé-

tance sera sobre et correcte, sur-

tout si ces femmes sont occupées
dans des bureaux, mais leurs en-

sembles ou robes seront malgré

tout en tissus frais et légers, car à

la ville plus qu'ailleurs la chaleur

est pénible.

Elles porteront des deux-pièces,
genre tailleur, en crêpe léger, en
frais surah; à dessins quadriliée,
écossais, rayés, à pois. Ils seront
garnis de cols et parements dor
gandi, de mousseline ou de valen-
clennes froncées. Aux jours un peu
plus frais, elles mettront sous la

veste une blouse de surah uni ou
de crépe de Chine; elles auront
des ganta et un chapeau de même
couleur, allant avec le tissu de leur
tailleur,

Les tons pâles et doux se défral-
chissent rapidement, ils ne sont

pas à conseiller, munis les femmes
pratiques remplaceront ces tona-

lités délicates par des tons grège,
biscuits, suéde, bis ou écru, qui
sont.de mise à la ville autant
qu'ailleurs. En shantung, cn cré
pun de sole, en marocain, en soie

exotique, ces robes auront beau-

coup de souplesse, leur ampleur

sera maintenue par des plis ou des
drapés, les manches seront courtes
à emmanchures laissant de l'ai-
sance: dans la rue, clles se com-
pléteront d’un petit boléro ou d'une
cape courte en méme tissu,

Boléros et capes pourront se bor-

der de bordure matelassée; d'une

bande de fourrure claire; de résille
de soic, alourdie sur le bord de tom-
boules pu se doubler sous leur bord
extérieur d'une large bande es tissu
de couleur vive.

Les robes chemisiers complétées
d'une jaquette ‘sont pratiques à la
ville. La robe chemisier à manches
longuca ou aux coudes peut se met-
tre aussi bien avec qu® sans jequet-

te: il convient seulement de choisir
pour la réaliser un tissu léger, mais

non transparent; des Coloris et une
disposition d'impression assez clas-

sique qui n'attirent pas l'oeil, que
le fond n’en soit pas trop clair, ai-
non sa fraîcheur ct s& netteté en
seraient de bien courte durée.
Dès la fin d'août, le tailleur en

fin lainage est souvent nécessaire,
marine, noir, mordoré, vert foncé,
11 pourra être porté assez join dans
l'arrière-saison et ensuite être con-
verti en deux-pièces que recouvrira

un manteau chaud. Cca tailleurs
resteront assez féminins, qu’ils
soient complétés d'une jupe ou
d'une robe, une ornementation ds
crite en scra toute la garniture:
celnture haute et drapée en soie de
couleur vive, apparaissant dans

l'ouverture de la jaquette; gilet fan-

taisie: col et revers matelassés et
piqués; broderie légère, au point
sellier; broderie richelieu faite à
même le tissu des poches et s'ajou-
rant sur du tulle vieux rouge ou
bleuet, du ton de la ceinture de la
jupe ou de la robe; petit galon fait
de soutache noire, encadrant la ves-
te et ornant le bas de la jupe ou
encore, posés cumme des papillons
multicolores, au revers droit de lu
poche, des noeuds de faille, rayés de
nuances vives et adoucis en même
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On annonce chaque saïson le dé-
clin du noir. Les pronostics sont
formels: plus de robes Noires, vi-
vent les couleurs! Et chaque saison
nous ramène les délicieuses petites
robes noires, ai pratiques, si faciles
à mettre. Et c'est sur elles, après
avoir rêvé de robes bleues, vertes
ou brunes, que finalement se fixe
notre choix
Prenez garde de ne pas faire de

votre robe noire, uns robe triste.
Cherchez le détail colors, la note
vive ou pittoresque qui lui donnc-
ront la jeunesse et la gaîté, toutes
deux aynonymes de courage. D'ail-
leurs, combinés avec habileté, les
cols, ceintures, noués ou boléros
viendront à tour de rôle donner à
votre simple robe noire une appe-
rence toujours nouvelle,
CEINTURES ET RUBANS DE

COULEURS

Moires, failles et surtout gros
grain sont les plus employés; ile
nous donnent la manière la plus
simple de garnir une robe,
Un ruban de gros-grain, de tona-

lité rouge, se noue naturellement

autour de la taille, et ses longs pans
tombent en jetant une note vive sur
la robe noire. Mais, peut être, pré
térez-vous cette ceinture plate de
satin brodée tout autour de fleurs
de toutes couleurs? temps, comme celles des soles an-

siennes, Il est très nouveau d'incruster 

 
une bande de zatin cieux rouge ou
vert, par exemple, à hauteur de la
taille et qu’une ceinture de même
tissu vienne se nouer sur lui, tou-
jours avec de longs pans.
Quelquefois, c’est à l'encolure que

vous attacheres votre noué de gros-
grain ou bien vous poserez des pe-
tita noeuds le long de votre corsa-
ge; A moins qu'un petit floc de ru-
bans, s'harmonisant avec quelques
fleurs, ne vienne ajouter une jolle
note de couleur sur votre robe noi-
re.
LES BRODERIESDE SOUTACHE
Sur le noir, elles sont toujours

blanches. Quelques-unes sont très
travaillées, guirlandes de petites
feuilles, fleurettes massées en grou-
pe; mais d'un tout aussi joli efiet
sont les formes simples, telles des
urceaux.

J'ai vu un délicieux ensemble de
maroeain noir dont le boléro, bordé
d'une soutache en forme d’arcesux
était un rappel de l'encolure Je ja
robe, Ces broderies blanches doi
vent toujours ètre employées avec
beaucoup de discrétion.
Bur des parements de toile blan-

che, vous pouvez vous servir de sou-
taches de couleur, comme nous le
voyons sur des robes noires dont le
col et les poignets biance sont bro-
dés de soutaches rouges et vertes.

TPLASTRON—GILETS—BOI.EROS
Les plastrons s'incrustent dans la

robe. SI quelques-uns gardent la
forme chemisier avec col retourné
et boutonnage, les plus Bouveaux

 

 

 
é marine of blanc, ouverte sur un fourreau de saffetas marine. Les im

ii d'epperat. Le boléro à manches longues

cherchent de la souplesse avec un
décolleté en pointe accompagné

d'un mouvement de drapé.
Les gilets et les boléres sont in-

dépendants de la robe. Leur forme,
toujours simple, est souvent sans
manches et sang garniture aucune.

En drap ou lainage, leur coloris uni
eat toujours vif.

AVEC DE L'IMPRIME

Vous songes tout de suite aux clas-
siques parements: col, poignet ou
ceinture, mais leur variété est plus
grande. Voyez la fantaisie de ces
grands empiècements, de ces pan-
neaux incrustés, qui descendent de
chaque côté, le long de la robe, de
ces mouvements en arabesques qui
se terminent par des poches.
Et puis voici les biais d'iniprims

posés en passepoils, soulignant les
coutures, les poches ou les bas de
la jupe. Cette fine ligne d imprimé,
qui peut être de l'écossais, ne com-
plète d'un col et d'une ceinture;
l'effet en est jeune et discret.
S'inspirant de l'été, certaines ro-

Les noires 2e garnissent de guirlan-
des ou de motifs fieuris découpés
dans l'imprimé et rbappliqués sur
l'empiècement, au bas dcs manche-
rons ou des poches. Vous en alme-
rez le travail facile et le résultat
charmant. J'ai vu des robes noires
si habilement combinées d imprimé
que l’on songe au parti à tirer pour
rajeunir une robe. Si votre gohbe cat
trop étroite ou défraichis sur le de
vent, ouvrez-la sur un fourreau de
crépe imprimé. Rien n'est plus nou-

Ya IW L-

épaules par des manches montées

comme un gilet à deux
sont des sortes de vestes
piate ou à godets ; tantôt ils sont
plus flous, plus mousseux, asses
décolletés, mais suivant de près le
buste, s'y drapant par des coulis-
sés, des bouillonnés, des pinces ou
des fronces: ils sont alors & petites
manches “ballon” ou à manches
longues, amples, dont l'ampleur est
remserrée aux poignets dans une
bande ou un lien étroit
Sur les robes de garden-party

viennent souvent jouer, de façon

charmante, des ceintures de large
ruban, des boutons de cristal, de
perles ou de glace, d'un ton diffé-
rent de celui du tissu, *t des bro-
deries de coton, de soie, d'or ou
d'argent.

Ainsi, nous verrons une robe de
broderie anglaise, blanche, termi
née dans le bas et encadrée au cof-
sage d'un gros feston de coton bleu

marine, une autre, à veste de lai-

nage, brodée à la veste de fils d'or
et d'argent. Toutes les fantaisies

sont permises pour orner ces robes

estivales; en organdi mauve ou

blanc, elles auront des applications
de satin du ton, en forme de noeud
Louis XV; es crèpe, en mousselina,

elles seront faites de plusieurs ban-

des de tons dégradés; en linon im
primé, elles se garniront de nome

breux volants étagés, bordés de vas

lenciennes; en toile blanche ou de
couleurs, clles seront brodées à Ia
main; en sbantung, elles s'aliége-

ront de larges jours à l'aiguille ou

se découperont sur du tulle; en

faille, à jupe à gros godets, elles

verront leurs corsages ajustés, fer-

tés par un double rang de boutons

de glace ou de miroir.
De grandes capelines accompe-

gneront ces robes; les unes en fine

pailis sombre, les autres en pale

d'Italie; sans oublier, revenues à la

mode du jour, les capelines de bro-

derie anglaise, assorties sux robes,

et les grands chapeaux garnis de

froncés ou de ruchés de va'encien-
nes, et, pour celles qui restent en

toutes saisons fidèles aux petite

chapeaux, des toques entièrement

en fleurs ou en tuile les remplace

root.

Comment ferme
les manteaux

Les redingotes Cussiqus mie

sport, mi-habiliées, croisent larges

ment sous une double rangée ©e

boutons; celui du haut reste dé
boutonné, le dos au contraire
formant des gros plie soulignés

par deux gros boutons à la taille;
mois plus courante et plus nome
breux sont les manteaux fermant
au milieu du devant, ces nuan
teaux bord à bord en lssu léger
que l'on sort dès les beaux jours
et dont chaque printemps ramène
la vogue. Enfin nous assistons à
1a mode toute récente de In fer-
meture de côté que les coquettes
adoptent volontiers à cause de am
ligne plus neuve.

 

 

veau. Avec ce même crêpe, tailles
des biais qui borderont votre robe
noire, A votre goût, ce fourreau +
terminera par un co! droit noué, ot retourné et boutonné.  
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3 ” h | re l'académie. Ce doit être ; autre télégramme du direc- &\ .
het AA D une grave erreur. Oh} Mon J teur de l’académie.
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| David et Goliath

Un Jour j'irai , Ne te m
¥ faire tire les as de mah Pasplus tara
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Venteu viendrait peut-être jouer au golf avec Vi ;

" : iens-tu jouer au Pardon! As-tu dit Regarde, j'ai apporté une feuifie pour marquer

noi. ais,oa!Jubien. 11 a besoin goif avec moi, jouer au golf ? Je les points. Ne te vois-tu pas frapperla balle
. Ventru ? n’ai pas joué depule pour l’envoyer au loin sur le green.

“ . ? des années.

i Ma fatiolr
Qui, mon ami

menter
;

ongtomps
Prête-moi done

avant de le
: un baton.

décider.

1.

+
|.

Qu“ ss
p =72) s d

. Humt Catte feuille dit 450 verges. Crois-tu Supposons que tu joues avant moi et que c'est

Nota UaPre vraiment que je puis atteindre ce green en deux à mon tour de jouer. Je vais te montrer que

. coupe :
fois tu lanceras la Certainement, Ventru Tu devrais pouvoir frap-

balle sur le green. ‘gar tu jou0s très bien. per fortement la balle.

Tu peux
me battre

|!
facilement.

- Un putt de 40 pieds.‘ Je crois quo
bien, j'ai - . d -

Tu as envoyé la balie à Lu la tate, Soyons-justes mainte- c'est ma journée chanceuse

un mille mais je craie alors tu oan uaura Ce n'est
qu’elle soit perdue parmi ‘green mais pas de la chance, Ventru, c'

> ,
les arbres.

mande pas de faveur. simplement arce re u, c'est

Ï
aujourd'hui. que tu joues bien

fa

Malheur j'ai man- La partie est fine. N
Ne te décourage qué ie di par VE te souhaite plus de Allone jouer au golf, 1 jbl ê |

Supposons maintenant pas, le gars. Tu un pied. chance fa prochaine | . ators, Venteu. Tu mpoesi ble. mon méde-

ue nous sommes au peux te racheter fois. vois que tu t'es - cin me défend dejouer

à rnier trou. Tu as dans un dernier amusé. deux parties danida

pagné tout le temps jus effort
même journée. La ten-

qu'ici.
sion musculaire de notre
première partie m'a
bpuisé ét énervé.

Attends une minute, Ventru. Tu sais que Crois-tu que je auis né d'hier pour N Je refu api
À , L ! A I ! se de mettre ma su té tre t

| nous n'avonsparlé que de jouer sans jouer vouloir me faire croire 06 que tu dis? efforts inférieurs. Ce ne pliedOr )

Mon ami, je veux simple-
ment ménager ton ors
gueil, car tu as déjà
admis que je gagnerais
facilement la partie.

wh

’
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LA

UNE DIÈTE MERVEILLEUSE
 

La diète merveilieuse que suivent les étoiles de cinéma et les tient

de tallle élégante, comme l'éxige leur carrière, vient d'être livrée au pu

jours, diète qui permet d'atteindre son poids normal,
glo, do vita'ité, parce que les éléments qui in compesent
par un diétiticien renommé. Si vous aves perdu du
diète pour redevenir normale… si vous dépasses
diète pour maigrir. Commencez dès maintenant,
veilloux.

PREMIER JOUR
Déjeuner: 1 fruit, 1 oeuf, 1 rêtie,

eafé noir.
Diner: Boeuf pressé, chou, toma-

tes en tranches, gélatine aux fruits,
café noir.
Souper: 2 oranges.

. DEUXIEME JOUR .
Déjeuner: 1 fruit, 1 œuf, 1 rôtie,

café,
Poulet braisé, épinards

salade à la laitue, pomme cuite au
four, café.
Souper: 2 oranges

 

*

votre
J

 

Diner: poulet braisé, petits pols
verts, salade aux pommes, pain de
seigle séché, café.
Souper: 4 biscuits au son avec

lait écrémé, pomme ou poire.
NEUVIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, 1 rôtie légère
ment beurrée, café.
Diner: 1 oitelette de mouton, !b-

ves au beurre, olives, rôtie séchée,
café.
Souper: céréales au blé avec lait,

salade à ia laitue, thé.

 

Les unaras font partie des fruits conseillés pour la diète que
nous publions

TROISIEME JOUR
Déjeuner: 1 fruit, 1 oeuf, 1 rôtie

avec pain de blé entier, café.

Diner: 1 côtelette de mouton, aa-

lade aux tumates et 3 la laitue, ca-
fé avec lait chaud écréme et saccha-
rine.
Souper: 2 oranges.

QUATRIEME JOUR
Déjeuner: 1 fruit. 3 oeuf, 1 rôtie

faite de puin de blé entier, cafe.
Diner: Steak grillé. salade à la

laitue, 1 tranche de pain de seigle
séché, café.

Souper: 2 vranges

CINQUIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, 1 oeuf, 1 rôtie
légèrement beurrée et faite de pain
entier, café.

Diner: Blane de poulet, sauce

aux pommes, 1 tranche de pain de
seigle séché, tranches de tomates.
café.
Souper: 2 oranges

SIXIEME JOUR

Déjeuner: 1-2 pampiemousse, 1

oeuf. 1 tranche de pain de blé en-

tier légèrement beurré. café.

Diner: 1 cételctte d'agneau, épl-

nards, fromage canadien, 1 tranche

de pain de seigle, café sans sucre.

Souper: 2 oranges, 1 tasse de thé

noir,

SEPTIEME JOUR

Déjeuner: Prunes, 1 oeuf, 1 tran-

che de pain de blé entler roti et

légèrement heurré, café.
Diner: 1 tranche de rôti de boeuf,

chou boullli, sauce au raifort, 2 pe-

tits biscuits, 1 tasse de thé.

Souper: 1 orange, 2 biscuits au

son, thé.
HUITIEME JOUR

aujourd'hui.

DIXIEME JOUR
Déjeuner: 1 rôtie, À tasse de café
Diner: 2 côtelettes de mouton, ou

du fHet de flétan Grillé, tomates
bouillies, laitue, 1 tranche de pain
séché, café.

Souper: sardines sur rôtie faite
au pain de blé, 1 tomate, thé,

ONZIKME JOUR
Déjeuner: 1 fruit, 1 rôtie, café.
Diner: Poulet braisé, radis, épi-

nards, 1-2 pamplemousse, café noir.
Souper: Légumes (mais pas des

pommes de terre), 1 tranche de
pain de seigle, thé

DOUZIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, 1 rotie, café.
Diner: flétan grillé, fèves vestes,

1 orange, café.
Souper: 1 ouf, % tranches de

pain de blé, ananas frais.
TREIZIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, 1 rûtie, café.
Diner: agneau rôti, pois, céler:,

demi-tasse de café noir.
Souper: salade au homard, céle-

ri. pamplemousse, thé.

QUATORZIEME JOUB

Déjeuner; 3 fruit, 1 rdtle, café.
Diner: 2 côtelettes d'agneau,

choux de Bruxelles, 1 poire, thé.
Souper: ealade au thon, 1 rôtie

non beurrée, 1-2 tasse de café noir.

QUINZIEME JOUR
Déjeuner, 1 fruit, 1 rôtie, café.
Diner: 1 cotelette de mouton, pois

verts, salade au céleri et aux pom-
mes, café,

SEIZIEME JOUR
Déjeuner: 1 fruit, 1 rôtie, café.

céleri, tranche d'ananas frais. Déjeuner: 1 fruit, 1 rôtie légère

ment beurrée, onfé.

Bouper: Asperges sur rôtie, 1-2
pamplemousse, 1 biscuit au son, thé.

Diner: Steak grillé, petites fèves,

Bouper: 1 côtelette d'agneau, lai-
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tue avec jus de citrom et huile d'e-
live, thé.

DIX-SEPTIEME JOUR
* Déjeuner: 1 fruit, 1 rôtie, café.
Diner: espadon grillé ou steak de

boeuf grillé, pois, concombre, 1-3
tasse.
Souper: Sandwich rôti à la lan-
ue ou aux crevettes, aux crabes, ]
tomate tranchée, thé.

DIX-HUITIÈME JOUR
Déjeuner: 1 fruit, 1 rôtie, café.
Diner: Jambon bouilli, choux de

Bruxelles, 1 tranche d'ananas frais.
Souper: J oôtelette de mouton. lai

tue avec jus de citron st hulle d’ol}-
ves.

DIX-NEUVIEME JOUR
Déjeuner: 1 fruit, 1 rôtie, café.
Diner: Poulet braisé, pois tran-

ches de tomates, gélatine aux fruits,
caf
Souper: salade au céleri et aux

pommes, 1 rôtie, café.
VINGTIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, 1 oeuf, 1 rôtie,
café.

Diner: steak grillé, asperges, sa-
lade romains, pruneaux, confits, de
mi-tanse.
Souper: légumes (pas de pommes

de terre), 1 rôtie, lait.

VINGT-UNIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, 1 ouf, 1 r&-
tie, café. .
Diner: 3 côtelettes d'sgnean. sa-

lade aux concombres, 1 rôtie, 1 de-
mi-tanse.
Souper: salade au poulet, olives,

VINGT-DEUXIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, 1 rôtie, café.
Diner: blanc de canard, sauce aux

pommes, 1 rôtle, demi-tasse.
Souper: saiade aux fruits, 2 bis-

cuits au son, thé,
VINGY-TROISIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, 1 rôtie, café.
Diner: rôti le boeuf, choux-fleurs,

pain séché, cerises confites. café.
Gouper: sardines sur rôtie, L to-

mate

VINGT-QUATRIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, café à votre
goût,
Diner, côtelette d'agneau ou flé-

ton gr lé. toniates bouillies, laitue,

; u son, demi-tasse.
salads aux légumes

ve..6, 1 Ltanche de pain de seigle,
tait,

VINGT-CINQUIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, café à votre
goût
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Diner: steak grilé, épinards, ser
1ads aux fruits, demi-tasue.
Souper: 1 oeuf, 2 rôties au pain

de blé, 1 orange, thé.

VINGT-SIXIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit café à votre

Déjeuner: 1 fruit, café à votre
soût.

Diner: 2 eôtelettes d'agneau,
choux de Bruxelles, gélatine aux
fruits, demi-tagee.

VINGE-HUITIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, 1 rôtie, café.
Diner: rôti de boeuf, salade aux

choux-fleurs et aux tomates, demli-

Souper: poisson, céleri, boullll,
thé.

VINGT-NEUVIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, 1 rotie, café.
Diner: fois de poulet, fèves au

beurre, salade au piment vert et
au fromage, demi-tasse.

Souper: salade aux tomates et au
céleri, 1 rôtie et À tasse de thé

TRENTIEME JOUR

Déjeuner: 1 fruit, 1 oeuf, 1 rôtie,
café.
Diner: agneau rôti, épinards, sa-

lade à la laitue, n'importe quel des-
sert à votre goût

Souper: salade aux pommes et au
céleri, 1 rôtie, thé.

Jean Nohain,

écrivain pour les

tout-petits

Jean Nohain est plus connu
des enfants sous- le peeudonyme

“Jaboune”, et c'est Jaboune que
j'irmi interviewer au cours d'une
émission pour les petite.

Tl emt petit, trapu, les yeux brid
lants de malice, la parole vive et
brève.
—Ce qu'il faut, me dit-f, lui aus

wi, c'est prendre les enfants tou-
jours au sérieux Pemarquez que
je ne les tutoie jamais et que je les
appelle “Mademoisc:le” ou “Mon-
sieur”: jp les traite en grandes
personnes, et je discute avec eux

comme avec de grandes personnes.

 

 

de bonnes où de
Téchons d‘y semer le bon grain, le
rire, l'enthouriseme, avant que le

Em effet, i Jen juge par lee

éclats de rire qui viennent de Ia
salle à chaque apparition sur scène

de Jaboune, j'en conclus qu'il sait

Les amuser et je l'interroge:

—Vous aves une méthode, wa
un secret?

—Rien de tout celn! De l'expé-

mettre au niveau des gosses, car,
avec eux, M ne faut jamais ou pods
tifier, ou bétifler..…. L'un les en-
nuie et l’autre les agace, car leur
jugement est sûr et sain.

*.. Et puis, n'est-ce pes, j'ai que
tre enfants!
Quatre! Ce doit être un éclat de

rire dans l'appartement de Jeam
Nohsio!
Et bien, B paraît que non! Jae

boune, père, n'a pas le dae
muses ses propres enfants! Si j'ai-
lais jeur demander ce qu'ils eM
pensent, ks me répondraient:
—Papa? C'est un monsieur res-

pectable et solennel, qui ne rit ja-
mals... ou plutôt, c'est un mon
sieur que l'on ne volt jamais! Nous
l'entendons seulement à ls Radio!

 

La marchande...
(Suite de In page 2)

Tout à fait comme une vieille en
fant, jamais lunse de regarder les
images...
—Je n'al pas de monnaie pour

vous payer moa journal, lui ai-je

dit hier.
—Bah! vous me paicrez de

main, m'’a-t-elle répondu.
—Et si je mourais cette nuit ?
Ma marchande de journaux, gen

timent et sans malice, m'a assurés
—Oh ! ça ne serait pas une gran-

de perte,allez !
Et elle m'a regardé rire, sane

comprendre, pensant peut-être
pourtant que je regardais Jes

aventures du professeur Nimbus
et que c'étalent elles qui faisaient
ma joie ?

 

  

  

  

    
  
  
  
  
  

    
   

   

 
pONTLES

ne contiennent pas

   

Niagere falls, Cenede

TOUSLESÉLÉMENTSMU7Rirgg
ENFANTSONTBESoy, &,

Deux biscuits Shredded Wheat avec dulait et des fruits
moins de huit éléments nutritifs

essentiels: Vitamines À, B; et C, Calcium, Phosphore,
Fer, Protéines et Hydrates de Carbone. Ce sont ces
précieux éléments qu'il faut aux enfants en croissance.
Les enfants aiment la saveur naturelle délicieuse du
Shreddad Wheat. Servez-en souvent—c'est un repas
bien équilibré pour toute la famille.

THI CANADIAN SHREDDED WHIAT COMPANY,LTB,
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La PATRIE du dimananche pénètre| dansplusde 100,000 foyers:

c’est qu’on l'apprécie, Son tirage MONTE, MONTE sans cesse
ee ee SLI|e
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  paidHA diaurait30Fad

cale, il y à une heure. tala vont identi

fier comme le ca
-pitaine Martin,

le pirate.

Voici les médecine
qui viennent exam
ner les malades.
As-tu vu Martin ?

 

    

        

 

 

     

   

   

    
   

   

  

    
   

Et ce manche de
vadrouille va
‘t'aider aussi

Jo vais om
prunter une
chemise at des
bottes du capi-

taine.

 
Vw

Quelle chance! 1}
pleut! Eveille-toi,
vieux Martini
Cette toile à voile 3

va te sauver, 4 Ÿ

 

           
   
  

   
  

Les bottes sont un
peu petites mais ce
n'est pas le temps de
songer à mes cors.
Maintenantvoici la

partie difficile.

Va dire au
capitaine que
jo suis ici et
que je suis heu-
reux de le voir
revonu à Hong-

M Déptchez-vous! Je
vais examiner les
malades sans délai.

  
  
 

   

 

  

  
   
   

   

 

  

 

 

  
   

 

:Comme vous n'ôtes

Mais, monsieur, je ! pas descendu dans

“ viens de loin. Je ne la cale,je vais vous
:vois pas le capitaine _ramener avec moi.

et j'ai renvoyé mes Nous partons dane
porteusa. Que vais quelques instants.

se faire? Je sua
ruiné,

  
  

  

Aussitôt que j'ai en r
tendu dire que mon PoreTee
bon amiétait revenu, on quarantaine bh
je me suis hâté de parce qu’il y à des
venir ici pour con- ‘cas de choléra à
tinuernotre partie bord. Allez-vous

d'échecs. en pendant qu’
¢ on est encors

  

  
  

 

. Savez-vous qu’en annonçant vos produits par le poste CHLP vous vous assurez un rende-

ment maximum ? Pour informations concernant vos annonces commerciales par la radio,
| appelez le gérant de publicité : PLateau 5225.
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     A ‘otre igni
4 tance m'é-

a tonne, ins-
pecteur. Ng
savez-vous
Pas que nous
sommes dany
une année
bissextile 7

Quelle sorte de voiture
as-tu (à? Est-ce une calese

de bananee

 

  
  ZIZI et |L-

FANFAN   ’ Non, c'est un char d'as-
saut que j'ai camoufié
avec des oiseaux et des     

 

  

 

  
 

Le fait de regarder ces jeunes qui jouent à la balle [ESP aA Tu veux imiter les grands joueurs? J'ai déjà 6té un
me rappelle ma jeuneste. Ly Xk PL grand joueur moi-même.

= 7 = ESTES - Xs A Se = y
Ti HR Ea AN] FA pe

 

 
Je me demande si tu sais jouer au \ i ;

champ d’oxtérieur. C'est moi qui ai A Bonne-moi ton gant ure minute.
montré à Del Bissonnette à jouer. k . vu jou onner une démonstration 

 
 

  

 J'aicru
voir un payer
Bléphant. Acoin? mon ra-; borne-

A diateur? fontaine 
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La PATRIE du Dimanche est maintenant l’orgueil du Canada
français. Aussi est-elle bien accueillie dans tous les foyers
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-- ~~ - LE PRINCE VAILLANT eT
    
  

     

 

   

 

       

 

   
 

  

  
      

   

  

  

  

  

 

   
 

 

viata. jeShuntTaitconnalve a alerted: ig— de leur voyags vers an connaître ses désirs tous

‘ SynomeanePrince Vaillantof Sir tes villages des environs. Plusieurs hommes ont

Gawain sont retardés dans un village pendant tenté de le tuer Où AUCUR N'est revenu.
’ que Gawain se remet d'un accident. Soudain,

on entend des cris: “Le géanti Le géant!
© er

E

| : ;

+ ‘

S’arrêtant, le nain Hit uno Hate

Regardant au loin, |e Prince Vaillant ne voit ta baseETr ,
pas de géant mais un nain, qui se dirige vers lu ait par un

Hi
€ ja

“Je seras l'esclave qui conduirailes deux chevaux
et je raviendrat”, dit ie Prince en revêtant un
ample manteau qui cache son êpée.

 

 

1 Le chemin traverse une plaine désertique puis
- arrive 3 une gorge profonde. Le long de la

routs, le Prince voit ies boucliers st tes heaumes
des chevaliers défaits.

I

 

 
Le prince pendtre dans la gorge,
SurblombleDardes rochers fan
astiques. nes règne

Hout. Le Prince Vaillant a|
sensation d'être surveillé

  

    
   

+ La semaine prichaine:
LE DIER 

 

 

   
  

     

  

 

      
   

  

 

    
   

  

  

LE PÈRE: Cesse ce bruit infernal! Comment LA MÈRE: Une des jeunes filles du club
veux-tu que je travaille toute la journée, dit que trop de thé ou de café rend

      

   

; vaE personne ulta

  

  

3 . i perié
arriver à la maison et entendre ça! les gens nerveux. Le petit n’est sans . Rent

Fics nerfs ne peuvent pas le supporter! doute pes Li ta nervo- médaiite. ¢ ‘était bien des
Be P sité. Essayons de boire seulement du s de caféine que j'avais

      

  

  

  

mais, grâceau Postum, il n'en   

mentete, Postum pendant quelque temps! h
Fan, _ quelque temps est plus question!

3 cr: CS Sieasy a,
{ Bravo! Cet iJ Foun: rd
%, enfant 8 be-4 {A l'entendre, *
: soin d'être} %,on croirait que *

tu vis de thé otsNgorrigd! pu”
catét===o°

*eaane®

® Beaucoup de gens peuvent boire du thé et du café te mieux, retournez le dessus de la boîte de Postum
sans danger. Beaucoup d'autres—et fons les e General Foods, Ltd., 525 Immeuble Cansda Cement,
te devraient jamais en boire. Si vous être au nom Montréal, et aous vous rembourserons le prix d'schet
bre de ceux-là, essayez le Postum peadant 30 jours. de la boîte ainsi que les frais de Le Postum

Achetez du Postum ct buvez-eo pendant mw mois Ala est délicleux, économique, facile préparer, et ne

place de ché et de calé. Alors, 5! vous we voms semtes  contient sucume caféine,     



 

Le tigre de Kublai Khan
(Suite de ia 1ère page)

Le eanglier tendit ses muscles
d'une façon : sa forces
était herculéenns, mals l'emprise
du tigre était irrésistible. Ce der-
mier.sentit craquer la clavicule du
sanglier; les os se démantelaient
d'une manière affreuse.
Le sangiler étalt vaineu; Tout

Petit était désormais roi de son
domaine; cette partie de Ia jungle
était la sienne. FI jeta la bôte ru-
dement sur le sol et étendit la
patte dessus, jetant un -fler regard
œur les singes et les ciseaux qui
eaquetaient dans les branches.
Mais Tout Petit (le nom lui

restait mais 11 était peu approprié
à sa tallle actuelle) n'en avait pas
fini encore avec ses rivaux. Un
Jour, !1 arriva le matin près de son
rulaseau et constata qu'on lui avait
volé 1a prise qu'il avait faite la
veille.

Sûrement, li n’allait pas laisser
eala Invengé; par Jes traces de pas
qu'il vit, 1 reconnut qu'il s’agis-
salt d'un ours du Nord, fréquent
dans les régions froides du Thibet.
Tout Petit we cacha, la nuit sul

vante, près du ruisseau; vers l'au-
be, il apercut le plantigrade qui
venait répéter son larcin. Cen
était trop; Tout Petit sentit Ia
moutarde lui monter au nez.

L'ours, grand manitou des ré-
glons nordiques, était habitué aux
menaces ot au bluff; les autres
animaux cédaient devant la me
mace de son Immense charpente et
de ses pattes monstrueuses. Mais
Tout Petit n'était pas de ceux-là.

Surtout, il avait été mis en furie
par le vol 3e son butin: comment
pourrait-il continuer à vivre et
surtout à s'amanser dr réservez
de vivres si on le volait chaque
œuit?

Le tigre était décidé à faire
triompher la justice. Le pianti-
grade se leva sur ces pattes et re-
gut le choc formidable du tigre:
fi fut ébranlé quelque peu. Tout
Petit cherchait surtout le corps-à-
eorps; li voulait éviter les coups
terribles de l'ours.
Les deux bêtes roulèrent sur le

el, enlacées furieusement,
L'ours, qui avait une prise so-

Bde dans les deux flancs de son
adversaire, chercha à lui rompre
Féchine par aa seule force beu-
taie. Tout Petit fut presque plié
en deux.
Triomphant, le plantigrade, en-

tendant les os craquer, relkcha
quelque peu son étreinte pour s'as-
surer une autre prise de mâchoire.
Ce fut là son erreur.
Vif comme l'éclair, le tigre en-

fonça ses dents dans la peau velue
du cou de l'adversaire; d'ua coup
ec, il lui brisa la carotide.

Falsant appel à toute son éner-
gie. ie tigre rompit enfin l'étrein-
te de la bête.
En un instant, 1] était libre; at-

teint mortellement, l'ours, dans
un dernier effort, voulut se lancer
de nouveau sur le fauve. Mais
Tout Petit évita facilement l'atta-
que de l'ours affaibli. -

I! sauta de côté, l'attrapant su
passage; sen puissantes griffes
donnèrent dans le flanc de l'ours.
Un deuxième coup fatal fut porté
Lorsqu'il comprima jusqu'à is rom-
pre l'épine dorsale.
Plus que jamais, le tigre était

s son domaine.
 pessa ainsi; tous les

engagements auxquels fut mêlé
Pout Petit curent une issue favo-
rable pour lui. Sa vigueur formi-
dabie avait raison de tous ses ad-
versaires; 31 s'était ainsi procuré
d'innombrables proles, ainsi que
des peaux de bête pour les froides
Journées d'hiver.
Mais quand l'hiver vint, force

Tui fut de réduire de jour en jour
sa pitance; lea proies se faisaient
de plus en plus rares.
À tel point, que lorsque la nei-

Be se mit à tomber d'abondance,
l'estomac du tigre commença à
erier famine. Il ne trouvait que
quelques petites bites insuffisan-
tes & le rassasier.

T1 dut en venir à la conclusion
que seul le loup, le féroce loup
des forêts thibétaines, pouvait
dorénavant lui fournir de quoi
manger. 1! s'attaqua donc à un,
puls à deux et à des meutes de
loups, dans les gueules desquels
fi laissa maints morceaux de se
propre chair.

I eo fut alasl, que par une
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froide journée d'hiver, Tce Shum,
le dompteur du Khan, se trouva,
sans le savoir sur la piste de Tout
Petit. Tee Shum, dont l'exil par
aulte de l'évasion du petit tigre
était terminé et qui maintenant
accompagnait le parti de chasse
de l'empereur.

Buivant ses traces pes à pas,
parce qu'elles laissaient prévoir
froide journée d'hiver, Tse Shum
débouchant seul dans ‘une clairid-
re, arriva face à face avec Tout
Petit. TI allait viser avec son arc,
lorsqu'il aperçut, à l'oreille gau-
che du fauve, une marque distine-
tive qui le lui fit identifler sur-
le-champ. C'était un coup de fouet
qu'il avait autrefois administré au
petit tigre, alors eaptif.
Tout Petit n'avait aucune envie

de chair humaine; de plus, !! =a
valt que les hommes sont munis
d'armes contre lesquelles la foree
brutale ne peut rien. Tse Shum se
rappela alors que c'était ce même
Ugre qui l'avait rendu borgne.
Tae Shum partit vivement: f

organisa une expédition avec quel-
ques autres indigènes. Bientôt sen
plan était exécuté: un piège était
tendu au tigre. Un daim, emmené
comme appât, était placé sur le
dessus d'une fosse. Tout Petit qui
n'avait pas mangé depuls quelque
temps ne résista pas à ln tenta
tion et donna dans le piège. 11
était désormais le prisonnier de
Tse Shum.
Tee Shum se fit récompenses

royalement par le Khan pour lui
avoir ramené le tigre, surtout lors-
que Tse Shum expliqua que c'était
ce fauve qui avait ravagé les ter-
res et les terrains d'élevage de
son royaume.
Mais lorsque le lendemain, le

Khan, en visitant son camp, vou-
Iut revoir le fauve ‘captif, il vit
dans la cage, non pas Tout Petit,
mais Tse Shum en personne.
Quand il demanda des explica-
tions, le gardien lui emmena ua
vieillard dont ls terre était aise
non loin de là
— Nous avons découvert le vrai

voleur, & Majesté, dit le fermier.

Ce n'était pas le tigre, mais bien
Tsu Shum. Un de mes pêtres l'a
reconnu dans Ia foule; c'est l'in-

=
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ESPAGNE ET PORTUGAL

G DE CASTRO
1580-1631

Les onfences du| Pendant les vingt
Cid et autres dernières années

de sa vie. Ecrivit
comédies. une cinquantaine

de comédies, tragi-comédies ou tra-
Eédies dans lesquelles il fit passer
le souffle national. Admiré de
Corneille, auquel il inspira son Cid,
11 eut une certaine influence sur
notre littérature.
-
LOPE de VEGA| Une jeunesse pas-

, des aven-

 

1562-1635.
Tragédies et Lures de guerre at
Comédies. d'amour, prépard.
| rent I'écrivain qui
était doublé d'un vrai poète, à l'é-
laboration de tragédies grandilo-
quentes, de comédies de cape et
d'épée. Sa fécondité fut ai prodi-
gleuse qu'on lui attribue plus de
2,000 pièces ! Du dialogue, des ca-
ractères, du pathétique, une pein-
ture exacte de la société espagnole.
Veorsification harmonieuse.

CALDERON |Grand poète cas
1600-1681. tillan, U marque

Devotion 4 la |©oOmme auteur
Crutu, dramatique l'apo- 

La Vie est un Sée de ce théttre
songe et autres optionaloh fut

Comédies. Xvile siècle. D
écrivit plus de cent comédies ; on
lui en attribue plus de mille. Beau-
coup d'imagination et d'esprit, un
seus philosophique profond, un re-
re talent pour nouer et dénouer une
intrigue; mals de l'emphase et du
faux godt.

ZORILLA C'est le poète na-
1817-1894. tional du siècle

Drames, Poésies) dernier, Le Victor
Don Juan |Hugo de l'Eape-

    

 

  
dustrie à laquelle se livra Toe
Shum durant tout son temps
dexil.
— Et le tigre, qu'est-il devenu?
— Comme l'exige ton comman-

dement, celui qui a servi l'Etat

sera libéré et pourra faire ce qui
Jui plaît. Le tigre est retourné
dans Ia montagne.
— Cela est bien, dit le Khan.

Que justice soit faite. Tse Shum,
comme l'exige la coutume, scre
promené à travers mon royaume,
enfermé dans cette cage, pour
montrer à la population © qui
arrive à ceux qui tentent de trom-
per jes autres.

Littérateurs célèbre:
rement au théâtre ; son Don Juan
est resté populaire. Verve et ima-
gination.

CAMOENS A immortalisé
son nom et la lit-

[nao térature portugai-
se par la publics

 

 

tion d'un seul poème, les Lusiodes,
dix chants écrite avec un souffle
pulssant, où 11 magnifie les exploits
et les découvertes de Vasco de
Gama. Camoens n en outre com
posé des odes, des éléjries, des son-
neta, des satires et quelques tragë
dies.

 

ITALIE

DANTE Fut peut-être le
JAALIGHIERI |plus grand poète

1266-1221, du moyen âge et
La Divind |assurément le
Comédie. créateur de la
—_— langue littéraire
en Italie. La Divine Comédie (En-
fer, Purgatoire, Paradis) est une
oeuvre sublime et qu'on peut com-
parer aux poèmes homériques. Dan-
te y a résumé les croyances de son
époque et la théologie du moyen
Age; mais Ul a souvent mêlé à aus
descriptions grandioses des alle
sions bystiques ou des faits contem-
porains.
 

PETRARQUE On trouve dans
1304-1374. sa  poéste, qui
Bonnets et Vexerce sur un

Cangond. thème unique, l'a-
mour, une grâce

et une déliontesse de sentiments
pleines de fraicheur. La versifice-
tion y est particulièrement douce,
sonore, harmonieuse; elle enchante
et caresse l'oreille. L'art de Pétrar-
que donne à la langue des qualités
qui Jui étaient inconnues après les
accents plus mâles de Dante.

ARIOSTE Poète de race,
1474-1833, Arioste a compo-

Roland furieux. sé bien des son-

 

  

Prosateur et poè-BOCCACE
1313-1375. te, quelques quall-

Le Décaméron tés qu'il ait mon-
Contes ot trées let et là, il
Poèmes. reste le conteur

par excellence.
Les cent nouvelles qui composent
le recueil de son Décaméron, plel-
nes de verve, de vie, de passion, et
qui reflètent l'esprit satirique et
pr de son sont un pur

hef-d’oeuvre de prose italienne et
de style toscan. Elles ont été fré-
Quemment traduites en français

Entre nes diffé-

 

LE TASSE
1544-1566, rentes oeuvres
Poèmes. poétiques, la Jé-
Sonnets. rusalem délivrée,
dérusaiem eet Ia principale
délivrée. du Tasse à beau-

coup près. Ce poè-
me, par le choix d'un sujet populai-
re dans toute la chrétienté, par la
grandeur des conceptions, par I'ha-

bile emploi d'un merveilieux on har-
monis avec les croyances du temps,
par le développement des caracté-
res, la richesse des Images, se place
auprès des oeuvres d’Homére, de
Virgile et de Milton.

 

Leopardi fait preuve d’un pessimis-
me intégral qui l'apparente aux
grands désespérés du Romantisme.
Au reste, à cette philosophie lamen-
table il joint une inspiration très
élevée.

La serrure ne

fonctionne pas

 

 

Graissez !
Peut-être est-ce tout simplement

l'absence d'huile qui rend difficile
le jeu de la serrure. Prenez de
l'huile à machine ou à défaut, n’im-
porte quelle graisse, introduisez
la par l'orifice réservé à la clef et
par le pène, avec une burette ou
wn compte-goutte ou une plume dc
poulet bien graissé:.. Essayez en-
suite de faire jouer la serrure. Si
petit que soit le mouvement obte-
nu, À fera pénétrer l'huile et peu à
peu toute la serrure se trouvera
débloquée.
. Débouchez !
Parfois ce sont les corps étran-

gers qui empêchent la clef de faire
son office, soit qu'ils obstruent la
clef elle-même quand elle est creu-
se (déchets de tissu, allumette, etc.,
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rencontrés dans la poche), soft
qu'ils encembrent Le serrure (in
conscience ou espidglerie des en
fants).
Dans le premier cas n'importe

quel crochet viendra à bout du mal.
Dans le second, il faudra de nom-
breuses explorations avec un fil de
fer, au besoin avee une fine tige
de fer rougie au feu, pour nettoyer
la cavité.
Soulevez !
Il arrive aussi que la porte, af-

fnissée sur ses charnières, pèse de
tout son poids sur In serrure et en
augmente la résistance. Dans ce
cas soulevez légèrement le battant
de la porte avec un tisonnier puis,
quand vous aurez ouvert, remontes-
le légèrement en enfilant sur les
montants des charnières de petites
bagues de cuivre fabriquées pour
cet usagé .
 

CHEZ L'EPICIER
Jacquot fait les provisions avee

sa maman. L'épicier lui offre un
giteau sec. Jacquet ne remercie
pas.
La maman. — Eh bien! qu'est-<e

qu'on dit?
Jacquot. — J'aimerais mieux uB

sucre d'orge.

  

 
LEOPARDI Qu'il compose:
1796-1837. des Cansoné, qu'il
Canson. écrive ses Pen
Pensées. sées ou qu'il dis;

|

  
  

Éiger
LIPTON

LE THE LEPLUS RICHE
E CR

 

         

 

~ Cor

THÉ SAVOUREUX
(PETITES FEUILLES)
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"TOUTES les attrayantes nuances
nouvelles que vous voyez adop-

kes par les élégantes: bleu aviation,
or, vert forét, chartreuse, cardinal,
bleu royal, et nembre d'autres sont
comprises dans la gamme de Tintex.
De plus, l'emploi de Tintez ese—
PLUS FACRE — Tintex De requiert
sucune préparation parciculière.Ds is

mière fois vous obticodrez d'excole
ta résultats,

PLUS RAPIDE — Se dissout immédiates
, sans Ébullition dans le cas de

plusieurs teintes. Ne tache ni les mains
Oi les ustensiles.
PLUS sÛR—s'applique à tous les cisous
lavables; donne couleurs plus fran-
ches, plus vives, pius durables; porte ie

  

   
TINTEX met à votre portée

les nuances nouvelles de

la mode

 

sceau d'approbation du Canadian Home
Journal.

économeaux —n suit de quelques
sous de Tintc teion deTin x pour teindre la plupart |

COULEURS PLUS ATTRAYANTES ET
PLUS VARIÉES — Chaux de cioquante
nuances différentes.

Demandez Tineex chez votre pharma-
cien ou dour an magasin à rayons of
soyrt assurle des rlsnlrats que vous
désirez,

: e . »

Essayez Whitex, le bleu à laver magique
qui v'applique aux lainsges et aux
Sbicrics ainsi qu'aux autres tissus.    

7
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MARGOT
 

travaille

TROP

    

 

    
  
  
  
  
    

  
  

I n'y a aucune rak
son pour que tu ne
puisse pas t'entendre
avec les jeunes filles,
Gérard, car les
jeures filles aiment

4 les jeunes gens
sympathiques.

 

  

        

 

\ Jo sais que tu l'es mais tu
ne le fais pas toujours pa- _
raitre ot il faut que tu ie fasses voir,             

  

-f

FT ‘Margot, ma tarte est touts Oht Je suis désolé puis-je” ibroiée ot je aller charcher de 1a" ¢crème placée à la place. 4

(

Lt

 

  

    

      

A À [Non, mais tu es bien aimable
5 quand même, Gérard.

 

 

 
 

 
 

Je ne fais pas beaucoup de connaissances dans
cette ville mais une jouns fille laide comme moi ne
peut pas s'attendre d'être bien populaire.

 
 

il y a des traitements de beauté qui font beaucoup
da bien. Une jeune fills pout se rendre attrayante

par d’autres moyens.

. fh 3

C'est malheureux mais ne vous dbcouragez pas,
PAG

   

Exigez les 4 sections de la “Patrie”du Dimanche pour 5 sous:
4 ROTOGRAVURE = MAGAZINE = DESSINS COMIQUES © NOUVELLESJOUE > MAU

Ah 1H Gérard,il va fatroir que je te
p i + fasse savoir quand une jeuneICTAR 4 file veut recevoir un       
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Voicl un exemple des malsons construites sur la frontière. On apprend que le gouvernement américain
À remarquer, le terme qui sépare les deux

 
 

 

 

  

) =

à acheté cette maison pour la convertir en bureaux de douane.| pays. (Photo Is “Patrie”).

ji Fermesituée en plein centre de la frontière américaineLes autorités ne demandent si cette malson est en territoire améris
cain ou canadien. De toute façon, cette muilson s'élève aur la fron-
tière, à Moers, dans l'Etat de New-York. (Photo la “Patrie”),

 

»+: Ë af
. . Voici la ferme des MrAloer située on plein centre de la frontière, entre Hemmingford et Moers, N.Y,t.a famille McAleer hablte une ferme sine en plein centre de la tron. Comme on le voit, Is i ello-mé est construite en plein centre. Au premier plan, le terme.

(Photo la “Patrie”),
/ \ tière, entre Hemmingford et Moers, N-Y.; plusieurs complications

sont nées à propos de ceite ferme. Votr nouvelle, dans une autre ( . velle e 25)
eclonne. (Fheto la “Patrie”).  
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Vous PERDEZ
UN MILLION! |
a

PITTSBUROH, ler. (SUP)
L'offre 4s M. Samnel-Harden
Church d'un million de dol

fars à qui capturerait Hitler

est expirée, hier soir. Le pré-

sident de ‘Carnegie Institute”
avait, en effet, effert cette

somme à qui aurait pu s'om-
parer &'Hitle r vivant ot
Fameaer devant une cour In-
ternationale.

  

action de contrôle de la
la ville.
 

Le parlement
renie Léopold
 

LIMOGES,France, 31. (P.C.-Havas). — Le parle-
ment réfugié belge, assemblé en session solennelle dans
cette ville française, a exprimé “son mépris de la capitula-
tion” du roi Léopold et a annoncé qu'il était légalement
et moralement impossible pour lui de continuer à régner.

Les sénateurs et les députés de
ia chambre belge cxilée, ratifiant
la répudiation du Cabinet de la
reddition du roi et ia destitution
virtuelle du monarque, ont procla-
mé en même temps Ia détermina-
tion dé continuer “la lutte contre
Yenvahisseur jusqu'à ce que le sol
de la mére-patrie soit libéré.”

RAYE DES CADRES

Ta France a aussi pris des
mesures contre Léopoid. Un
décret ordonne que son nom
soit rayé des cadres de la lé
slon d'Honneur. Le roi Léopold
détenait l'ordre de la Grande
Croix.
M. M.-R. Gillon, président du

Sénat belge, à déclaré au par-
lement-en-exii qu'un groupe de

trouplers belges avaient refusé
de se piller aux ordres de Lée-
pold de se rendre et avaient
Joint les troupes françaises et
anglaises qui bataillalent en-
core dans les Flandres.”
La proclamation “süigmats-

sant” le roi Léopold est brève
et se Jit comme sult:
“Au nom du peuple beige, ot

en vue de l’articie 82 de la
constitution, et du fait que le
vel est sous le pouvoir d’un en-
vahiseeur, tpministres aasem-
blés en C il proclament
qu'il est impossible au rol de
régner.”

“JUSQU'AU BOUT"

Ceci a été émis par le Cabinet.
Nier, et confirmé par le parlement

aujourd'hui. Le premier ministre
Hubert Pierlot a déclaré au Par-
Sement : “Nous ne déposerons les
@rmes qui nous restent que lorsque

les Alliés, avec nous, auront atteint
tous les buts de guerre que nous

voulons atteindre : la paix, l'indé-
pendance avec la liberté .”

Frans van Cauwelcart, chef fla-
mand et président de la Chambre
Basse, a remercié la France d'avoir
refusé de jeter le blime du geste
de Léopold sur le peuple beige. 11

a exptimé sa confiance dans une
victoire ultime des Alliés.

Le président du Sénat Gillon a
aussi dit: “II y a encore des aol-
dats belges qui sauveront notre
honneur. Nous avons subi un choc
terrible. Nos yeux sont mouillés
de pleurs. Nous sommes plongés
dans l'obecurité de la nuit. Nous
avons immédiatement réorganisé

gles et nous pouvons don-
urance que la nation belge

n'aura pas à souffrir à cause de
eelul qui, durant un temps, fut l'in-
carnation de sa destinée, et que
rien ne pourra ternir tout un sid
ele de gloire.”

  

 

BERLIN, îer (P.U.}). — On a
rapporté, de source très autori-
oée, hier soir, que le roi Léo-
poid des Belges, était un pri-

sonnler de guerre. Les offl-

clers, a-t-on dit, le considèrent
comme le commandant capturé

d'une armée, plutôt que comme
ua roi,

+ 

TALON D'ACHILLE
PARIS, ler. — (R.U.P) —

La France a trouvé le point
vulnérable des chars dussaut
allemands de 70 tonnes qui
affrontalent les canons “75”.
Ce point vulnérable est lc toit
que les Allemands ont négligé

de renforcer de plaques blin-
dées comme l'étaient les
flancs. Ces tanks n'ont prati-
quement pas de proteciion

centre les attaques uériennes.

Nettoyage
en Norvège

NARVIK, Norvège, ler juin.
(P.C-Havas). — Les troupes
aillées avançalent, hier soir,
vers l'est contre les restes des
troupes allemandes, fortiftées
dans des tunnels le long du
chemin de fer conduisant en
Sudde.
L'aviation alliée prit l'inltle-

tive dans les opérations préli-
minaires. Les positions alle-

mandes à Bjoernfell et à Hun-
dalen furent violemment bom-
bardées au début de la se-
maine. Les bombardements par
avions et par la marine de
guerre auraient coûté à l'enne-
mi naxl plus de la moitié de
ses effectifs.
Bien que les 13,000 hommes

de la force alliée dépassent
par cinq à un le chiffre des
forces nazis, le travail de net-
toyage sera loin détre facile,
disent les autorités militaires.

LONDONDERRY, Irlande du
Nord, ler (PC). — Une bombe qui
a fait explosion ici a secoué forte-
ment les édifices des environs, ef a
causé assez de dommages maté-
rieis; on ne déplore toutefois au-
cune perte de vie.

La bombe avait été placée dans
un cinéma ; la police a fait feu sur
ceux qu'elle jugeait les Auteurs de
l'attentat.

“Vingtmorts

CAWNPORE, Indes, 1. — (P.C)
-— Les fermiers locaux sont bien
décidés de faire observer leurs
droits de propriété. Quand des no-
mades permirent à leur bétail de
manger l'herbe dans des fermes
d'un village voisin. les villageois in-
d'gnés les combattirent et vingt fu-
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|Une première économiede
1$1,200,000 l'an réalisée
par la Commission Potvin

 
 

Une économie de $1,200,000 par année, telle est lac des : 2
affaires

Avant la mise en tutelle de la
ville, les conseillers municipaux
avaient volé $1,200,000 pour les se-
cours directs du mois de juin.
Hier après-midi, à la séance du

conseil, les échevins ont appris que

la commission des affaires munici-
pales, dont l'administrateur-délégué
auprès de la ville est Me Honoré
Parent, C.R., avait réduit ce mon-
tant de $100,000, cette dernière
somme étant payée entièrement

par la ville, et comprenant $50,000
pour augmentation de loyers:

$30,000 pour l'eau des chômeurs;
$13,000 pour les chaussures (pro-
messe du maire, aux dernières élec-
tions); $5,000 d'économie sur l'ad-
miniatration et $2,000 sur les loyers
aux petits propriétaires.

CONSEILLEES CURIEUX
Une telle décision de la Com-

mission des affaires munie
pales, à eu pour effet de fouet-
ter certains conseillers, qui ont

hrotesté au nom des proprié-
taires et des chômeurs.
Ces conseillers, entre autres

MM. Goyette, Brien, Hamelin,
Bélanger, Côté et Fillion, oat
prétendu qu'une coupure de

$30,000 dans les loyers des ché-
meurs, mettrait les petits pro-

priétaires dans une situation
plus critique que celle où Ils se
trouvent actuellement, et en
ruinerait un grand nombre.

8. BEAUDET SUR LA GRILLE
M. A-E. Goyette, de St-J.-Bap-

tiste, à vertement critiqué le surin-

tendant de l'assistance-chômage,
M. R.-N. Beaudet, qu'il a qualifié

de “membre inutile, au salaire de
$9,000 par année”.
M. Goyette a déclaré que ce poste

pourrait étre aboll, ce qui permet-

trait à la ville de réaliser une forte
économie. 11 a prétendu que M.
Beaudet avait un auto qui lui est

fourni par la ville, avec chauffeur,

ce qui pourrait être coupé. II pré-

tend que le personnel attaché à
M. Beaudet pourrait aussi être con-
sidérablement réduit.

ON NE FAIT RIEN
M. Omer Côté voulait que le

conseil vôtât le montant initial,
mais on lui représents que ce
verait illégal. M, Savignac con-
ailla à ses collègues de voter
ce montant, “qui est mieux que
rien”
A In fin, on décida de laisser

l'affaire sur le tapis, jusqu'à
fumdi. Entre temps, on deman-
dera aux autorités provinciales
d'intervenir pour obtenir un
montant plus élevé.

PROPRIOS MAL
REPRESENTES

Le conseiller Côté à déclaré que

les propriétaires de Montréai

 

étaient mai représentés. Il a re-

proché aux délégués de la Ligue
des propriétaires de n'avoir pas

protesté contre l'augmentation de

la taxe scolaire, alors qu'ils s'é-

taient élevés contre tout augmen-

tation de l'impôt foncier municipal.

  

   
   

     

     

      

 

DES AFFAIRES

WINNIPEG, ler. (P.C.).—

Le rapport hebdomadaire de

tn “Canadiam Credit men's
trust Association” note une
amélloration sensible de l'in-
dice économique à travers

tout le pays ainsi qu'une en-

courageante reprise dans les
provinces de l'Ouest. Les ren-
trés d'argent demeurent sa-
tisfaisantes, ajoute le rap

 

Les transactions dans Ia
région montréalaise sont plu-
tôt bonnes et l'on prévoit que
les commandes de guerre
amélloreront encore Ia situa-
tion, 

 

Mentir, -
dela5e colonne;

conséquence de la première
dans l'administration de

e.
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L’italie veut la paix!
ROME,1er (B.U.P.). — Selon un rapport venu des

milieux du Vatican, il appert que l'Italie consentira à ne

pas intervenir dans la guerre à une seule condition : cessa-

tion immédiate des hostilités et une conférence destinée à

la reconstruction de l'Europe, selon le programme indiqué

par l'Italie et l’Allemagne. .

   
  

  

 

REPONSE A HITLER

$4.300.000.000
POUR L'ARMEMENT

DES ÉTATS-UNIS -
.  WASHINGTON, ler (P.A.)—Le président Roose-

velt a demandé à un Congrès qui semble bien décidé d’y

accéder avec rapidité, la “prompte” addition de plus d'un--

milliard de dollars au fonds de défense nationale des Etats.

Unis, en raison des ‘événements presque incroyables sur-

venus en Europe.”

“Tous les continents peuvent de à
venir impliqués dans une guerre
mondiale”, estime le Président. Les
recommendations du président aug-
menteraient le programme actuel

dés armements à plus de $4,300.-

00u0w, Le président a exposé ur
vaste programme d'amplification

des disponibilités des usines et d'en-
trainement de “notre peuple, &tou!

particulièrement des jeunes gens,
au travail dans l'industrie et dana
l’armée et la marine”.

Un million de personnes se-
Talent ainsi entrainées. “II est
impérieux, dit M. Roosevelt,
que nous fassions plein et ef-
fectif usage des capacités que |y
possède notre nation.”
De plus le président demanda ~

l'autorité “d'appeler en service ac-

 

  

 

Un record
dans le port
La perception des douane

et de l'accise dans le port de
Montréal pour le mois de mal,
a établi un record, le total
atteignant $13,198,248. C'est la
première fois qu'un tel «hif-
fre est atteint dans l’histoire
des ports du dominion. Mier
seulement, le total atteint le
chiffre de $2,349,700.

 

  

 
tif telle portion de la garde nati>
nale que l'on pourrait fuger néces-
saire pour maintenir notre position
de neutralité et pour sauvegarder
ln défense nationale”.

Le secrétaire du trésor, M.
Henry Morgenthau, compa-

raissant devant le comité du
Congrès, demanda que la limite

de in dette nationale, qui est

de $45,000,000,000, soit augmen-
tée. La dette actuelle est d'en-
viron $42,787,000,000 et le défi-

clit pour Ia prochaine année fis-

cale sera, crolton, d'environ

$3,703,000,000.
 

Trois espions

LONDRES, 31. (PC). —

Trols personnes — y cempris
l'épouse, âgée de 42 ans d'un

sergent de la force royale

aérienne, une allemande— sont
détenues pour procès sous l’ac-
cusalion d'avoir consplré pour
obtenir des secrets militaires
britanniques destinée au haut
commandement allemand.

Mme Mary Ingram, domeati-

que dans la maison d'un offi-
cier de la marine, s admis avoir
un frère dans le haut comman-
dement allemand. Les deux
autres pernonnes détenues sont

WiMam Swift et Archibald
Watts.

173 CE COVP-CIsabre

C'EST UNE BLACK CAT

 

 

 

Pas moyen de se tromper au bon
arome du tabac de Virginie pur et

naturel de Black Cat! Et de plus

Lilas Ont Meilleur Goût

AVEC OU BANS BOUT DE LIÈCE

CIGARETTES DE VIRGINI DEUX FORMATS 10: ET :5

  
Black Cat .
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TORONTO, ler. (PC.).— Le volume des contrats de
construction accordés en mal par tout le Canada c'est ‘élavé à
$35.008.000, 20it une augmentation de $4 peur cent sur le total
de mal 1930, d'apris dos chiffres compliés par McLean Bullding
Reports Limited.

Québec vient au second rang des provinces avec un tetal de
sAH11,200. A date, depuis le début de I’ » les contrats se
sont élevés à 586,338,560, soit une augmentation de 443 pour cent

0 sur ln périede correspendante de l'an dernier,

“Avec ce gouvernement
l'autonomie du Québec

sera bien sauvegardée”
QUEBEC, ler. (Par Joseph LaVergne). — ““ is

de débuit de la session en cours, nous svons seule metas
fe temps des députés et les deniers de la province. Je
constate que l’Opposition veut faire de l’obetruction, en
parlant de l’autonomie de la province. Cette autonomie
est bien protégée avec nous. sommes ici tra-
vaëler et non pour faire des discours. Si l’Opposition veut
contiauer, nous sommes prêts à siéger jusqu'au mois de
janvie:

    
   

 

     

      

  

 

   

 + Voilà ce que déclzrait, hier après-
midi, le premier ministre de la pro-

     LesBochesarrêtés;
la moitiéde l’armée
alliée desFlandres
est déjà évacuée
PARIS, ler — (B.U.P.) — Dans un dernier effort pour nnalhiler

laureadversaires à Dunkerque, les Allemands jetèrent dans la mêlée
10 divisions de tanks et trois divisions motorisées, virtuellement toute
leur force. mécanisée, en plus de nombrenses divisions d'Infanterie.

Cette formidable celenne d'attaque anéantit les quais et les jetées
du port, mais ne rénssit pas à empêcher l'embarquement des troupes
alllées. Au iarge, les flottes françaises et britanniques Inncèrent un
rideau de feu et d'acler auteur des évacués.

Des observateurs déclarent que l'avance allemande a été ralentie
par Is nécessité de renforts et des réparations aux apparelis metoriels.
L'aviation nazie a été beaucoup moins active en raison sans doute de
In température inclémente, notamment d'un épals broultiard sur Ja

et pour des raisons qui ne sent pas connues.
LONDRES, ler. — (B.U.P.) — Une mouvelle flotte de sanvetage

cemposée de containes de valssesux n pénétré daus le port de Du
pour y embarquer de nouveaux milliers de soidate alllée qui falealent
partie de l‘arrière-garde dans les Flandres.

Ces navires ont pu accoster malgré les nombreux Incendies qui
ont dévasté les quais à la suite des bombardements allemands.

Ou rapporte que In moitié de l'armée expéditionnaire britannique
est revenue em Angleterre; des milliers d'autres soldats français,
anglais et belges arrivent constamment dana les porte de la côte
sud-orieatale.

Les survivants racentent des récits de combate héroïques duns
les Fisadres et déclarent que les Allemands ont subi des pertes énormes.

Quelque le nombre tetal des sur-3
vivants n’aié pas été dévoilé, on

  

Production
intensive

WINNIPEG, ler (PC). =
L'Association des manufaetu-
riers canadiens à clôturé, bler
soir, son êle congtèe annuel en
demandant que l'Industrie aug-
mente son potentiel de produc-
tion et fasse un effort absoiu
pour la défense du Canada et
de l'Empire.
Dana une résolution, télégra-

phide au premier ministre, M.
King, l'Association propose la
création d’un bureau apécisi de
censelllers pour diriger l'effort
de guerre et intensifier In mo-
bilisation Industrielle ; elle de-
mande aussi d'envoyer à Lon-
des, un émissaire chargé d'ap-
plante certaines difficultés.
L'Association insiste auprès du
Rouvernement pour qu'il pren-
ne une décision dans ce sens
danse le plus bref délai possible.
M. Harold Crabtree, manu-

facturier de papler de Mont-

réal, à été élu président : M.
Jouin-l.. Lang, tanneur de Klt-
chener, Ont, à été élu premier
vice-président et M. J.-C. Ma-
lone, avocat et brasseur de Ré-
gina, second vice-président ; M.
T.-F, Moneypenny, à été réélu
trsorier, poste qu’il occupe de
pals 1929.

Greve dans un
chantier naval

KEARNY, N.-J., ler. (PAY —
Unr grévr, qualifiée “de complète”
par un porte-parole de l’Union, a
immonilsé, hier, tous les travaux
sur les aix unités de guerre en
construction 4 le Federal Ship-
building and Drydock Company, et

les autorités fédérales expriment
l'espoir qu'on en viendra blentôt à
Une entente.

 

La Grande Croix
enlevée à Léopold

 

 

       
 

      
PARES, 31. (UP). — Le

nom du roi Léopolé de Mei-
gique à été rayé du rôle de
le Tégion d'Honneur, a-t-on
annencé efficiellement, au-

   

 

   

vince, I'non. M. Godbout, lors de
la discussion du projet de loi, en
vertu duquel le gouvernement de
la province s'engage à garantir
les .prêts que le pouvoir central
consentira aux municipalités de la
province pour des fins “rentables”.

LOI ELECTORALE
Dès l'ouverture de la séance,

Is Chambre adopte en troiniè-
me lecture, sur division la lei
modifiant ln loi électorale de
Québec. :
Puls, elle adopte on deuxième

lecture les resolutions relatives
au bill de M. Oscar Drouls ln-
titulé: “Lol peur favoriser of
Earantie certains prêts fédé-
TRUE aux municipalités”.

*

fe
projet est alors étudié en comi-
té plénier (M. Delagrave nu
fauteuil),
Le Dr Camille POULIOT

(N. Gaspé-aud) ouvre le débat
en disant que cette loi massacre
les droits des députés parce
que Ir gouvernement à engagé
d'avance ta parole de la légleis-
ture auprès d'Ottawa.
Le Dr POULIOT: “Quel est

le montant que la province s’est
enEagé à garantir jusqu'à date?
M. DROUIN: “Je l'ai dit

bier. Le montant est d'environ
$000,000 ct Ottawa a mis $3,000,
+0 à la disposition des muni.
cipalités de la province.
M. Onésime GAGNON sou-

met qu'il y a un danger parti- «
culler pour Ia province, dans
cette lol, en ce sens qu'Ottaws
Peut changer les règlements
qui régissent ces prêts quand
hon lui semblern et briser la
convention.
M. DROUIN: “Que le chef de

l’Opposition nous dise donc wil
est pour ou contre la lol.

UN EMPIETEMENT?
M. DUPLESSIS: “J'ai parlé pen-

dant toute une séance contre It
loi, hier. Je suis surprise de voir
que le ministre n'a pas compris.
Kvidemment, je ne demande pas
aux ministres actuels de compren-
dre en cing minutes ou même en
une demi heure. Mais ils devraient
au moins comprendre en deux heu-
res. ai dit et je repète que Ja ‘oi
actuelle est un empiètement sur
l'autonomie provinciale.
A un certain moment, M. Du

Plessis suggère que les emprunts
que voudront contracter les muni-
cipalités soient soumis aux contri-
buables par voie de référendum.
M. Drouin trouve le suggestis1

pratique mais ajoute qu'elle ne peut
s'appliquer dans les circonstances
actuelles, «
M. DROUIN: “La Commission

municipale surveille tout et seuls
les projeis sérieux, qui ne présen-
teront aucun danger pour la mu-
nicipalité, seront soumis à Ottawa.

éyalue à 250000 les effectifs de
l'armée expéditionnaire. Hier soir,
va brouillard épais a contribué etfi-
cacament à l'embarquement des
évacués.
Bien que jes nasls alent nffoctué

un bembardement terrible à Den-
kerque, lea pertes de vie parmi les
Alllés sent reintivergent peu nom-
breuses. Certains officiers, vétérans

de la dernière guerre, affirment que
le soldat allemand de l'époque ac-
tuells n'a pas la valeur de celui de
1914.
“Une fois que l'Allemand est sorti

de son tank, it n'a plus l'ardeur qui
caractérisait le boche de la der-
nière guerre,” dit cet officier.
Un “Femmie” raconte que les

(Suite à la page 2)
 

Une enquête sur
la demande dela

Beauharnois
OTTAWA,ler (D.N.C.). — La grande question de

la canalisation du Saint-Laurent a fait, hier, aux commu-
nes, l'objet d’un débat en marge d'un bill, piloté par l’hon.
C.-D. Howe, accordant à la compagnie Beauharnois le
droit de détourner 30,000 pieds cubes d'eau de plus, par
seconde, du fleuve Saint-Laurent vers son propre canal.
Aucun député ne s'est opposé par-

ticulièrement à cette mesure, mais
plusieurs demandèrent au gouver-; Mais la situation a changé du fait

 

nement de ne pas accorder en trop
grande hâte la requête de ia Beau-
harnois et d'ouvrir une enquête pu-
blique que l’on pourrait confier à
un comité parlementaire spécial.

Mu côté de l'Opposition offi-
cielle c'est M. Hanson, leader
conservateur, qui dirigea lu cori.
tique, sans toutefois rappeler
les répercussions politiques qui
réeultèrent de cette entreprise
hydro-électrique, 1 y n une di-
zaine d'années. M. Howe rappe-
la que la prevince de Québec
avait accordé à la Beauharnois
ls permission de détourner
53,908 pieds cubes d'eau par se-
eonde et l'avait récemment au-
torisée à augmenter ce chiffre
de 20,000 pleds cubes, quitte à
Laisser le parlement fédéral, qui
a juridiction sur les cours d'eau
navigables, à accorder son ap-
probation finale.
On sait que cette requête fut sou-

mise aux autorités fédérales 11 y
a dix-huit mois. On ne vit pag alors
la nécessité de détourner plus d'eau  par le canal de la Beauharnols,

de In guerre, Ia demande d'éner-
gle électrique pour des fins indus-
trielles g'était considérablement ac-
crue. La Beauharnois est le grand

fournisseur dl’éleciricité dans la ré-
glon de Montréal, sans compter

qu'elle exPôrte auss! de is houilie
blanche en Ontario. On fait remar-
quer qu'il serait facile d'aménager
le canal et l'outillage de la Bcau-

harnois de façon à disposer sans

délai du surplus d'énergie hydro-
électrique. Cependant, fait remar-
quer le ministre, le gouvernement
fédéral n'y est intéressé que du
point de vue de Is navigation et il
assure la Chambre que le détournc-
ment d'eau demandé n'affectera en
rien le circulation fluviale.

M. Hanson, chef de l'Opposi-
tion, met le gouvernement en
gurde contre cette entreprise,
disant qu'une fois que l'on com-
mence à exporter de l'énergie

  

 

 

M F. F. MATHERS, C.R., de Hs
Nfax, qui vient d'être nommé Heu
tenant-gouverneur de la Nouvelle»
Ecosse. (Photo Blank & Stoller)

 

  

  

 

  

                            

VOTE DE
CONFIANCE
OTTAWA, ler. (D.NC.)—

Dans les coullsses pariemen-
taires l'on ne cesse de crelre

que d'ici quelques jours il se
prendra aux Communes un
vote de confiance formel au
sujet du premier ministre ac-
tuel, le très hon. M. King.
Les attaques lancées ces

Jjeurs derniers contre le pre-

mier ministre A qui Fem de-
mande de remettre en d'au-
tres mains la direction des
affaires du pays, semble.
Taient motiver ce vote de
confiance. Ces attaques, prin-
clpalemaent lancées par les
conservateurs, auralent peur
but d'ouvrir à l’hon. Arthur
Meighen, leader conseevateur
au Sénat, un siège à la Chan.
bre Basse. Si ce vote devait
être pris. l'on se demande

qu'elle seralt l'attitude des
rrounes de la C.C.F.. et du
Crédit Social. On salt que trs
libéraux comptent nux Com.
mines une majorité nette de
120 dépulés sur tous len grow.

 

  

.Enregistrement
. .des industries

OTTAWA, 1. — B.N.C. — L'enre.
Sistrement des industries du Ca-
nada pour des fins de Buerre 4
considérablement aidé au ministère
des approvisionnements et des or
Banismes fédéraux qui l'ont prés
cédé, à déclaré hier Après-midi.
sux Communes I'hon. Norman Rs
xers, ministre de la Défense na-
tionale, en réponse à une question
Qui lui était posée.
On sait que cet enregistrement

fut commencé avant la guerre par
les fonctionnaires de la Défense
nationale qui le terminaient le 3t
octobre dernier. Le relevé fait à
ce sujet tient compte de l'outillage
et du rendement possible de toutes
les usines et fabriques À travers le
pays.

 

 

hydro-électrique on ne sait plus Pr—————quand arrêter.
Littéralement bombardé de ques- | RÈGLEMENT:

tions, le ministère des Approvision-
(Suite à la page #3)
 

ESPION FUSILLÉ À PARIS
 

PARIS, ler (B.U.P.) — Frantisek Fabik, convaincw d'espionnage
   

DE 1'OBSTRUCTION
IL'MON., M. DUPLESSIS: D'après

le projet de loi soumis, Ottawa
(Suite à le page 3)

fourd'hui. I détenait Se plus
Meut rang, celui de Grandé
Urele.

     

 

   

au bénéfice de l'Allemagne, n été exécuté ce matin à Evreux. Le
séparatisin fMlamifgant, le Dr Maertens à été enfermé dans un camp
de concentration, après son arrestation À Aurillac. Ou a trouvé, en sa possession, us million de france en pièces d'er. Muertens fut condamné

$8.000.000
CHICAGO, ler. (AP), =

William Campbell, procureur
général des Etats-Unis, au
nonce aujourd'hui que le gou- |f-
vernement aurait consenti à
régler pour $8,000,000 le cas
de M. L. Anneberz. accusé

| d'avoie éludé l'impôt sue le

 

revenu À mort au cours de In guerre pour Intelligence avec l'ennemi.  
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Le Surhomme arrive eu bout de cing minutes comme il

 

 

   
  
  

   

   

   

  

de donner au
tempe d'agir ot il resle encore

une minute
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. A t terrible et avant aus la foule revionne
eeprt surhomime rive ares sen fardeau
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Un autre saut ot Se Surhemma
dieparait. Mais 9 contomple la
scène aves La vue télescopique,

 

  
  

  

  

  
Quelle course! Des
maicel Ils se son
conduits comme des

veir leur arf
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LES BOCHES .. .
(Suite de la page 19)

tanks allemands ne n'arrétent de-
, vent rien. “Leurs équipages simple-
ment écrasent les réfugiés ou les
mitraillent. La plupart des plus

tanks portent des “sabres

d'abattis” mobiles dont ils se eer-
vent “pour couper” les obatacles
Parmi un fort groupe de soldats

et de marins britanniques blessés,
11 y avalt un b'essé allemand. II fat
placé à bord d’un train hôpital avec
les autres.
Un survivant raconte qu'un ba-

teau de sauvetage recueillit 15 Inflr-
mières qui se trouvalent sur Ia
plage a Dunkerque. L'équipage lava
et repassa ies uniformes des nurses

pendant que celles-cl dormalent.
Parmi les nouveaux arrivés, fl y

@rait les rescapés des trols contre
torpilleurs et du petit transport
“Abokir”, qui ont été coulis au
cours de l'évacuation.

“C'est un enfer, li-bas; un enfer

fait de la Main de l'homme”, n dé-
elaré un artilleur.
“Les Allemands nous ont demau-

dé une trève pour enterrer leurs

morts après qu'un barrage de 38

heures eut coupé leur avance. Nous

avons répondu: “Il n'y a pes de

trêve!" et nous leur avons lancé un

autre barrage de sept heures”,

Un sutre soldat a dit que les Al

lemands ont hombardé les britan-

niques sur les quals de Dunkerque

prec des canons A longue portée.

Toutes sortes d'histoires ont été

# tées sur la nouvelle stratégie
-Be des Allemands. Voici ce

Tommy raconte:

"néons avons trouvé 10,000 billets

de 10 francs français contrefaita de

façon quasi parfaite dans un avion

que nous avons descenstu. Les trou-

pes parachutistes reçoivent cet ar-

Kent pour désorguniser les finances

franculses”. ;

Un autre Tommy a raconté «

Qui est survenu aux troupes part
  

Istes dans les Fiandres:
 

atterrir avec A peu pris, sl non

plus, 50 balles dans le corps. Hs

avalent été tués longtemps avant

d'atteindre le sol.
Un artiileur britannique raconte:

“11 me semble à moi que Hitler est

déneapéré. Ses pertes ont été énor-

mes. Les troupes anglaises qui ont

couvert la retraite se sont battues

comme pas une.”
On rapporte que les espions alle

mands et la “cinquième colonne”

ont cié trèn actifs durant la retral-

te des Alliés. “La région était la-

testée d'espions”, à dit un officier.

En une circonstance un homme vé-
tu en officier britannique s‘appro-

cha d'un commandant anglais vt ul
dit de diriger ses hommes vers un
certain endroit de la cote. Le com-

 

mandunt obéit mals en route il ren-

conira un officier de marine qui
l'informa qu'aucun plan de ce gen-

re n'avait été prévu.
On apprit plus tard que ce suppo-

Jal vu des cadavres sliemands

sieurs jours. Nous dimes passer
Plusieurs nuits couchés dans les
dunes de sable à eublr un bom-
hardement Incessant. Au moment
où j'attendais pour monter dans le
mavire d'évacuation, cinq de mes
compagnons furent tués à mes cô-
tés, par des éclate d'obus prove-
nant des canons allemands à lon-
rue portée”.
Un fantassin déclare à son tour

que le “pire bombardement alle-
mand suevint mardi dernier, lors-
que 200 apparells ennemis jetérent
des bombes sur l'endroit où ils de-
valent s'embarquer.
PARIS, ler (B.U.P.) — Le Minis-

tère de l'Air annonce que des avions
de bombardement français ont dé-
fié le feu anti-aérien de l'ennemi
et une trés mauvaise visibilité et
sont allés porter des vivres et des
munitions à leurs compagnons d'ar-
mes isolés dans le Nord, |
De plus, des avions français ont |

jeté 20 tonnes de bombes sur des
{concentrations nazies au nord de
ia Somme et sur d'autres objectifs
près d'Abbevilie.
Dans ce dernier secteur, les tanks

qui conduisirent l'attaque alliée
étalent des instruments moyens
d'un poids de 23 tonnes. Au cours
d'offensives antérieures, le long de
la Somme, des ponts allemands ont
été détruits, principalement dans
la région d'Amiens.
La sortie du pont d'Abbeville est

aux mains des Alliés, ma:s la repri-

se de la ville elle-même, sise du cô-
té nord de la rivière. à l'embou-
chure de Ja Somme, n'a pas été
rapportée officicilement.
Une partie de l'arrière-garde

française dans les Flandres, admet

un porte parcle militaire.
Dans les airs, les Alliés ont des-

cendu 37 avions allemands au cours
d'une seule journée de combat. La
Royal Air Force, pour sa part, en
a aballu douze.

Charles Moiice, expert militaire
du “Petit Parisien” écrit que ce qui
reste de l'armée du général Prioux
(fait prisonnier) est encerclée à 25
milles de Dunkerque et combat tou-

jours par groupes isolés.
PARIS, ler, PA. — L'agence

semi-officielle Téléfrance évalue à
590,000 hommes les pertes alleman-
des depuis le début ade l'invasion
des Pays-Bas.
Ce chiffre est “Inscrit duns des

documents authentiques”, mande
cette agence, sans donner d'autres

détails,
Un porte-parole du ministère de

la gyerre a dit que les troupes Al-

llées dans le Nord se retiraient via
frinkerque par grands nombres.
L'exode vers la côte eut Heu après
que l'armée française, profitant de
la poussée allemande dans le nord,
‘ût “nettoyé” le secieur d'Abbe-
ville.
Un porte-parole militaire a dé

 

|

lemands en Belgique étaient dus

cela, nous serions encore à nous bat-
tre le long du canal Albert” a-t-il

sé point d'embarquement avait été dit,
foriement bombardé par les Alie-

mands.
Un autre artilleur relate : “Nous

ne dormimes peint pendant plu- capahle de faire sauter un pont.
 

 

 

 mes, un seul officier se déclara

  

 
claré aujourd'hui que les succés al-| |

“directement i la trahison”. “Sans

Il parla d'un Incident au cours
duquel sur un peloton de 50 hom-

 

  
 

 
M. PAOLO DI SIMONE, comsul

d'Italie à Montréal, n été permu-
tb au même en France «+
s'attend à quitter Montréal à ls
fin du mois prochain.

“Les soldats français qui attribué-
rent les avances allemandes aux er-
reurs du haut commandement fran-
cals, savent maintenant qui est à
bâmer”.
Au cours du “nettoyage” d'Abbe-

ville, les Alliés ont fait pluslenrs
centaines de prisonniers et on saisi
des armes et des convois de ravi-
taillement. Les Français n’eurent
que quelques hommes tués et un
tank détruit. On ne sait pas encore
si la ville elle-même a été reprise;
elle est aituée sur In rive nord.
LONDRES, ler, P.C. — Dans Jes

cercles militaires, on dit aujour-
d'hui que les régions par lesquelles
les troupes Alliées retraltérent en
France étalent Infestées d'expions.
Chaque fois que le quartier gé-

néral se tranaportait dans une nou-

velle maison, même sb celle-ci était
enserrée dans un pâté compact, l'on
tait ansuré que ls maison serait

 

  

 

bombardée,” n dit un porte-parole.
Le ministère de l'air annonce que

Ia Royal Ale Force a détruit (2
avions ennemis et en a endomma-
té trois autres. Un seul apparel
britannique est disparu.

On rapporte, dans les cercles au-
torisés, que l'Italle à laissé enten-
dre mardi dernier qu'elle considé-
Tait rompues les mégocilations an-
Elo-ltallennes sur In contrebande.
BERLIN, ler, PA. — Le chan-

celler Adelpite Hitler reçu le nou
vel ambassadeur de l'Italie, Din
Alfieri, à nom quartier-général dn
front de l'ouest. Le ministre aux
Affaires étrangères Joachim ves
Ribbentrop aesista à l'entretien,

PARIS, ler. — (B.U.P., par Ralph
Heinzen) — Le secteur d'Abbeville
cet tembé aux mains des Français
après une furieuse bataille qui dura
+5 heures et au cours de laquelle
les nazis subirent de lourdes per-
tes. Cette victoire a permis aux
Alliés d'euvrir Is vole pour une

 

Weygand » forcé les Allemands
A Jeter de nouvelles forces duns
leurs positions en bordures de Ia

(Seite à la page 25)

 

Aidez les reins à

purifier le sang
Len matières empoisonnées dans votre

sang sent rejetées à (travers $ millions de
minuscules, délicats tubes ou filtres des
reine. Et le mauvais fonctionnement deu
reins peut vous obliger à vous lever le nus
«auser des maux de jambes, mai de dos,
brülement des conduits urinaires où une
sensation d'épuisement général. Aides vom
reins A purifier voire sang avec d'ysten.

  

La toute première dose commence & aider
vos reins & purifier votre sang et Cyoter
devrait vous remet en quelques jouts.
Cystex doit vous satisfaire entièrement
sinon un vous remet votre argent. Frocurez-

vous Cyutez (siss-tend
aujourd'aul.  BeujesVELOX: ene sis
lea pharmacies. Len

Pour les reine
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Fillettes

1151, Ste-Catherine Est 
 

VOYAGES_

| Allez dans OUESTparle DOMINION, rapide et climatisé

MAMANS ! C'est le temps
de chausser vos enfants pour l'Eté

l'endroit idéal pour le choix

8al0Y, 5200 RAYONSX
11 à3 $2.50
3Y,a8 $3.00
UN TRES BEAU CHOIX

pour

Enfants—Fillettes — Carçons
L'on trouve teut «e que Fon disire chez

451, Rachel Est —

tente de rembrurees
et tm vessie nent vous jprulere.

el La Salle est

de bon ajustement

   Carçonnets

1243.52.50

— 1651, Mt-Royal Est
6566, St-Hubert    
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LES BOCHES .. . S b | Mosley aurait santeLede1te
50,000 porsennes a nelie- | comme une Indice presque cer-
QUEBEC, ler, —

Plus de 306,400 personnes ont

 coopéré avec
Adolf Hitler!

LONDRES, ler, — (UP) —
Sir Oswald Mosley, fasciste an-
ginis, coopérait avec Adolf Hit
ler et l'Allemagne préparalt
une favasion de parachutistes
ea Angleterre vers ie 9 Juin, a-
t-on dit en Cour de Portsmouth
alors qu'une femme et deux
hommes cemparurent en vertu
de pouvoirs secrets de Ia loi de

défense.
Les accusés sont Marie Loul-

se Augusts Inghen, 43 ans,
belle-soëeur d'un haut officier
allemand; ninsl que William
Swift, 37 ans, employé naval, et
Archibald Watt, 40 ans, sans
emploi.

(sulte de la page 30} -
Manche; Il les a également haras-
sés en inondant leurs bataillons au-
tour de Dunkerque et de Nleuport
en ouvrant les portes du canal de
U'Veer,
Le haut commandement n'a eu

aucune nouvelle du général René-
Jacques Prioux; les Allemands pré-
tendent qu'ils l'ont fait prisennier.
La coutume militaire veut que le
commandant soit le dernier à partie
dans une retraite.
A Dunkerque, le vice-amiral Jess

Abrial a été nommé commandant
de toutes les opérations sur mer et
sur terre. Parmi l'armée d'arrière-
garde qui protège in retraite alliée,
M y « plusieurs unités belges.

 maman
pro-alliée
WASHINGTON,1, (P.A.) — Mme

Dwight W. Morrow, belle-mère du
colonel Charles Lindbergh, a de-
mandé aux Etats-Unis une aide ac-
tive sans délai aux alliés.
Dans un télégramme porté aux

dossiers du Sénat américain, Mme
Morrow dit : “Moi et les membres
de ma familie appuient une résolu-
tion adoptée par le groupe de New-
York pour la défense de l'Améri-
que en aidant les alliés.

pris part A is precession de
ta fête du Sacré-Coeur, à Qué-
bee, hier soir. La procession
dura plus d'une heure. Son
Kminence le Cardinal adres-
sa In parole et présida In bé-
médiction du St-Sacrement.

ne; d'autres croient qu'il atten
drmit quelques semaines pour se
présenter, à Ce moinent, avec des

 

  

publié le communiqué suivant :
“Dans le nord. nos troupes

continuent leur marche vers
Dunkerque et une grande par-

tie a pu être embarquée sous la
protection de la marine et de ©
l'aviation, malgré de violentes
attaques de l'ennemi.
“A part une certaine activité

 

LONDRES, ler. (PCH —
Voicl le texte du communiqué
émanant du ministère de l'air:
‘Plusieurs coups directs sur les

concentrations de troupes enne-

mies et sur les colonnes moto-
risées sur la route de Nieuport
ont été portés par l'aviation
britannique, opérant de con-

- cert avec les troupes côtières.

sur la Somme, il n’y & rien à
signaler sur le reste de ce sec-
teur du Front.
“En dépit de circonstances

atmosphériques défavorables,
notre aviation a pratiqué des
vols de reconnaissance et a ta-
lonné l'ennemi dans la région
nord du Front; elle a aidé au
ravitaillement de nos troupes.”

“Nous vous demandons d'envoyer
sans délai tous les avions disponi-
bles aux alllés : de fournir $100,-
000000 pour les réfugiés de guerre
et de cesser l'exportation du maté-
riel de guerre qui peut parvenir
aux pays agresseurs”.

 

Le sort en
est jeté

 

LONDRES, ler. — (P.C.Câble)

PANTALONS
de filamelle blanche .....
MANTEAL X

 

Victoria
2836 rue Allard

“Nos avions ont lancé des
attaques sur les routes par les-
quelles passent les troupes al-

lemandes et leurs camions de
munitions. Découvrant de nom-
Greuses colonnez marchant ser-
rées, ila s'a'pprochérent jusqu'à

9.000 pleds et jetèrent l'épou-
vante parmi les formations en-
nemies.
“Plongeant jusqu'à 2,000

pieds, ils effectuèrent des as-
sauts simultanés contre deux
routes; plusieurs lourdes bom-
bes furent jetées. Lorsque la
fumée des explosions se dissi-
pa. les pilotes virent de nor-
breux cratères à une jonction
importante: les maisons du
voisinage furent démolies.”

4 4%
LONDRES, ler (BUF). —

In Ministère de l'Air annonce
que la Royal Air Force a abat-
tu 12 avions allemands au-des-
sus des Flandres et en a en-
dommagé trois autres.
Le Ministère ajoute que la

RAF a continué ses ntaques
contre les lignes de communi-
cations allemandes en même
temps qu'elle protégeait le re-
pli des Alilés sur le front des
Flandres.
“Des bombardiers lourds ont

attaqué des objectifs militaires
dans le nord-ouest de l'Allema-
gne”, ajoute le rapport.

— Le premier ministre Kalien, M.
Mussolini, s’est opposé à In pour-
sulte des négociations avec l’An-
tleterre cu vue d'en arrive à un

L’effort
de guerre

OTTAWA, ter. — Le premier
ministre du Canada, M. King,
à reçu hier soir le télégramme
que lui a envoyé l’Associstion
des manufacturiers canadiens
au sujet de leur résolution de-
mandant d'intensifier l'effort e e e e e ® e
de guerre et de nommer um

Depuis 10 jours, nous avons placé 40 de nos diplà-conseil technique.

On croit qaveir que M. King més, et nous avons des demandes pour au-delà de
100 autres.

censultera ses collègues et ré-
poudra en fla de semaine à co

- VENEZ VOUS QUALIFIER
pour ces positions d'avenir et‘ lucratives

CONDITIONS DE PAIEMENT FACILES
Demandez-nous un prospectus

Présentation au Canada de
o

la nouvelle gazoline
+ gr

“Sky-Chief
Montréal, ler juln — M. J.-M.

Pritchard, vice-président de Mc-
Coll-Frontenac Oil Company, Limi-
ted, annonçait icl, aujourd'hui, que
des arrangements ont été complé-
tés en vue de raffiner et distribuer
la gazoline “Sky Chief” au Cana-

da. “8ky Chief”, le meilleur produit
de The Texas Company, est en ven-
te depuis dix-huit mois aux Ktats-
Unis et s'est acquis une renommée
internationale comme combustible

à moteur puissant, souple et sans
cognements. L'affitiation existante
de Ia McColl-Frontenac et The
Texas Company nous met en mesu-
re d'offrir aux automobilistes cana-
diens cette gazoline de type nou-

veau. Elle em actuellement raffinée
dans les raffineries de la McColl-
Frontenac de Montréal et Toronto,
suivant la formule découverte par
‘The Texas Company et sera en ven-
te vers le premier juin à tous les
postes de distribution, arborant
l'enseigne “Red Indian”. par tout le
Canada. +

Mieux que
sous I'U.N.

Malgré leatraces auxquels la
ville à à faire face, je président

   
 

 
 

 

 

MONTREAL, QUEBEC SOREL et
LEVIS demandent à grands cris, des sou-
deurs à l'électricité compétents.

B aiIl

CINCINNATI, Ier, — (PA) —
“C'est le temps de resserrer notre
défense nationale partout”, dit M.
L. B. Wilson, président du poste
de radio WCKY. Il à refusé de per-
mettre le radiodiffusion d'un dis-
cours d'Eart Browder, chef commu-
niste américain.

 

Le neul établissement du genre à Montréal.

L'ÉCOLE MODERNE d'ÉLECTRICITÉ
2251, DELORIMIER, MONTREAL AM. 6064     
  

 

   

  

* $* $
BERLIN, ter (BUP). —

L'agence de nouvelles alleman-
des, DNC, publie les notes sui-
vantes :
“Un épais brouillard qui a'é-

tendait sur tout le Pas de
Calais ainsi que sur les Flan-
dres, pendant la majeure par-

tie de la journée, a facilité
l'évacuation des troupes alliées

IL COUTE ENCORE

MEILLEUR MARCHÉ
de LOUER une AUTOMOBILE

QUE D’EN POSSEDER UNE
VOICI TOUT CE QUE VOUS AVEZ A FAIRE:
SIGNALEZ simplement PLateau 1122

M. 1-M.poursuivie par les troupes alle-
mandes. “Les conditions at.
masphériques ont forcé l'avis-
tion allemande à suspendre le
bombardement intensif qu'elle
faisait subie aux Alliés.”
L'agence admet que les An-

giais ont enregistré certaine
succès dans leurs efforts en
vue de protéger l'évacuation

du comité exécutif,

celle qui existait sous le régime
de l'Union Nationale.
“Le président est dans une

étrange situation, après neus
avoir dit de voter pour Ged-

Consbe, conseiller de Bourget.
Et M. Saviguac de lui répti-

quer: “Kcoute, mon vieux. Nous

Savignac préfère la situation à

bout.” déclarait M. Treffté La-

    

mentionnez l'auto que vous préférez, et dix minutes plus tard,
LAUZON DRIVE YOURSELF sera à votre porte avec la voiture
désirée. Au retour de voire voyage nous vous reconduirons chez
vous GRATUITEMENT.

des troupes. .s n'étiens pas mieux avec l’autre

PARIS, les (PA). — Le
haut commandement militaire

 
    Siganles Plateau 11% et

devenez membres de la

   

  
 

  
       
      

       

i ligue des Locataires d'au-
> tomobiles.

Tous ceux qui ont dé*SACS DE TH pi era] JE rngseulemes a9, et vous Nous avons vot . an pren ‘en lourr
une voiture 1948 Yee des, PRE agiiecauclune, “pen. oupés, Wont qu'A appeler PI, 1122,

 

d'affaires, Coupés eps.
res, Uabriolets, Couleurs
variées. nolr, bleu, cho-
colat,

  ORANGE PEKOE

SALADA
*Saveur exquise. Essay

en donnant leur nom ct
adresse fin deviennent
ainsi membres de la

Locataires d'a
et participent

avantages nombreux, sans
aucune autre obligution de
leur part,

LAUZON Drive Yourself
PLateau 1122 4001, rue BERRI Léonard LAUZON, Prés.

 

avez à votre disposition.

dant douze heures
| 5.00 a.m. à 6.60 Ce

      
  

    ne distance 2!
milles, essence et nasu-
rance comprises.  Au-
cune autre charge . . |
VOTRE NOM EST HON.

  

gris, vert, mar.
Ni vel
      

 

  

 
        



 

 

LA PATRIE, SAMEDI fer JUIN 1940

Henri écoute ce qu'on lui dit.  
 

Voux-t tor ung
ampeutsplus forte,

Henri.

(suite de la page 19)

peut prendre les revenus de la
taxe d'eau pour se rembourser.
Ueci veut dire purement et sim-
plemsent l'infiltration du pouvoir
central dans les affaires des mu-
nicipalités et partunt dans le do-
maine provincial.
L'HON. M. GODBOUT: Au

cours de la présente session, l'on
a voulu ménager be temps des
députés et les deniers de la pro-
vince. Je constate que l’Opposi-
tion veut faire de l'obstruction.
It y n au moins dix discours qui
ont été prononcés, depuis le dé-
but de Ia session, sur l'autemoraie
de la province par les députés de
Opposition. Je ferai immédiate
ment remarquer, comme Je l'ai
d'alileurs déjà dit, qu'il n’y a au-
cun danger pour l'autonomie de

de Québec, avec le

Je comprends, dit-l, que le but

de I'Oppesition est celui de faire
croire à la population qu'elle ln

tiques des loin quemous soumet-
à In députation.

par contre, que, sl nous

3 f i 8 Eg 1

POUVOIR L'EMPRUNT

Par la loi présente. nous permet-
tons aux municipalités de cette
province de pouvoir emprunter non
Pas à des taux de $. 5 ou 6 pour
cent. mais bien à deux pour cent.
La loi. fédérale qui permet aux mu-
Ricipailltés dc pouvoir emprunter.
existe déjà depuis plusieurs années.
Sous l'Union Nationale, les munici-
palités n'ont pu bénéficier des
avantages de cette loi. Bi la loi
existe encore pour la province de
Québce, c'est qu'Ottawa a bisn vou-
lu en étendre le délai et spécialc-
nient pour notre province.
Nous sommes ic! pour travailler

@t non pourfaire des discours. C'est

la dernière fois que je prends la
parole sur Je projet de loi tuel.

Si l’Opposition veut continner à
faire des discours et à faire de
lobstruction nous somnies préts à
siéger jusqu'au mois de janvier.

3 HEURES DF. SESSION

L'HON. M. DUPLESSIS: Le
premier ministre vient de dire
que nous retardonn le travail de
ia session. Quete Audace: Aa
session actuelle a commencé
d'abord un mois en retard. Et
depuis le début de In senslon l'on
me siège que trois heures, par
Jour et ce, depuis trois mois. Si
Ia session se continue encore,
c'est que les loin du gouverne
ment n'élaient pas prétes,
Le premier ministre est bien

mai venu de tirer des pierres
duns la maison du voisin. Est-ce
vouloir retarder le temps de la
Chambre, lorsque nous nous vou-
Jens que les droits de la province
solent sauvegardés et lorsque
mous demandons aux ministres
d'expliquer les lois ?

Est-ce vouloir retarder In see
sion et est-ce si Mal, lorsque nous,
mous voulons que la province pren-
Be toutes les garanties d'efficu-
cité possible dans le cas des em-
prunte fédéraux ?

BILLS ADOPTES

La Chambre adopte ensuite les

bills privés suivants:
Bill modifiant ls charte de la

ville de Rouyn; bill modifient la

eharte de la ville d'Amos: bill mo-

difiant la société Saint-Jean Bap

   iste de Montréal et 1a Caisse de

 

   

  
 

      
 

vemboursement et bill concernant
la Commission des Ecoles Catholi-
ques de Montréal.
Sur ce dernier projet de loi, l’hon.

M. Duplessis déclare que l’on fait
une ericur en portant la taxe fon-
clère scolaire à Montréal, de 70
cents à $1.00. A Montréal les pro-
priétaires paient déjà 12 pour cent.
La propriété dans la métropoie est
surtaxée.
Le bill est adopté, mais sur divi-

sion. Et sur ce, la Chambre eat
ajournée, à mardi prochain, à trois

heures,

UNE REQUÊTE .. .
(Suite de la page 19)

nementa déclara que les profits que
peut réaliser la Beauharnois sont
contrôlés par le gouvernement de
la province de Québec qui exerce
sa juridiction sur les ressources hy-

drauliques de la province, sauf dans

le cas où la navigation est en jeu.
TI] ajouta que s'il devait y avoir des

profits exorbitants, ces derniers

tomberalent sous le coup de la loi
des profits excessifs.

Le ministre expliqua que les
taux de vente de l'énergie par

la Beauharnois sont contrôlés
par la Commission d'énergie de
Québec qui établit le taux de
lecation pour l'usage de l’eau.
Depuls 1933, poursuivit M.

Howe, le gouvernement fédéral
à pris comme politique de ne
pas émettre de permis pour

l'exportation aux Etats-Unis
d'un volume supplémentaire
d'énergie hydro-électrique, sauf
qu'en vertu d'un ncte spécial
du parlement. Un projet de loi
dans ce sens fut adopté par la
Chambre des Communes en
1990, mals il fut rejeté par le
Sénat.
On ne peut augmenter le volume

d'exportation d'énergie hydro-élec-
trique sans le consentement du gou-

vernement et ce dernier n’est pas
disposé à autoriser la chose, dit M.
Howe. Le ministre ajouta que le
canal de la Beauharnois est inclus
dans le projet de canalisation du
Saint-Laurent, projet qui continue

de faire l'objet d'une étude spéciale

par des ingénieurs représentant les

gouvernements des Etats-Unis et
du Canada. SI jamais le projet rst
mis à exéculion on fera des tra-
vaux compensateurs en vue «do

maintenir le niveau du ficuve pour

fins de navigation.

Nouveau service de
voitures ordinaires

Montréal-New-York
par le Rutland

En prévision du fort trafic-voya-

geur Anticipé des points de l'est

Canadien à l'Exposition mondiale
de New-York, cet été, le Rutland
Railroad a, en plus de son excellent
service de voitures climatisées de
leur train de jour à New-York, pla-

cé dana le service quotidien, régu-

lier de leur train rapide de nuit, le

Mount Royal, une voiture moderne

de luxe, climatisée, pourvue de siè-
Res inclinés séparés, avec appui-
tête, et ajustable À n'importe la-
quelle de trois positions convenant

au voyageur, contribuant matérie)-
lement au confort et à l'économie
du voyage est disposé de façon à
fournir une Jumière douce mais
suffisante et éliminer en même
temps toule tension.

Un wagon-salon climatisé de jour
et des wagone-litg Puilman de nuit
sont également attaché à ce ser-
vice.

CONVOCATIONS
Te Cunilté d'Action au district No

6 (Nord de Montréal) de la Buclété
des Artisans Canadiens.Frangals,
invite les sociétaires de Montréal et
la banlieues A assister nombreux à
la grand measse nolennelle qui sera
célébrée en l'église Notre-Dame-du-
Rosaire, rue St-tlubert, près Ville-
ray. & It hrs dimanche, le 2 courant,
A l'occasion de la fête patronale an-
nuelle de cette société.

 

Dimanche, le 2 juin aura lieu à
la chapelle des Pères Franciscains,
2010 ovest Dorchester, la récollec-
tion mensuelle des anciens retral-
tants de a ison du Chriat-Ro!.

it AuUrd messe de communion à
9.00 heures, suivie du petit déjeû-
ner habitué), à la salle St-François.
La confécence donnée par
Paquin de Valleyfledd. 1)
de La Temperance.

Pèlerinage organisé par la Ligue
du Sacré-Coeur de la Parolsse Maint-

de-Matha à Viie-Emard.
Tesrer: Rév, Père Antonin, F1,

: M. Marcel Litalien, FI. S048.

  

   

 

pattera

 

 

   

 

Ta Fédération der Amicales des
Anciens élèves des Frèren du Sacré-
Coeur tiendra son Congrès général,
dimanche le 9 juin 1940, à Granbs.

Le xroupe principal des congres-
sistes se rédnira le matin du cen-
rrès, à Montréal, à l'Ecole Mellteur,
rue Fullum, angle Houen, d'où 31
partira en automobile pour Granby
A 8 h. 13, heure avancée. Ce cortège
d'autos qui sera de plus de cent voi-
tures, se grossira en route de la dé-
légation des anciens élèves de l'A-
cadémie Crevier de Marieville et, à
Rougemont ou 8t-l’aul d'Abbotsford
de celles venant de St-Hyacinthe,
St-Gabriet de Brandon, St-Ple de
Bagot, St-Dominique, etc. ‘
Pour plus amples informations on

pourra téléphoner à Me 1, J. Déslau-
riers, LAncaster 1575,

Les Chevallern de Colomb du Con-
sel Verdun organisent un voyage enbateau sur le fleuve St-Laurent ius-
qu'à Batisran Je ler septembre pr
chain à bord du Richelieu de ja CU.
8, I avec arrêt aller et retour aux
Trois-Rivières,
Un magnifique concert sera don-

né à Lord et plusleurs attractions.
amusements el prix de présenceseront offerts aux voyageurs au
cours de in Journée.
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Plongeon
tragique
Un bébé de 18 mois a trouvé une

mort tragique, hier Après-midi, en
tombant du troisième étage. Trans-
porté à l'hôpital Sainte-Justine, il
souffrait d'une fracture du crâne.
Toutefois, malgré les efforts des
médecins, il mourut vers € heures,
hier soir. Son corps est à la mor-
gue. Il s'agit du bébé Roméo Cou-

No 1933, rue Panet. Il était dans
le hangar avec sa mère. La porte
était ouverte et Je bébé tomba dans
le vide,

avaient5 fusils
REGINA, Sask, ler (BUP),

Les deux fréres Tadmore ont été
incarcérés sous l'inculpation d'avoir
été en possession illégale d'armes
à feu. D'origine allemande, iis
avaient pénétré au Canada par les
Etats-Unis.

Ils travaillaient sur une ferme
des environs ; ile furent question-
nés après avoir été dénoncés à la

VOYAGES

 

ALLEZ À LA MER
DANS LE

| | Basdu Fleuve

 

TARIFS RÉDUITS
VALIDITÉ DES BILLETS:

21 JOURS
ES villégiatures telles que
I Plage Métis, Rivière-du-Loup,
Cacouna, Bic, et nombre d'au-
tres endroits ¢dubas du fleuve
sont pour ire àvotre porte!
Les trains repides du Canadien
Nationalvous2} pèneut on un
ui m) ix modique.
“L'Océan i
Maritime’ ofirent des tarifs ré-
duits pour la saison d'été {14 juin
au 2 sept) . . . ménent directe-
ment et comportent fout le con-
fort moderne. Des vacances à la
portée de toutes les bourses! Des
vacances inoubliables!

e

Renseignements et brochure d°
- “ we voire ageei afae

Bureau de Canadien Nasional, M4
wre, rue Si-Ineques. Telephone:

M4. 4731,

CANADIEN
NATIONAL
MENE PARTOLT Al CANADA

   

   

    

police comme sympathisants de
TAllemagne, On a confisgué cing

fusils à tir rapide qu'ils avaient en
leur possession ainsi qu'une quau-

tité importante de munitions.
Leur procès se fera sous peu

 

25e anniversaire

RIMOUSKI, 1. P.C. — M. L'abbé
Pierre Saindon, curé de St-Donat
de Rimouski, à célébré le 25e an-
niversaire de son entrée dana les
ordres.

"VOYAGES

VESITEZ

L’EXPOSITION
MONDIALE

DE NEW-YORK
avec CONFORT rt ECONOMTE

VOYAGEZ par CHEMIN de FER
Taux spéciaux niler er retour de

mai à octobre, Inel.

  

Fin de semaine $8.85
re erdinaire

60-jours 14.55
soiture ordinaire

Première classe 23.65
(Supplément pour Puiiman)

Tous les tnux plus l'échange

    Jours de In gare Heo

Green Mountain
Flyer
9.26 AM.

(Heure wurmale de Fest)

Le Mount Royal
9.20 PM.

“Meure nurmale de Vet)

 

Voiture ordinaire »t wagon. salon

climatisés le jour

SERVICE NOUVEAU — Vol
de ne (Sidge tuetinér es wm

mens-llts climntinéa be noie.
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Les jeunes gens
» .

découvriront de
: nouveau le pays
M. G-K. Howard, directeur du

bureau du tourisme et des congrès

du Canadien National, annonce
u'une decasion acra offerte aux

liers de Montréal de visiter cn
groupe, mkt été, le Canada jusqu'à
ia céte du Pacifique. Ce voyage
sera sous la direction personnele

de M. Harold Bott, du Montreal
High School, qui accompagnera les
jeunes gens dans leur voyage de
découverte da Canada. Tous les
moyens de transport seront utilisés
afin de donner aux jeunes gens une

juste idée de la grandeur de leur
pays.
Le voyage durera 51 jours et com-

prendra, en plus de la randonnée
par chemin de fer, ls traversée des
Grands-Lacs, des parcours en auto-
bus ct le voyage en bateau, sur la
côte du Pacifique, entre Vancouver,
Victoria et Prince Rupert. En cer-
tains endroits, les jeunes gens cou-
eheront sous Ia tente.
Le départ s'effectuera de Mont-

réal, le vendredi, 28 juin prochain,
dans le Continental Limité du Ca-
nadien National, à destination de
Winnipeg. où les jeunes gens em-
prunteront un convoi du Pacifique

Canadien qui les conduira à Van-
couver, Ils se rendront par bateau
à Victoria. À l'aller, les jeunes gens
feront des arrêts à Ca'gary, Banff,
Lac Louise, Vancouver. Ils séjour-
neront 13 jours à Glints Lake. sur
l'Ile de Vancouver, au camp du
Y.MCA
Le retour de Vancouver s'effce-

tuera le 24 juillet sur un bateau de
la Canadian National Steamships.
Le groupe se rendra à Prince Ru-
pert ct de là à Port Arthur, Onta-
rio, y compris-14 jours dans le parc

national de Jasper, près de Jasper
Parc Lodge, le célèbre endroit de
villégiature du Canadien National.

Port Arthur, le voyage ze conti-
nuera par eau, sur les Grands-Lacs,

avec arrêt aux chutes Niagara et à
Toronto. L'arrivée à Montréal aura
lieu te 18 août.

La grandecourse
‘de boîte à savon

La grande course de “boite à se-
von" qu'est à organiser le club
Kinsmen pour samedi, le 2% juin
prochain, n'a pas uniquement com-
me but de faire concourir un grou-
pe de jeunes garçons entre les âges
de 11 et 15 ans mais bien de venir
en aide aux pauvres petits infortu-
nés avcc les recettes de cet évêne-
ment sportif nouveau genre.
En effet, le club Kinsmen, unc

organisation locale du genre des
autres c'ubs civiques de Montréal.
« comme but d'existence le soin des
indigents, le traitement des infor-
tunés et l'amélioralion de la santé
chez les gons quil n'ont pas le

moycn de se payer le luxe d'un
médecin.
Mais pour parvenir à celte fia,

ont déclaré les officiers du club
Kinsmen, il faut absolument des
revenus et c'est cetle grande cour-
se de boite à savon qui aura lieu le
23 juin qui en fournit les moyens,
Ce concours, dont l'endroit sera

fixé plus tard, est ouvert à tout jeu-
ne Montréalais, pourvu qu'il cons-
truise lui-même son auto à l’excen-
tion des roues. des essieux et du
volant, JI ne doit pas non plus dé-
penser plus qu'un certain montant
pour le fabriquer. L'endroit de la
course est gardè secret pour empê-
cher lbs concurrents d'y faire des
essais, ce qui serait injusts pour
leurs adversaires.
Tous les modèles d’

être du genre “coaster”
libres de rouler par eux-mêmes sur
‘une côte sans l'aide d'aucun méca-
nisme pour augmenter leur vitesse.
En plus, tous les modèles doivent
être souruis à une inspection rigou-
£cuse avant la course.
Les jeunes gens qui désirent

prendre part à la course peuvent
obtenir tous les renseignements
voulus en se rendant aux bureaux

  

   

Steuryort-On-Severn, Angleterre,
LL — (P.C.) — L'ancien premier mi-
pistre .Baldwin, Inaugurant une
Campagne en faveur d'une semaing
d'économie, déclara avoir omis, de-
Puis fa guerre, le thé et le aucre et
avoir réduit son tabac de moitié,
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Noé Dupont
aux Assises
Noë Dupont, accusé de traite des

blanches et de l'enlèvement de
Jeanne Martel à Val-Morin, il y à
quelques semaines et Eugène Laiu-
mière, Adélard Godon et Léo Bou-
chard, accusés de l'enlèvement de
Ia même jeune fille, ont été cn-
voyés devant le jury de la cour
d'Assis:s, hier, par le juge ¥.-T.
Enright, sesslon de septembre. Les
avocats de Dupont, Lalumière et
Godon, Mes Lionel Crevieret Johu-
M. Schelsinger, renouvelérent lcs
cautionnements dc leurs clients,
soit ‘32,000 dans le cas de Dupont
et $950 pour les deux autres ipcul-
pes. -
A l'enquête judiciaire le minis-

tère public et Me Roland Paquette
avocat de Léo Bouchard, avafent
souligné au tribunal que ce piév
nu était moins coupable que acs
compagnons. Aussi hier, le juge
Enright, après avoir été mis au
courant des faits par Me Paquette
et avec l'assentiment de Me Anto:-
ne Senécal, Cr, avocat du minis
tére public, libéra Bouchard sous
un cautionnement personnel de
$950, ce qui équivaut à un dépôt
en argent de 3250, juste le paie-
ment des papiers timbrés.

 

 

“L’Opposition
devrait être
internée”

OTTAWA, ler. (BUP) —Les
accusations de “traître” et de
“membre de la Je colonne” ont
vetenti au rlonsent, Jeudi.
Le ministre de l'Air, C. G.
Power accusa A. R. Adamsen,
conservateur, de sabeter l'effort
de guerre du Canada, ef décia-
TA que al lo ministre de la Jus-
toe, le tris honorable Krmest
Lapointe, s'acquittait de nes
fonctions avec rigueur, it pour.
rait interner cette Je colomne
Qui se trouve “de l'autre cété
de ia "

Il w'était Tevé pour protester
contre l'insinuation lancée par
Adamson que le hombardier
Blenkheim, manufacturé au Ca-
nada, était suranné.
Plus tot, Gordon Ross, libéral,

déclara que le parti conserva.
teur était coupable de trahison
A cause de ses demandes répé-
tées pour que le premier minis-
tre M. King cède som ponte à
un “chef plus énergique.”
Hughes Cleaver défia los con-

servateurs de metire fin Immé-
distement & leurs demandes et
proposa que Ia question soit sou-
miss au vote,

T1 njouta que les demandes
fmportunes de l'opposition rélé.
tualent au second plan Is mar-
che de l'effort de guerre du De-
minion. “C’est un mal sensible
que l'on fait à effort de quer-
re”, dit-il [I demanda que la
Chambre em finit avec les de-
mandes de l'eppesitien pour ne |,
consacrer immédistoment A
l'effort de guerre,

1 en

PARIS, 81. (PA). — La reine
douairière Elizabeth, des Belges, à
été vue pour Is dernière fois près
des quartiers-généraux du rei Léo-
pold, en Belgique, quelques jours
avant se caphulation devant les
Nazis.

 

SAATAIIELEAAALERATAAEEAEAREERANCSEITERRSRACANNES

 

Surveillance
sévère au Q. G.
delamilice

Des mesures extraordinaires
contre l'esplonnage et la “Se
colenne” sont prises par lu mi-
lMce, à Montréal; le douzième
étage de l'édifice Sun Life, où
est établi le quartier général
militaire, est complètement fer-
mé aux civils, qui n'ont pas
l'autorité d'y pénêtres.
Plusieurs soldats portant le

revolver (lis font partie du ré-
&iment de tankn) font le garde
autour d’une cage vitrée qui a
été construite à In sortie des
ascenseurs. Tous les visiteurs
sont arrêtés là et doivent décll-
mer leurs nom et qualité ainsi
que la nature de leur visite
avant d'être escortés à l'Inté-
rieur.
Même les officiers et soldats,

Qui ne font pas partie du per-
sonnel du quartier général, sont
sujets à cet Interrogatoire.
dusqu'à maintenant, l'entrée

des bureaux de In milice était
entièrement libre; n'importe
quel visiteur pouvait se prome-
ner dans les couloirs et daus les
boreaux de l'administration.

La “dictature” en
Nouvelle-Zélande

 

 

 

 

WELLINGTON, fer, (C. P.)—
Le partement de la Nouvelt=-

Zélande, a voté, vendredi, 1e
SIA ministériel conférant à
d'Etat des pouvoirs discrétion-
naires et dictatorisux sur la
personne et Sa propriété pri-
vée de ces ressortlesanta.
Ce bill est ansiogue à celui

Que votait récemment le Par-
tement britennique. La décla-
ration ministérielle, lie hier à
l'ouverture de la session, en
donnait ta substance.
Le premier ministre a d3aré

que le gouvernement n'avait

pes l'intention de mettre incon-
tinent sos nouveaux pouvoirs à
exéoution, mais qu'il s'en servi-
reit au fur et à mesure des be-
somns.

L'imposition de La conscrin-
tion dépendra du ralentisse-
ment du reccutement volontal:e.

$6,600pour

   

    pel
de

les réfugiés à fa

 

Aulieu d'un tank
 

Au lieu d'offrir un tank à Ia mi-
lice, Montréal va nffecter un crédit
À l'aménagement d'un aéroport.

la Hollande

par
Holiande pour

souscrire 1a som-
me de 1,500 livres, soit $6,600,
M. Muden a dit que les souscrip-

Linos avaient été nombreuses; mais
les noms des quelque 2,000 sous-
cripteurs ne seront pas divulgués.
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Découverte contre

LE CATARRHE
Un Nouveau Procédé à Quadraple Action Combat
de Quatre (4) Façons les Symptômes du Catarrhe
et Procure un Soulagement Rapide et Bienfaisant
BROCHURETTE ENVOYEE GRATUITEMENT

 

Lien sections ombré£es de ce diagramme font voir les conduite À afrde la tête, Le Catatrhé s'accumuie dana plusieurs de ces conduiteet cause les désagréables symptômes Catarcheux que connaissent
trop bien ceux qui en souffrent. :

Veici une excellente Offre Gratalte que ne devrait Ignorer aucun
lecteur do ce journal souffrant des désagréables et ennuyeux
symptômes de Catarrhe Nazal et de Congestion Nasste. Elite peut
vous apporter un soulagement rapide, of brlomphalençent nécueilil,
sux troubles catarrhaux que vous connaissez si bien, tout comme
elle est venue et vient cncore en aide à ume multitude d'autres
persomnes qui ont subi

Catarthe Nasal, Obetruction des Narines, Difficulté de Respiration,
Graillenmements, Meuchage, Reniflement, Econlements de Mucus,

Dureté de l’Ouïe causée par Ia Congestion Masale
PAS DE PAIEMENT SANS SOULAGEMENT

Aver-vous upe Toux ‘‘Caiarrbale’, les d'enrayer avée soin.
Narnes Obstruées, du Flegme, là Si vous éprouvez n'importe lequel deGorge Uhargée” Avez-vous des bruits ces symptômes, cette annonce vousdans ls tête, des bourdonnements ou iIntéressers, sûrement et vous incuerscomme des chants dans les oreilles” à demander sans délai, par leitre, iaEntendez-vous de moins en maoins® Brochurette sur les % Moyens. QuVous sentez-vous le nez ‘’obstrué’’, où l'offre gratuitement sur demande.êtes-vous continuellement obligé de Un  Bactériolumiste progressisie @esous moucher. de cracher, de pran- Londres & réussi à distiller parfaite-lonner et de vous débarramer la ment de nouvelles formes de germi-rorge? Eprouvez-vous Bsouven de la cides qui, employes en combinauon

avec d'autres éléments de mérite pe-
connu, semblent éliminer promptement
les infectes accumulations catarrhales,
dégager le Cerveau, In gorge et les

  

difficulté & respirer par le mer
Eprouves-vous des douleurs dans (à
région frontale? Contraclez- ous faci-
lement le rhume et y a-t-11 décharge

 

  

chronique de mucus qui vous accule & conduits du nes. Le nouveau Procécél'embarrassante nécessité d= vous mous & Quadrupt ction pourchasse lescher trejuemmentt Avez-vous une ha- Symptômes (rhaux de quatre ta-leine catarrhale fétide® Voilà certains Çona différentes au lieu d'une, et c'edes sy ordinaires, faciles a ninst qu'it   
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Pourlivraisondevos paquets
STERILITEEEAEENARARRANNN

  Marchands en Gros ou Détails
APPELEZ

CH. 9958
Notre flotte de comiens n
tait deux fivraisens pa

dans toute la ville,

Noire apéclailté:

per contrat
. In GRAVEL, peep.
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déceler. qui peuvent provenir du Ca-
tarrhe Nasal, si répanda dans cette porté Ja joie et un soulagement réel .Tégion. « qu'il vous sersil profitabte des milliers de perzonnes.

UNE JOIE NOUVELLE DE VIVRE

sultate mi

 

ants qui déjà ont

 

. Seul celul qui a souffert de troubles catarrhaux chroniques tels
que décrits peut apprécier pleinement combien grande
serait sn joie si tous ces symptômes se trouvalent promptementet complètement, éliminés. Voici la chance qui vous est offerte
de connaître et d'ossayer ce procédé très efficace qui fut crééet approuvé en Angleterre ot que l'on a maintenant Introquitau Canada aux conditions de “Non-palement sans soulagement”,ce qui en facliitte l’ensai pour toute personne souffrant deCatarrbe. Il me vous en coûtera, pour votre demande de rensel-
gnements, que les frais de poste, et sl vous avez quelque troublecatarrhal que ce soit, léger ou grave, écrivez sans faute etimmédiatement à The Henther Company, 455 ouest, rue Craig,Montréal, et demandes in BROCHURETTE contenant tous lesdétails et Je mode d'emploi. Cela me vous engage en rien de
dépenser un sou pour le traitement. Faites cola tout de suite
pendant que vous y pensez, car rien ne vous assure que cetteOffre et cette Annonce reparaitront dans ce journal. Avant done
que vous l'oubliiez ou que vous perdiez cette adresse,
DECOUPEZ CE COUPON ET EXPEDIEZLE PAR POSTE

AUJOURD'HUI MEME  
  

    

    

RATER
i 423 |m'enre.

|| piètes et mode 1| u‘effert Jou
| en te déuires, envoyer um timbre de ze |i Pour couvrir lea frais de poste et de manutention, |

Nem ....... . || Adrenne ....... |
| vante LL 2puce une we |! Veultiez” écrire” votre’ Hom ‘en° majuseules moulées) |
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Vive l'industrie du tourisme:

LE

Ne négligeons rien pour la ren-

dre flor'ssante chez nous.

» eH

Où sont donc maintenant ces voya-

geurs qui trouvalent In traversée

du Pas-de-Calais trop longue et trop

monotone?

rs
La nouvelle guerre européenne

prouve que plus un peuple transpi-

re à maintenir la paix, plus il sai-

gne en temps de guerre.

» BJ

La loi du tallon est encore en vi-
Eueur. Jadis, on disait “oeil pour

oeil, dent pour dent.” De nos jours,

c'est bombe sur bombe.

LE

L'ex-champion poids-lourd Jack

Dempsey divorcera bientôt de sa se-

conde épouse. Ce sera pour lul une

autre défaite dans l'arène conjuga-

Je.
LE

Les Japonais s'aperçoivent enfin,

après trols ans de guerre non dé-

clarée, que les Chinols excellent à

confectionner des chop-sueys avec

Jes troupes du Mikado.

4% x

Après avoir été non belligérante,

l'Italie se déclare pré-belligérante.

Elle sera peut-être bientôt, après

quelques bombardements, post-belli-

Gérante.

LE)

La propagande allemande prétend

Que Hit'er s’est levé pour rendre le

peuple heureux. Celui-ci l'aurait été

 

davantage si celui-la avait bien vou-

Iu rester assis.
+ = #

La viande de cheval n'a jamais

été populaire en Angleterre, mais

les Britanniques se préparent à dé-

vorer le Cheval de Troie des para-

ehutistes allemands.

s = #

Pour je moment, nos soldats doi-
de se battre |roi

QUELQUE PART en France, mais

vent se contenter

après la guerre, 1 y aura un ou

deux dictateurs en exil QUELQUE
PART.

«+

Le jeu de poker est très amusant,

mais très dangereux quand on joue
à l'argent avec le couteau planté sur

ia table. L'Italie l'arprendra peut-

être à ses dépens.
++

On dit que les Allemands suivent

four Führer comme un troupeau

de moutons. SI te] était le cas, lis

rebrousseralent chemin, car Hitler

se tient prudemment derrière son

troupeau.
sn»

Un magicien peut sortir un lapin

d'un chapeau, mais quand ii s'agit

d'un politicien qui Jance son cha-

peau cans l'arène, t! doit être habile

pour en sortir une patte de lapin.

 

 

LA PATRIE, SAMEDI fer JUIN 1940 - _

    

 

La France chez nous

M. René Ristelhueber

Le nouveau M'uistre de France

au Canada,—M. Fené Ristelhueber,
—nous arrive, avec sa famille. La

“Patrie” à décliné les mérites de
cet ambassadeur, lors de son éléva-
tion au poste qu'il vlent oceuper, Il

trouvera chez nous une atmosphè-

re moins tendue et plus franche

qu'en Bulgarie, où 1] était ci-devant

accrédité.
C'est le représentant d'un peuple

ami, allié, qui s'installe à Ottawa;

d'un peuple à qui le monde do’t tant

d'oeuvres, tant de chefs-d'œeuvre ;

d'un peuple lumineux et fost. II ne

mourra point, ce peuple, à ce que

nous déclare, à son arrivée, M. Ris

telhueber. .
Nous avons foi dans les paroles

du Ministre, comme en la contrée

qu’il incarne à nos yeux. Que ce

haut représentant d'une grande na-

tion se sente tout de suite chez lui.

T1 possède déjà nos coeurs. Et que

l'hospitalité canadienne lui soit in-

finiment douce, en guise de conso-

lation, au sein même de son im-

mense douleur.

“La Providence va sauver ja

France”. précise M. Ristelhueber.

Nous je croyons. Autrement, qui

donc ferait ardemment les combats

de Dieu sur terre? Travaillons donc

1a main dams Ja main. Et, bienvenue

la plus chaleureuse au Ministre, à

sa famille.

 

 

 

—y
| La semaine d'Europe

| Deux joies, une peine |
Trois faits ont dominé Ja dernié-

re huitaine, La déclaration opiimis-

te de Weygand — Il a promis le

beau fixe, pour ces prochains juurs

—et la reprise de Narvik nous don-

ment une lecon commune, égale-

ment consolante: les Alilés irnnt

loin, et juaqu'à Ia victoire. Hitler

démarre vite, tel un fauve affamé,
tel le couruler imprudent qu' se brû-

le au premier mille. Ne doit-il pas

faire vite, plus vite que son ami (!)

Guillaume II? L'économique nazie

est d'une endurance tellement limi-

tée. D'autre part, s'engager à remet-

tre les clefs de Paris au Ille Reich,

dans un mols; à présenter aux Al-

‘emands, qu' aiment le beau du voi-

sin, une corbeille d’or. enricitie d'un

pareil don: voilà bien qui est du

dern'er chie ou. de la dernière té-

mérité!
Devant les objections ou l'obsti-

nation de ia France — Paris a la-
dessus le méme avis que Londres —

le Grand Nazi songeräit, pour l'ins-

tant, à autre chose, N'est-il pas plus

célèbre que Napoléon? Et tout aus

si entreprenant que Guillaume d'O-

range? Alors, Jl se fera couronner

de Grande-Bretagne, voire du

Canada, du Commonwealth. Aussi,

Goebbels ayant besoin de “copie”

ou tout AU moins de mensonges.

magnilques, le Führer annonce-t-H

la recrudescence d'une guerre sous
marine, qui faciliterait le débarque-

ment à Douvres, ou & Tilbury, le

“vis-a-vis” de Dunkerque par voie

de la Tamise. Plua heureux que Ro-

binson, il trouverait enfin, lui, une

Île peuplée, voire assez riche, paraît-

il! Tréve d'humour, bien que je r'-

re conserve encore ses droits...

Tant Il est vrai que le génie —

quand on en réclame — peut con-

finer à Ja folie. Mais, Hitler accuse
déjà de l'usure, Et, la défection de
Léopold. sur laqueile l'Allemagne

avait tellement misé, menace de n'a-
voir d'autre conséquence que la tra-

hison des Russes en 1917, c'est-à-di-

re aucune sur le plan définitif, maz-

gré tous les embêtements de t'heu-

 

 

 
 

 

INSTRUISONS-NOUS PAR L'IMAGE
(Service spleinl A la “Patrie”)

Vallée de l'Ou-
teouais el du haut
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Nombre de voyageurs transportés par les autobus .
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chauds
averses.

Nord-ouest de Québec et lac St-Jean:
généralement beau et chaud,
Nord et Baie des Chaleuss:

Vents modérés; partiellement nuageux;
averses; peu de changement dans la temo
perature.

 

 
 

 

re pour les Alliés. Et, ce Weygand

qui revient: l'âme damnée de Guil-

lsume II, avec feu M. Foch. Oui, ce

Français né à Bruxelles qui ressem-

ble tant à cet autre Français, ori-

ginaire d'Ajaccio, ne dit pas grand'-

chose de bon, de rassurant, à Hitler

et compagnie: rien comme les vieux

ciseaux — pensez À la limite d'âge.

qui n'est plus fatale au généralissi-

me des forces alliées — ren comme

les vieux ciseaux pour couper la

soie.. nazie! En Weygand et en

Reynaud, petits de taille comnie Na-

poléon et vaillants comme lui, Ja

France n'aurait-elle pas trouvé les

vrais pères de la victoire?

Oui, entre kes deux joies de la se-

maine, se glisse, ainsi qu'une mau-

vaise herbe. la trah‘son de Leopold

MI. Nous comprenons les scrupules

de certains officie:s, tenus aux mé-

nagements, qui ont autre chose à fai-

re que la philosophie des faits: nous

comprenons moins les appels à la mo-

dération, venus d'extrémistes qui

pratiquent rarement cette vertu,

membres ou non de la Cinquième

Colonne. Un meurtre se commet-il.

que l'auteur en répond, victime des

présomptions qui l'inculpent. jus-

qu'à plus ample informé. Le jour-

naliste, pour un, à Je devoir de

parler, surtout si l'affaire est din-

térét momdial.

Mais, le Vatican — il passe pour

respectable — à bien et durement

parlé. Mais ie gouvernement belge

il doit avoir autant de lumière

sur le fait que nos prudes à l'eau de

rose — à bien parlé, voire condam-

né son “flane mou’ de monarque.

Ma's la presse de Paris et de Lon-

dres, si proche, ne s'est ras fait

prier non plus, que nous sachions,

pour conclure à la félonie. Que dire?

Pertinax à vu dans l'acte de Léo-

pold HI l'aboutissement d'un rè-

gne, Ia synthèse de gestes, conscienis

ou non, ordonnés à cette défection

comme à une fin. Etre aphone, en

face d'une teile monstruosité? Al-

lons donc. Rarement, un journalis-

te aura eu, pour étudier un événe-

ment soudain, des faits plus nom-

breux, tant anciens que nouveaux.

1i n'est que de :emonter à 1833.

Hitler cst en selle: comme Gulllau-

me, 31 a un projet. (est Albert ler

qui ruina Je “plan” de Guillaume. Et

Albert ler disparaît en des conjonc-

tures étranges: fremière présomp-

tion, fondée sur un brocard connu

{Is fecit cul prodest). Ici. Léopold

n'est pas en cause. I! succède à son

père: il devient en délicatesse avec

jes Alliés de zon ascendant, il dé-

nonce les conventions qui lient Ja

Belgique avec l'Angleterre et la

France pour mieux traiter avec l'AI-

lemagne. 1! joue Au Neutre avec H't-

ler. 1] eroit au Reich. Jui Immolant
avec trop d'innocence le soin de dé-

fendre 1a Belgique. par voie de pas.

sivHé. N empêche la France de pro-

Ne dites pas: Mais dites:

Maison privée Résidence, des

longer sa Maginot, à demeure. meure

Hitler saute aur son protégé, Le

protégé ee réveille. Attend-il de

l'Allemagne une guerre en dentel-

le? En tout cas, Il lâche ses com-

pagnons d'armes à l'improviste, ceux

mêmes qu'il avait demandés d'ur-

gence; il liche ses propres sujets,

ceux même qu'‘] devait spontané. Porte d'en avant

ment conduire sur les cimes de l’hé- ; Porte d'en arriè-

roisme. 1! déserte, 11 trahit, malgré| re

les objurgations du Ministère Pier- Porte des four-

lot. Franchement, nous préférons le ;

Maison semi-dé-
tachée
Passe

Pens'on privée .

Maison jumelée

Moustiquaire

Pension de fa
mille
Porte d'entrée
Porte moustk

quaire

Porte de devant
Porte de derriès
re

Porte de service

Porte de dehors

Porte de screen

. nisseurs
père. Privés Toilette, cabinet

Par excès de générosité. passons

|

Rentourage Entourage

la plume à l'avocat du diable. —

Vous jugez bien vite, — Réponse: . ,

à la Pierlot. — Mare, rien n'est dé- Clinique-volante
finitif. —- Sauf erreur, Homère et ° ._.

Shakesprare sont morts depuis qui sera bénite quelque ‘> temps. et l'on d'scute *

encore aur le fait même de leur par Mgr Desmarais
identité. — Les motifs nous échap- | AMOS, 31 Demat èa-midi
pent, — 1 ne s'agit pas de for. A , 31, — Demain apres-midi,
interne, mais d'un acte qui crè- gameeaude Solonisator, a

ve les yeux. avec tenants et abou-" quelque dix-huit millesau nord-

tissants. — Que faites-vous des gurst de cette ville, 8. Exc. Mgr
faits à décharge? — Ils sont rares,| Aldée Desmarais, évêque d’Amos,

au regard des faits à charge: il y a, bénira solennellement la clinique
bien l'histoire des biscuits: M. Rey-l volante médico-dentaire, qui cireu-

naud en & fait justice molto vivace... JeratoutLettdanul centres ro

A Léopold IL de plaider:son Mi- miscamingue, pour y traiter les co-
nistère l'en conjure. Jusqu'à nouvel{ ons, sous les auspices du ministé-

ordre, les présomptions accusatr:-| re provincial de la Santé et de la

cès demeurent terzibles…. Société de la Croix-Rouge. section

Léon GRAY provinciale du Québec.
- - Le même soir, Son Excellence

Hitler n'aime pas que les cariea- portera la parole à la première

turistes le représentent sous la for-| conférence publique sur l'hygiène
me d'un petit homme ridicule. En QUI sera donnée conjointement par
d'autres mots, un nain comman-|!° Dt Norbert Vézina, médeetn, et

le Dr Julca Pagé, dentiste, qui au-dant une mac ; gk, x
une machine de destruction à ront la responsabilité de la clinique

la Frankenstein. volante.
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DES COMPLICATIONS
 

Sujets canadiens, le jour,
sujets américains, la nuit!
 

Les caprices des frontières

(Par CHRISTIAN VERDON)

Les frontières internationales présentent souvent de curieuses complications.
province de Québec, en maints endroits, touche aux Etats-Unis. Sur la frontière de

La

l'Etat de New-York, nombreuses sont les fermes situées sur les deux territoires. Détail
encore plus compliqué, les maisons construites sur les fermes sont divisées : une moitié
est américaineet l’autre canadienne.

- Pour illustrer ces faits extraor- 
dinaires, voici l'histoire d'une visi-
Ce sur une ferme sise sur la fron-
tière américaine, entre Hemming-
ford et Moers, dans l'Etat de New-
York.

M. Bernard McAleer, nutrefois
de la Pointe-8aint-Charles, A Mont.
réal, est propriétaire d'une ferme,
depuis le ler mai dernier. Cette
ferme s'étend sur une superficie de
87 acres; 41 acres sont en territol-
ve américain. Cette partie de In
ferme consiste surtout en bois. M.
Mc\leer se trouve devant toutes
sortes de difficultés.

Impossible pour lui de vendre
aes produits en territoire améri-
Cain, sans permis, Ti ne peut même
pas labourer ou couper du bois «ur

sa ferme qui est aux Etats-Unis.
Sa maison est construite en plein
milieu de la ligne de démarcation.

EN TERRE AMERICAINE

Pour se rendre chez lui, le plus
court chemin est celui des Etats
Unis.- On traverse la frontière à
Moers, N.-Y., à quelques huit mil-
les du village d'Hemimingford. On
roule une couple de miiles sur le

sel américain pour bifurquer plus
turd, à gauche, et prendre une
route en gravier. Finalvment, on
te dirige dans un sentier, cahin-
caha, en pleine forêt.

Ce nentier mène à troin fermes
La dernière ent celle des McAleer.

‘Tawverser une frontière, actuel-
Jement. n'est pas une sinécure, aur-

tout si vous êtes un journaliste ac-
compagne d'un photographe. Après
avoir répondu à toute une série dc
Questions, on vous laisse pasacr.
Mats, quelle ne fut pas notre eur-

prise de voir arriver un agent de

in Gendarmerie Royale canadien-
ne et un autre de la patrouille de
d'Etat de New-York, au moment où
nous nous engagions dans le ren-

tier menant à la ferme précitée
Toutefois, après quelques minu-

tes d'entretien, toutes “les portes
mous étaient ouvertes.”

La ferme des McAleer est située
sur une colline. Be lu maison prin-

cipale, le coup d'oell est mervell-

feux. Mme McAleer nous reçoit ai-

rier A Hemmingford, & six milles ferme, en territoire américain, il y
de là; il ieur faut marcher à (ra-|a la “malle rurale”!
vers le bois pour a'y rendre. Et “Ce serait sl simple de sy ren

ne dernière, M. McAleer voulut
faire certains travaux sar sa ferme
“aux Fipts-Unls” Impossible. I
lui faut un pernrie. Le bols lul ap-
partient, In terre est sienne, mais
In loi lui défend de s’en servir, à
moins qu’il n'ait en sa possession
un permis, en bonne et due forme.
Les lois Internationales préven-

tent des complications encore plus
extraordinai.es.
Nous étions venus du côté amé-

ricain; la loi nous défendait de
laisser notre voiture sur le sol ca-
nadien. I! fallait se garder de tra-
verser “le terme” qui indiquait le
séparation. Mème détail pour ceux
qui viennent du côté canadien. On
peut circuler à pieds sur les deux
côtés, mais en auto, point ! !
Comme “chinoiserie”, c'est fa-

meux !
M. McAleer possdde trois “voi-

sina”, tous Américains. Ceux-ci, la
semaine dernière, voulaient ache-
ter des oeufs et du beurre de leur
“voisin” canadien. Impossible. LA
encore, ll fallait un permis au Ca-

(Suite à In page #4) 

 

 
N 1940.

UN MENU 3 PREMIER
ORDRE EST A VOTRE

DISPOSITION

1478 Fat
rue NSte~Uniherine

MAINTENANT
BIERES et VINS

OLVERT JOUR el N

AM.
0080

 

dire. qu'à moins d'un mille de leur dre”. nous confie-t-elle. La semai-

C'étaic le soir où il y eut grande animation au Forum;
uand un des lutteurs jeta son adversaire en-dehors

&L ring et le poursuivit avec une chaise, puis qu'un
troisième intervint et mit le premierhors de combat,
et que presque tous furent disqualifiés! “Epstante!
dirent les spectateurs . . . ‘Mais oui, certainement
que nous avons remarqué la vogue de fa Labatc
et la façon dont sa saveur s'atarde spréablement sur
fe palais même après que la bière est toute bue!
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mablement. Elle est la maman
d'une jolie famille de huit enfants,
sept garçons ef une jeune fille. Son
niné est “quelque part en Angle-
terre”, enrôlé dans le régiment des
lagénieurs canadiens, de la pre. 

     
     

mière division de nos forces expé-
ditionamices. 7

A PREMIER PROBLEME > . I i SA SAVEUR EST
aulason maridat foireLace, oe répondirent © VRAIMENTDIF-
à son arrivée, était celui du cour-
rier. Comme ils sont des sujets

canadirns, ils reçoivent leur cour
   
  
  

  

   

 

  

 

   

   

  

 

  

  
  

Sur les 375 spectateurs qui furent interviewés
285 avaient remarqué la Vogue de la Labatt,
63 répondirent NON et 27 n’ea étaient pas
Certains. Essayez-la vous-même, la prochaine
fois! Demandez la Labatt—India Pale Ale ou
Crystal Lager—elle ne coûte pas plus! Vendue
en bouteilles seulement dans le Québec etles
Maritimes.

FÉRENTE ET PLUS
VELOUTÉE

  

 

en
une ou deux
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    C'EST GRÂCE À LA
BONNE VIEILLE
RECETTE ET À L'EAU
SPÉCIALE
QU'ILS
EMPLOIENT
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MONDANITÉS
_ MONTREAL

Moisan-Whitelaw
Ce matin, à 10 heures et demir,

en la chapelle de Laval-sur-l2-Lac.
Je révérend pére McDonagh. bénis-
sait le mariage de Mle Yolande

Moisan, brillante.étoile du golf, de

la province de Québec, fille de M.
et Mme C.N. Moisan avec M, John
C. Whitelaw,fils de M. et Mme J.
Whitelaw. Pour la circonstance, la
chapelle était décorée d'oelllets
dlancs, de lys de pâques disposés
le long de l'allée centrale et s‘en-

roulant avec du feuillage autour

des paniers. Pendant la cérémonie
un programme musical des plus

élaborés fut exécuté. M. et Mme J.
M. Lemieux chantèrent le Dominus
Angelicus de César Frank. Mlle
Thérèse Pelletier chanta 'Ave Ma-
ria de Dubois. M. et Mme J. M.
Lemieux se firent aussi entendre
«dans d'autres morceaux, Madame
Pierre Bélanger agissait comme

dame d'honneur. Ses demoiselles
d'honneur étaient Mlle Jacqueline
Moisan, soeur de la mariée, Mile  Suzanne Moisan, autre soëeur de !a

  rt Mme 6

 

Mariée, Mile Olive Sue Ransom.
de New York et Mle Jacqueline
Blondcan. Tes garçons d'honneur
étaient M. Gerald Sullivan, M. Gear-
ges Laurence, M. Norman Smitn,
M. Sarsfield Whitelaw. M. Harold
J. Doron. La mariée était accompa.

tnée de ron père et M. Whitclaw
étalt le témoin de son film. La ma-
Tiée portait une création de La-
réonass en organza bianchr, incrus-
tée de margucrites en point de Pa-

ris. Le corzage moulant éta:t de-
colleté en forme de cour et exelu-
sivement fait de dentelle La yupe

« volumineuse portait dis incrusta-
tlons de dentelle disposées en gra-
éation jusqu'à former la hordure
de la longue traine. La mariée por-
tait un diadème léger en denteli»
cloutée de eristal retenant un nua-
ge de tulle impalpable. Elle tenait
un bouquet de mignonnes flours

d'anches llées d'un rnban de satin
blanc.
La dame d'honneur ct les demoi-

selles d'honneur portaient des toi-
dettes identiques créées par Larco-
pass, amples robes d'organza blan-
che garnies de volants de dentelle,

au corsage ajusté incrusté en même
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dentelle, et à larges manches boul-
fantes, De grandes capelines, rap-
pelant les bergéres de Winterhalter,

en paille itellenne ajourée encer-

clées de ruban vert-feuille com-
pletaient ces toilettes. Un ruban de
même teinte que le chapeau rete-
nait les gerbes de fleurs de lilas
blanc. Lareonass a aussi créé pour
Mme Moisan mére de la mariée une
robe de Chantilly bleu myosotis à
manches longues drapée à l'enco-
lure. Bon chapeau de Maria Guy

était tout en fleurs, son bouquet se

composait de roses.
Mme Whitelaw mére du marié

était vêtue d'une robe de crèpe
rose-cendré à manches longues

dont le décolleté était en pointé.
Son chapeau importé de Paris était
en paille Dltbonnet, s'harmonisant
avec sa robe. Son bouquet se com-
Posait de roses rouges. Deux petits
pages MM. Pierre Moisan et Pierre

Gagnon portaient la traine, ils  étaient tous deux vêtus de petits ha-

bits Eton avec hauts-de-form-.
Après la cérémonie, il y eut récep-
tion chez M. Moisan où la décora-
tion était formée de fleura de sai-
son. M. et Mme Whitelaw partirent

 
ORGES- MME PHANEUEF(Githerte Major)

mment en l'église paroissiale de Ste-Agathe-des-Monts.

ensuite en voyaz> pour Washing-
ton, New Yo Virginia Beach et

autres villes des Etats-Unis. Pour
voyager Mme Whitelaw por'ait un
costume bleu-marine en faille. avec
Accessoires blancs, À leur retou:
M. ¢t Mme Whitelaw demeureront
pour les mois d'été à Laval-sur-le-

Lac. Plus de 1500 invités assisterent
au mariage.

Houde-Handfield
Ce matin, à neuf heures, en In

chapelle privée de In cathédrale, n

èté célébré dans l'intimité, le mn-

riage de Mlle Marthe Houde, fille

  

 

 

Le voyage idéal pune votre

| LUNE DE MIEL
Cralaière de 3 jawr ete “56 ne

of plus

S. S. FLEURUS
7, 26 jus «8 juitiet
infpaire.  Fxerliente rub
Ahlrs vohines oy wiles

billes de bonne peu.

Lee 4. Tobin, F
vu voire ugct

  
  

  

 

   

   Peel,
weal de vu)   

| couleur. A leur retour M. et Mme

de Son Honneur le maire Camillien
Houde et de Mme Houdc, avec M.
Louis Handfield, fils de M. le doc-
teur Donat Handfield, décédé et de
Mme Handfield. Pour la circons-
tance l'église était décorée de
fleurs de saison. I) y eut program-
me musical exécuté pendant la
messe. La mariée était accompa-

Enée de son père, son Honneur le
maire Camillien Houde et M, Gus-
tave Laforêt était le témoin de son
beau-frère. La mariée portait une
robe de crèpe façonné de couleur
ivoire, un chapeau de bakou natu-
rel et une parure “Ge fourrures Je

Kolinsky. Son bouquet de corsage
se composait de muguet.

Après la cérémonie, il y eut ré-
ception intime pour les membres
des deux familles. M. et Mme Hand-
ficld partirent ensuite en voyage

pour le sud des Etats-Unis. Pour
voyager. Mme Handfield, portait
une robe de crêpe imprimé brun

doré, un manteau de renard beige
orné d'un col de fourrure de méme
teinte et des accessoires de même

Handfield demeureront a Mont-
réal,

Paquette-Goyette
Ce matin, à neuf heures en la

chapelle du Sacré-Coeur de l'égliso

St-Stanislas de  Kotska, décorec
de fleurs de saison et de tilas blanc,
I'nbbé R. Favreau a bénit dans Vin.
timité le mariage de Mlle Suzann -
Paquette, fille de M. et Mme E. J.
Paquette, avec M. P. Goyette, fils

de M. A. Goyette ct de Mme Goyet- |
te décédée. Pendant la messe un’
magnifique programme musical fut |

exécuté, par Mile Eléonor& Hame.
et M, Auguste Paquette. Mme Jcan-

nine Fortier touchait l'orgue. La
mariée était accompagnée de sun
oncle M, Hector Racine, et M. Alvé
rie Bourgeois était le témoin de
M. Goyette.

La mariée portait un ensemble

 

Monsieur et Mulame L-P. De SERRES,
Mariés récemment en l'église Saint-Denis,

décédé, et d Mme Cartier, avec M

J. Mauger, décédé. et de Mme Mau

ger, sera célébré le samedi 29 juin.
en l'église de Sainte-Antoine-sur-R,
chelleu, Paz de faire-part.

Vézina,

La bénédiction nuptiale leur sera
donnée à sept heures et demi: en

SALON DUCHESSE

 de crèpe de neige blanc avec grand
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chapeau à bord de tuile blanc et;
petite calotte de paille brodée, Son

bouquet de corsage se composait da‘

  
(Marie-Paule Gagné)  

muguet blanc ct d'orchidées de mé-
me teinte. Après Ia cérémonie, il y

eut réception chez la tante de :a
mariée Mme Hector Racine pour
les membres des dcux familles ce:
quelques intimes. Les salons étai

décorés de fieurs de saison, M. ct
Mme Goyette partirent ensuite cn
voyage dans les Laurentides, Pour
voyager Mme Goyette portait unc

robe de laine bleu-marine, un man-
teau de sport beige un feutre ma-
rine et blanc et des accessoires as-
sortis. À jeur retour ils habiteront
boulevard St-Joseph.

 

 

Prochains mariages
Le mariage de Mlie Jeanne Car-

tier, fille de M. J. Armand Carter,

Marc-E, Mauger, fils de M. Louis-

On annonce pour le lundi 3 ici.
le mariage de Mile Marcelle Vézinz,

fille de M. et de Mme Ferdinand
avec M. Orance Gervais,

fils de M. et de Mme Ovila Gervais

   
 

4367 RUE ST-DENIS
ENTHEDP i

 

évaluation .

Traitements de beauté

Prrmanents de
xreres

ia chapelle Notre-Dame de Pi
de l'église Ste-Catherinc.

Le mariage de Mile Rimone
Charbonneau,fille de M. et de Mme
Joseph Charoonncau avec M. Gus-
ton L'Archavéque, fils de M. J.-A,
L'Archevôque ct da Mme L'Arches
vêque, décédée, sora «Clébré le nam
medi 8 juin, en l'égtisa St Clément
de-Viauville. La bénédiction nuptiale
leur sera donnée pir M. l'abbé Paut
L'Archevôque, frère du marié.

Fiançailles
On annonce les fiançailles de

Mademoiselle Anne-Marie Genest,
fille de Monsieur et Madame A. A,
Genest, de Québec, avec Monsieur
le Docteur Jacques Jolin, ehirume

glen-dentiste, de Waterloo. Qué,
fils de Monsieur et Madame Ovila
Jolin de Waterloo, Qué.

Réceptions
Un thé sera offert, le mercredi

5 juin, pour les mères et les feme
mes des sous-officiers et ics nvine
teurs, en ia salle Wellington. Ime
meuble du ..W.T.A,, 1441 rue Drume
mond, Le thé sera servi de trois
heures et demie à cinq heures,

Suite à la page 46)
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de tous genres    
 

sous tout

aisselles en utilisant

Mum chaque jour

! — après chaque bain

: Cre jeune fidie si populai-
re ne laisser rien au hasard,

Elle saît que la fraicheur que
cunfire Je Lain est cphémère -
c'est pourquoi elle a recours à
Mum tous les jours,
MUM EST RAPIDE! Une lé-
gére application sous chaque
bias préserve toute la

Jouwrnér pu toute la a

MUM EST INOFF
SIF! Mum n'endommagee
pas le tissus même jes

Dlux délicats ntssi pou-
vez-voux l'employer une
fois vêtue.

   

alec
ana

MUM
Evitez l'inquatude et la féne--employez “galement Mum sur vor serviciles samiluires.

 

 
 

Anne est touiours charmante
rapport

Elle prévient l’odeur des

 

MUM ENT EFFICACE! Sans
nullement entraver la tranapi-
ration, Mum prévient l'odeur de
la transpiration aux alisseiles.
MUM EST DOUX! M n'rriters
pas même la peau la plus te:

dre et vous pouvez l'employer
immédiatement après le rasage
«vs aisselles, Ne courez pas le

 

itsque détre une cause de
gène - même une seule
fois, Prenez l'habitude
d'employer Mum tous les
Jours!

Achetez un pot de Mum chez
de pharmacien aujourd'hui,

élimine l'odeur
de transpiration

tion
rane
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Câteau étage
au chocolat dont

reccite
apparaît, ce

jour.

«(=)»

   

 

dans l'eau froide ou dans le bouil-
lon. Mettez sur un feu Jent et faites
chauffer graduellement jrsqu’
point d'ébullition. Saupoudrez Jel”
tente de la viande avec de la farine
et faites sauter dans ia moëlte ou
dans le gras de lard et ajoutez à
Vétuvée. Laissez mijoter pendant à
peu près deux heures. Dans Ia méê-
me poble, faites frire l'oignon tran-
ché, le céleri et la carotte coupée
en carrés. Faites cuire jusqu'à ce
que la viande et les légumes soient
presque à point, alors enievez les
os, écumex le gras et sjoutez les
pommes de terre qui ont déjà été
bouillles pendant dix minutes et
égouttées. Assaisonnez. Ajoutez de
Teau boulllante ai c'est nécessaire.
Dix minutes avant que les pommes
de terre soient bouillies, ajoutez les

GATEAU EPONGE

2 oeufs; 1 tacne de sucre; 1 tasse
de farine à pâtisserie: 1 c. à thé de
poudre à pé®:; 1 pincée de sel; 1 c.
à table dc jus de citron; € c. à
ble d'eau froide.
Battez légèrement les oeufs. A-

joutez le sucre et battez jusqu'b
consistance crémeuse. Ajoutez le
»el, ln farine et le poudre à pâte et
battez de nouveau, Introduisez alors
l'eau et te jus de citron, puis ver-
aex Je tout immédiatement dans de
petits moules à gâteau, ou dans un
grand moule si vous Je préférez.
Laissez cuire environ 20 minutes
dans un four chaud,

ta-| des rues

 

Samedi soïr, lé der win, ‘\ à he
aura lieu l'ouverture oftalle de 16
  

 

derrière l'église St-Ambroise, angle
aublen et DeNormene

ville. Si l’op en croit les organisas
teurs ,cette fête de charité-promet
d'être un succès sans précédents
Des attrartions très nombreuses se-
ront à l'affiche chaque soir, L'ou-
verture, sætmedi soir, Se fera sous
la présidence d'honneur de M. le
Curë& Champoux et des notables du
“quartier.

Fin des classes
SHERBROOKE, ler. (P.C.) Les

écoles catholiques de Sherbrooke
fermeront le 21 juin pour les va-
cances d'été.

 

 

 

{ LABONNE CUISINE |
 

GATEAU ETAGE AU CHOCOLAT
2-3 tasse beurre: 1 1-2 tasse beur-

re: 3 oeufs; 1 tasse lait: 14 €. à
thé sel: 3 c. à thé; poudre à pâte;
1 c. à thé essence van'ile: 3 carrés
chocolat non aucré et fondu; 2 1-2
tasses farine.
Défaites bien le beurre en crè-

me et ajoutez lentement le sucre;

ajoutez les jaunes battus et méêlea
bien. Ajoutez la farine tamisée avec
poudre à pâte et sel, aiternative-
ment avec le lait. Ajoutez la vanille
‘et le chocolat fondu: Incorporez les
bisncs d'oeufs battus ferme, Met-
tez dans 3 moules à gâteau étagé
bien beurrés et cuisez à four modé-
zé, à 350° F. durant une trentaine
de minutes. Mettez les étages en-
semble et recouvrez le gâteau d'une
garniture et d’un glaçage au cho-
<olat.

NOUILLES AVEC SAUCE AUX
TOMATES ET CHAMPIGNONS

1 € soupe d'huile d'olive; 1 oi-
non et un peu d'ail: 1 paquet de

nouilles aux oeufs Catelli; champ’-
gnons frais ou en conserve, au
choix; 1 c. soupe de graisse; 1 bol-

te de tomates; champignons frais
ou en conserve, au choix. Sel et poi-
wre au goût ainsi qu'un peu de su-
ære pour enlever l'acidité des toma-
tes.

Faites frire l'oignon, l'ai et I'hul-
te d'olive mins” que ln graisse. Je-
tez vos tomates dans le récipient.
w'oubliez pas d'ajouter un peu de
aucre, ajoutez ensuite les champl-
gnons et laissez bouillir lentement
durant 30 minutes environ. Assai-
sonncz avec le sel et poivre. Les

nouilles aux oeufs doivent être eu-
tes séparément. Jctez-les dans une
eau bouillante durant 5 ou 8 minu-
tes, égouttez et servez avec la sau-
ce aux tomates ct champignons.
Baupoudrez de fromage tâpé — du
fromage fort de préférence.

AGNEAU À L'ETUVE
2 livres d'agneau: 1 oignon; 12

 Les desserts savoureux
que vous pouvez préparer
facilement et en un rien
de temps avec le ‘corn
starch’’ CANADA feront
les délices de votre famille.

tasse de carottes; 1-2 tasse de céle
ri; 1 pints de bouillon ou d'eau; 8
pommes de terre; 1 cuillerée & thé
de sel: 1-4 cuillerée à thé de poivre.
Coupez la viande en cubes de deux

pouces d'épaisseur. Réservez les
morceaux les plus coriaces et l'os

FÈVES-LARD
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CUITES AU FOUR

avec mélasse

SPAGHETTI
ala

sauce aux tomates
avec fromage

- “26 à servir

 

are:

SAUCE
aux TOMATES

GRATUIT
Un jeu de Cartes à Trenche

Dore
au réception de 30 étiquettes de
conserves Catelli ou faces prince
pales des paquets Condi. Hoe
voyez les 30 étiquettes, en ine
eluant voire nous et votre adreset,'
| plus 10 sous pour frais d'envoi, à
Caselli, 303 Bellechssse, Mom

 

   
c'est quiil était enveloppé
dans la “CELLOPHANE”

E suis heureuse d'apprendre que vous faites comme moi,
Célia, car aujourd’hui, j'achète presque tous mes gâteaux
et biscuits. Je trouve Cela plus satisfaisant que de me

$ donner du mal à les faire moi-même, D'abord ils sont
délicieux—tout aussi bons, sinon meilleurs que les miens. Et autre
chose, grâce à cette “Cellophane” dont on enveloppe maintenant
les produits alimentaires,j'ai confiance que les gâteaux, rouleaux
ou biscuits ainsi présentés sont absolument frais. Et voici encore
ua petit conseil: consecvez les fevilles de “Cellophane” dont les
pâtisseries sont enveloppées; elles ne laissent pas traverser
l'humidité et peuvent vous être d'une grande utilité pour
eaveloppec différentes choses dans le réfrigérateur,”  
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Une personne nerveuse et fatiguée
a besoin de paix et de repos.

Q.—Maman est une personne épuisée par plusieurs graves maladies.

C'est toujours une convalescente, je pourrais dire. Elle est nerveuse et

naturellement demande beaucoup d'attentions.

Elle est souvent triste, je lui uw que la distraction lui ferait du bien.

Je l'emmène voir jes magasins, visiter des gens, j'invite des amis pour

des réceptions, mais à chaquefois, elle fait une crise de larmes, Elle ne

se plaint pas, mais je vois qu’elle n'aime pas cela.
Que devrais-je faire? Je me décourage de la voir toujours si faible.

si fatiguée. Le médecin lui @ simplement dit de ne pas travailler, de

prendre bien soin d'elle. J'en al bien soin aussi, mais celà me démoralise

de la voir si souvent pleurer.
J'aimerais une réponse dans votre coutrier du samedi. — LUCETIE.

R.—Vos intentions sont bonnes, ma petite fille, mais vous ne prenez

pas le bon moyen d'aider votre maman à revenir. Ce ne sont pas ces dis

tractions accablantes, fatigaates qu’il faut à votre maman, c’est du repos,

encore du repos.
“Elle n'ose vous reprocher votre “petite domination” la sachant dien

Intentionnée, et étant trop épuinée sans doute pour lutter contre quoi

que ce soit, mais ses larmes nerveuses vous disent assez combien tout

cela la déprime.
Ume marche a petits pas, au grand air, lui serait plus salutaire que

ces longues visites dans les magasins, à travers la ville. Une sieste au

foyer, dans une atmosphère paisible, easolelllée, lui serait autrement

profitable que ces réceptions bruyantes auxquelles vous In condamnez.

Changez votre tactique. Laissez flâner votre maman, contralgnez-ls à

la chaise longue, ne faites pas de bruit autour d'elle. Tonifiez-la, Vous

pourriez peut-être demander à votre médecin de revenir si vous consta-
tez que votre maman dépérit au lieu de guérir.

SI vous devez vous priver de recevoir et de sortir durant un cer-
tain temps, faites ce sacrifice généreusement, vous ne le regretteresa meen na Vis+n
récompensée par la joie d'avoir per-

 

mis à votre mamau de dominer
cette période d'épulsement et de
nervosité.

 

Réponse à SCAHLET—Vous aouf-#

frez probablement  d'ineuffisunce
ovariemine, ext ce qui cause cet en-

lea chansons: J'ai ta main. Iiulalaï-
ka. Vous êtes julie,

  

nul, Faites-vous traiter par un mé-
decin, vous obtiendrez plus de résul-
tats que par toux ces exercices qui
ne vous sont peut-être pas destinés,
En traitant la cause, leu effets dis-
paraltront,

 

Q.—A loccaxlon de la naissance
de ma petite fille, J'ai reçu de nom-
breux cadeaux, Dois-je envoyer des
«artes de r@merciements à toutes les
personnes qui mont ains! gâtée”
Dois-jo rendre visite à celles qui
sont dans ma localité et envoyer une
carte À celles qui sont éloignées?
Dois-je remercier en mon nom seu-
lement eu au nom de mon mari?
Merel—VAL D'OR

dans cette elr-   

  

reux qui sont À l'extérieur de in
leenlité, Vous remrreles tn veo
Tre nem ot en celui de votre ma-
+
 

QuAuriez-vous  l'obligeance de
publier une recetle de vin de bet-

rave ruuge?—MERCI

Rede ne pounède pan celle
in demnnde à

me Fadres
publierai à     pe: ous et je

votre Intentian.
Les

Q.—Quel moyen puurrais-je blen
eniployer pour enlever une tache de
cerise aur un pantalon de flanelle
blanche*—F.t.G,

ls wwe sous ferien  

  
he

l'eau beuilinnte 4
comme It n'axit de Ininage, cela
rend le provédé douteux.
 

Réponse à VV ULI L'AFFINMAIT.
Votre tort fut de ne pax signer vo-
tre première leltre au moins d'un
pseudo, à Ia plume. Et elle est avri-
vée en même temps qu'une dizaine
d'autres qui demandaient lex choses
les plus abracadabrantes. Tout est
bien qui finit bien et je reral tou.
jours heureuse de voun être utile
dans l'occasion Je vous remercie de
votre seconde lettre, et regrette lv

Mile Thérèse Linecte Lévesque, 1°
St-Jean-Bapliaie, Rimouski. deman-
de tes chansons: Au sud du Mexique
Ca fait boum dans mon coeur. Mexi-
cana. Elle en enverra d'autres en
échanke.

Mile Jeamme Mireault, 127, rue
Beaubien vuert, Montréal, demande
lex chansone: Viens au bal de l'a-
rgour, Sur deux notes. Sous le pont
des souplirs,

Mlle Georgette Bouchard. Amos. P.
Q. OP. 70, demande Jen chansons:
Ce fait boum. Je n'ai qu’une maman.
On ouvre demain.

Mile Rita Pa =, RR. No 1, Pa.
mineauville, 1.Q., demande tes chan-
sons de Mexico, (‘oeur en chimage.
près de Mexico, Coeur en chômage.

 

  
  

  
 

LE BON GOÛT |
par Francine MARKEL
 

 

QUESTION. Mon amie possède
une situation dans une grande vil-
le. Nous désirons nous marier sons
peu. Bes parents demeurent à

quelques cents milles de distance.
Ils ne me connaissent pas. Dois-je

leur demander la main de leur fil-

le *—CLAUDE.
Votre amie n'a donc malentendu. JI n'y à rien comme de

se bien comprendre. Au Fevoir, alors

Mie 8. Be sm, 1128 Charlevons,
Pte Mt-Charles, demande Jes chan-|
rons: Læ roleil à rendez-vous avee la;
lune et Balulaika. Elle en donnera’
d'autres en retour.

Mile Yveune Nrinehein, 1Acagie.
Qué, demande les chansons: [ax
halnern ront des papillon» frivoies
Your B'aimer. Aux douleurs améres
et en enverra d'autres en échanse. |

Mile Yvette Paguin. Langieull An
nexe, rue Grant, demande les chan-
runs suivantes: La Polka du Roi, le
bateau der Flex. Le petit bateau de
péche. lie en enverra d'autres en
échange. -

‘mile Véronique Perreault, 8 rue
Decellas; VHIe it -Lænrent, € née
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Montréal:Demandes détails de neire

offre el broctureite
ORATUITER 

 
pas mis ses parents au courant de

vos projets d'avenir ? Sinon, c’est

son devoir de le faire au plus tôt

et de vous préparer le terrain, afin
d'empécher sa familie d’étre pré-
venue contre vous. Vous pourrez
peut-être ensuite vous rendre tous
deux chez ses parenta et faire vo-

tre demande officielle. Si ce voya-

ge est impossible, présentez votre

demande par écrit. Vous vous ré-
serverez wn accueil plus cordial et

les bonnes grâces des parents pour
l'avenir,

REPONSE à Mme Flore L de

LES COMÉDONS
sisparaissent rapidement grâce à une mé-
thode sinpie qui les dissout Procurez-vous
deux cncen de poudre peruxine chez votre
Pharmacien, appliques lézérement mur les
tumédons à l'aide d'un inge humide, enaud
ol coun vous Gemamierer ou Lis s'en sont
allés.

LA TÊTE CHAUDE
DE BÉB

EST UN SIGNE DE DANGER
QUAND votre bébé a la tête chaude. vous

vez faire quelque chore et le laure rapide
ment. Lisee ce que fait Mme B—, Ea
terprise, el les résultats qu’elle obtient: ‘Mon

bébé svait les jours et Jes maine «i chaudes que
bus pos Je lui donnai une Tablette Baby's

n àmidi, et après je souper il allait mieez.”
Et Mme Frasca Carrell, de Midland, dit

i: “Ma Riletie dail si févreuse que Jews
lement peur. Je pensai alors aux Tablettes

Own, je lui en donnai trois toutes les
H et le soir même elle était debout.”
Les Tablettes Baby's Own sont sucrées,

faciles à prendre, et inolfensives. Certifeat
d'analyse dans chaque boîte. Calment vite La
fièvre légète. Etalement bonnes dans les cas
de Gèvre de deutition, diarrhée, dérangements
d'estomac, et autres peliles cladies
infantiles.
Achetez-en une boîte aujourd'hui: La maladie

frappe si souvent dans la nuit. 25 cents. Vous

  

 
 

UNE FORME SÉDUISANTE
Hollux, consacré par Z5 ana d'usage et d'une sureté

  
rides autour des yeux,
Minopile Exyplien détruit
Is racine des poils Juliels,

3613, Ave. du Parc, Monipial — LA. 0960
Aussi en vraie ches *

Karan et hoguette: American Drug
More, 6621 Naint-Hubert: Phonnneie €
Mudie Venun. Trois-Miviéros. Lummandes par malle;
nasal livraison partout en ville.

vérés remboursée si vous n'êtes pas satisfaite.

 

SL
petites

a. +o $1.80
Efadueliement et & jamais

riacon.,.....

Dupuis Frévea; Pharmacie

wtare, Québos;

LA PATRIE, SAMEDI ler JUIN 1940

PATRON 472, — <Ceite création
M modé estivale0esttv] fréquentations, ne wont
me de simplicité,

t de grâce féminine. La coupe de
cette robe: est simplé et parfaite.
La jupe est légèrement godée et le
corsage porte un emplécement fan-

taisiste, orné de motifs fleuris de

broderie.
Le patron 4372 esi offert pour

Jeunes filles et pour dames en tail

les 12, 14, 16, 18, 20, 30, 32, 34, 36,
38 et 40. La taille 16 requiert 31-2

verges de tissu 39 pouces de lar-

eur. Le patron comprend aussi
un modèle déealquable du motif de
broderie illustré.
Pour obtenir les patrons de ls

“Patrie” envoyer la somme de 0
sous mentionnant très lisiblement
nom adresse, taille et No du pa-
tron désiré et adresser le tout à
Bureau des Modes, La “Patrie”.

 

Rose Cormer.—Je regrette, chére
correspondante, mais avec le chan-
gement de personnel, votre lettre a

été égarée et il est trop tard main-
tenant, je le crains, pour vous don-
ner lez renseignements demandés.
Mais si j'en juge par la teneur de
votre measive, je. suis certaine que

  

jgr'acsept pp)
; d'un” autre jeune’ hommes
Mais vous risques’ fort de
votre ami à ce jeu et l'intéreasé
étant son propre frère, c'cat de plus
une question de délicatesse pour

vous, 3 te

vOus p

  

  
      

  

 

  

 

3 ans de péni

SHERBROOKE, 1er. (P. C) —
Jean Dupont a été condamné par
le juge J.-8. Couture à trois ans
de pénitencier pour vol avec effrae-
tion. I avait déjà reçu une senten-
ce pour une faute analogue.

 

Mégaates ches medorsot_ boctun’
Fa woul.
MINTY SUISHS CARANTIS. ut
tees geome doonins AFIOLUMENT
CAATH fe ro de de mere

de piston à pure codes VOUS
DFAYEZ AUCUN DÉSOURSE A FAN Excuse
psgà ot me copie CEE

Dessous
ssw zaa suv ce, DOM. CO
6831 Avonse Dulnetmier, tonariel.  -
an 

   weespourthie
RAGOUTS et SAUCES
Coûte moins cher gue celle ane
vœux pouvez ariller à la maison.

St votre épicler n'en à pas. em-

veyea-meus som mem nvee 25e et
vous en recevrez nee boite par

- Im peste,

F. COURSOL Enrg.
1500 HOTEL DE VILLE

Montréal

 

  

 

  

 

  

      

   
   

 

Améliorez,
votre appa-

rence, jouissez
vous aussi d’une
belle taille aux
lignes harmo=
niouses. Les «
PILULES PERSANES

tonneront à votre
poitrine atte rome
deur cotte form
mets 3:racherchesa.

 

$1.00 1a boite, 6 boites pour $5.00. Dans toutes
les bonnes pharmacies ou expédites france par
le maite, Sur réception du prix 1

Societe 
 

  

 

maladies féminines,

 

eau

bien, 

Un soulagement pour
les maladies féminines
Esvoyez {(Jg pour un traitement

de dix jours.
Lez muppesileires Orange July offrent un soulagement infailhble pour We

lis d'Cpyliquent au Siege di mal et sunt abaurbés par les
partie souffrantes, diminuant inflammation et In congesih.

oi fréquente de leuchorée, irritation st pertes épuisantes:
ments; de périodes irrégulières, douloureuses et en retard, de douleurs dans Jen
côtés, le dos et l'abdomen; des nombreux matnises amenés pêr le changement
de vie € d'autres iecommodités qui affiigent les femmes et les Jeunes filem
‘Toute femme ou jeune fille souffrante qui n'a pas encore eu recours à Orange
Lily en recevra un paquet d'essai de 10 jours sur l'envoi de 10.

Pour toute maladie féminine, faites cet envoi et vous vuus en trouseree

qui sont a 

de déplace

En vente dans toutes les bonnes pharmacies,

Mrs. Lydia W. Ladd, (Dépt. 25), casier 191, Windsor, Ontarie.
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Faite oor Jes llriconts des conets Nu-Back, Ligne Lelong, D M A, Godders et Practical Front 
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El fl

Les Bressières Gothic ont am
charme individuel perce qu'ele
les sont créées en six types
individuels pour chaque gran-
deur de buste. Elles contblent
doucement le disphre C5
assure la respiration oeplus
confortable. Le fameute “Corde
lex Arch” supporte fermement:

du bes, . , et donne un bose
aux contours jeunes, Vendus

dans tous les principeux mage.
sins—à des prix voués.

GOTHIC
“LA TALE Or AFEPIN

Condi
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LA VILLE NE GARDERA PAS
DE BOCHES À SON EMPLOI

LA PATRIE, SAMEDI le JUIN 1940

 

Un fonctionnaire deraqueduc se réjoui

 

- Plus que des sujets britanniques à -
l’emploi de Ia villede Montréal

Les deniers des contribuables montréalais ne servi-
ront plus à nourrir des Boches et des étrangers sympathi-
ques à la cause des envahisseurs nazis.

Lew conseiliers municipsux ont,
pris une attitude bien définie. à
ve eujet. à leur séance d'hier
apris-midi, en adoptant, à l'unan-
mité, une résotution du consniller
Georges Caron, également dépulé
de Maisonneuve à Québec, à l'effet
Que seuls tes aujets britanniques
Testeront désormais à l'emploi de
ba ville.

“ON VA LES AVOIR”

Les .censeltlers ent appris,
avec stupeur, qu’un employé
du service de l'aquedue, du-
rant ses fonctions, ne se gênait
pas peur crier tout haut, à qui
veulait l'entendre: “On va lea
avoir!” à chaque revers des
alliés.

“C'est une honte de payer
des étrangers, qui agissent de
In notte”, a déclaré M. Dave
Mochon. “Nous avons des nôtres
qui se battent, de l'autre côté
de l'ecéan, pour défendre notre
Teligion et mos Ilbertés, et pen-
dant ce temps-là, nous avens
dos gens A l'emploi de la ville
qui agissent de al basse façon.”

D'AFFAIRE TEUSCHER
Fmmédiatement après. la séance,

de président du comité exécutif, M.
J.-M. Savignac. à avisé M. Honoré
Parent, C.R. directeur des services
saunicipaux et administrateur - dé-
téqué de le Commission des af-
faices municipales, qu'il dégageait
toute se responsabilité dans les cas
de MM. Henri Teuscher, horticulteur
hotaniste du Jardin Botanique, et
de son assistant, M. R. Weidman,
tous deux de nationalité alle-
mande, ainal que pour tous ceux
des employés municipeux qui pour-

Trisnt avolr des affinités avec les
ennemis, dont il a recommandé le
envoi immédiat

CENTAINE DE RENVOIS
Dans lea cercles municipaux,

eu estime que si la ville donne
muite intégralement à Ia résolu-
tion adoptée par le consell, au
less Mot une centaine, et pout-
être plus, de fonctionnaires se-
runt congédiés parce qu’ils ne

sont pan sujets britanniques.

Un officier du service de
l’aquedue nou affirmé, hter
soir, qu'il y avait, au service
de l'aqueduc, un bon nombre

“ d'étrangers qui  tomberalent
sous le coup de la nouvelle dé-
cision du conaell.
FUSILLER LES TRAITRES
Le conseifler Rochon a déclaré

Que bes ennemis de la cause allée
ÆÉtaient traitrés trop tendrement,

war las autorités. I à déclaré que
œ'était du devoir de tout citoyan
Ben pensant de rapporter à la Po-
fice Montée, tous ceux qui mani-
festeront de la sympathie pour r'ad-
Wersaire. 11 s ajouté que tous les

traitres devraient être fusittés sans
met

 

DES MENACKS

M. Rochon = ajuté avoir
reçu des menaces, ces jours
derniers, après avoir réclamé
Parrestation de tous les sus.
pacts, “Mals, je ne ceains rien,
de veux faire mon devoir, et

, ce ne sont pas les traltres qui
vont me faire reculer. Nous
devrions être heureux de vivre
dans un pays de liberté com-
me le nôtre”, à ajouté M. Ro-
chon.

L'armée australienne
CANBERRA, 1. — (P.C.) — D'après
des chiffres officiels. la force ar
miés re l'Australie, en février, w'éle-
wait A 130000 hommes: armée 100,-

  

ait
ot criait tout haut:

‘On va les avoir!" -

 

Canadiens

décorés
LONDRES, ler. (P.C.-câble). —

Cinq aviateurs canadiens, dont un
Montréalais, ont reçu des décora-
tlons du ministère de l'air pour
leurs services au front aérien. Ce
sont l'officier pliote Arthur Wicken-
Xamp, de Stenen, Sask, qui a été
porté disparu et que l'on croit tué;
l'officier-ptiote Oliver Tweddeil, de
Toronto; l'officier d'aviation Wil-
Mam Henry Nelson, de Montréal;
f'afficiee d'aviation John Philip
Dyer, de Mimedosa, Man; ie
lleutenant  Peter-Alexander Gil-
christ, de Weyburn, Bask. Le pi-
lote Wickenkamp a ét¢ particulid-
rement cité “pour sa bravoure et
le mépris de sa propre vie au cours
de l'écrasement d'un avion dont il
était le second pilote, le 6 avril
dernier.”

La 5e colonne en Argentine

BUENOS AIRES, 1. — (BU.P.) —
La presse argentine insinue que le
torpillage du cargo “Uruguay” peut
être attribué à des informations
fournies par !a 5e colonne en Ar-
gentine. La Chambre des députés
fait appel à plus de surveillance et
à la destruction de tout groupe d'es-

 

  pions nazis,
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Pas de plainte
contre Grenier

TI y a quelques semaines le doc-
teur Rosaire Grenier, attaché à la
pharmacie bien connue Sarrazin et
Choquette, était mandé d'urgence
chez l’un de ses patients, M. Clo-
vis Payctte, 1312 est, rue Suinte-
Catherine. Au moment ol le prati-
cien terminait une injection, la po-
lice dc 1a Régie des alcools arrivait
et appréhendait tous les chambraurs
trelze en tout, y compris ce pauvre
docteur qui n'y comprenait rlen.
Obligé de suivre une routine qui
ne devrait pas exister pour les mé-
éecina en visite professionnelle le
docteur Grenier passa en correc-
tionnelle.
Mais hier, À l'audience du juge

C-E. Guérin, Me Gordon Pender,
avocat de la Régie des alcools dé-
clara sans la moindre hésitation
Que la poursuite n'avait pas méme
l'ombre d'une preuve contre le doc-
teur Grenier et le tribunal retirait
l'accusation d'emblée.

. 2
Dégoûté

NEW-YORK, ler. — Coftied
Pantaleoni, représentant du gou-
vernoment de Rome aux Etats-Unis
À titre de chef du Bureau d'Infor-
mation touristique, à démissionné
en protestation contre l'étroite co-
opération entre Hitler et Mussolini.

 

 

 

 

 

PATRON 2564 — Ces jolis appule-tôte et appule-bras présentent l’efe
fet décoratif apprécié. Tricotez-en teut un assortiment pour préserver |
vos fauteuils.
Le patron 2564 comprend toutes les explications nicemaires pouf

réuselr parfaitement le travail

 

æ o

en Amérique
PROVIDENCE, R. FE, 1. — (P.A.)
— L'archiduc François-Joseph ‘de
Hapsbourg. monarque de la petite
principauté de Leichtenstein, avec
l'archiducesse, anciennement la ba-
ronne Marta von Kahler, d'Allema-
gne, seront dans cette ville jeudi

prochain, les hôtes “durant une se
maine ou dix jours’ de M. et Mme
John Shepard, jeune, de Boston et
de Palm-Beach.

Taylor pour représenter
la ville

Le conseil municipal vient de
nommer M. Douglas Taylor, pour
représenter la ville à la Commis
sion des écoles protestantes.

Pas de vacances
SHERBROOKE, ler (PC). — La

Chambre de Commerce de Sher-
brooke, siégeant sous la présidence
de M. Antonio Bégin, à décidé de
continuer ses activités pendant la
période estivale ; elle a nommé les
présidents des divers comités qui
re partagent la besogne.

 

 

 
La Reine a toujours son sourire

 
 

  900 hommes; marine, 10,000 hor-
mesiat aviation, 16,000 hommes,

Ce sourl
ceux en

Par la Reine ay Paluis de Buck
cigtion de la Califrente

re de la reine ELISABETH est bien de nature A conserver le bon moral de population et de
particulier qui font du service pour Ia défense de leur pays Ce groupe d'ambulancibres est recu

. Les ambulances ont été données par la Britiah War Relief Asss-

OTTAWA, 1. — (D.N.C.) — Quel-
ques savants du Canada viennent
d'être nommés par le ‘ gouve:
ment canadien membres du Consett
national de recherchespour un ter-
Toe, devant se terminer le 31 mars

Les nouveaux membres du cone
sel national de recherches sont sir
Frederic Banting, de l'Université
de Toronto. Le Dr E-F. Burton
professeur de physique et directeut
du laboratoire MeLennan. de Tee
ronto. M. W. R. Campbell, prési-
dent de Is “Ford Motor Company
of Canada”, le professeur R. M
Clark, de l'Université de la Colome
Pie Britannique, et le doyen E P,
Featherstonhaugh, de l’université
du”Manitobe.

Le jeu continue

LONDRES, 1, — (PC) — Le
spectacle doit continuer. Avant le
lever du rideau, Debrow Somers,
chef d'orchestre, reçut un télégram-
me l’avisant que son fils de 19 ans
avait été tué en action. I! conduisit
deux représentations comme d'ha-
bitude,

Requins voraces

DURBAN, Afrique du Sud. 1. ==
(P.C.) — Les requins ont fait trois
victimes depuis trois mois & Dure
ban. Le dernière victime est Jos
seph Lees, 25 ans, blessé à mort
par un requin alors qu'il se bale
gnait à 3020vergesdede la rive.

Une.augmentation !

WILLINGTON,Angleterre, 1. —
(PC) — John Reed, 90 ans, per-
cepteur des impôts, disant qu'il ne
pourrait continuer son travail bien

longtemps, a demandé une augmen-
tation de ire au conseil rural,
Sa demande cest sous considération

Religieuse décédée
ST-MYACINTHE, 1, — (P.C.) æ

La révérende zocur Charles-Amée
dée, des Socurs de ln Présentation
de Marle, est décédée subitement
dans sa 46e année. Elle laisse un
frère, l'abbé Louis Cormier, de
Montréal.

    

Nazis utiles
IPSWICK, Angleterre, 1. (P.C.)

-— Refusant de croire le rapport qui
voulsit que son fils de 21 ans eût
été tué en action, Mme Caroline
Mallette écouta une émission d'Alle-
magne et entendit l'annonceur di
re que son fils était vivant et aa
parfaite santé.

Service fatal
BIRMINGHAM, Angleterre, D.

(PC) — Tentant d'atteindre u
ampoule électrique à la demande
d'un homme plus petit que lui, Mo
tace Humphreys, 31 ans, chauffeur,
« été électrocuté. Un verdict de
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Le confort
 

La euisine au

réfrigérateur
Le rétrigérateur moderne facilite
@préparation de_rafraichissements
@t de desserts délicieux qui font les
délices des grands et des petits
pendant la enison chaude. Nous
vous suggérons quelques recettes
pratiques pour votre prochaine ré-
ception

 

CREME GLACEE A LA VANILLE
(avec Tapiecn)

3 cuil. à soupe de taptoca,

 

pendant 15 minutes ou jusqu'à ce
que le tapioca soit clair et Jo mé-
lange épaisei.  Bramsez fréquem-
ment. Passez le mélange chaud à
travers un tamis très fin, en bras-
sant, mais sane frotter. Ajoutez le

œel, 1-3 de tasse de aucre et le sirop
de mais et bramsez jusqu'à ce que
le sucre eoit dissous. Faites refroi-
dir. Ajoutez 2 cuil & soupe de
œucre aux blancs d'oeufs et battez
Jusqu'à consistance ferme. Incor-
porez au mélange de tapioca froid.
Incorporez la crème fouetiée et a
vaniNe. Faites congeler au tloir

de votre réfrigérateur. Fait 1 pinte.

PARFAIT A LA CREME GLACEE
? tasses de lait,
4 cuil. à thé fécule de mam,
+ jaunes d'oeufs,
2-3 tance de sucre,

1 cuil. à thé de vanitle,
4 blancs d'oeufs,
1 tasse de crème à fouetter.
Faites chauffer le lait au bain-

marie. Ajoutez le sucre st Ja fé
œule de mais mélangés et faites
guire de 10 & 15 minutes. en bras-
@ant pour empêcher des grumeaux
de se former. Faites refroidir, puis
@joutex l'essence et incorporez le
mélange aux blancs d'oeufs battus
ferme. Mélangez bien, ajoutez le
erème fouettée et. le tout étant
bien mélangé, versez dans un tfroir
refrigérant et laissez congeler. Fait
1's pinte.

FRUITS CONGELES
Des fruits confits, ananas, écra-

sé, fraises et autres, peuvent être

versés de teur boite dans le tiroir
même de votre glacière électrique.
congelés à l'état de bouillie et ser-
vis dans des verres à sorbets cou-
sonnés de crème fouettée aromati-

@ée et sucrée. LA temps requis pour
3n congélation dépend de la quan-
tité de sucre dans le sirop des
fruits et de la quantité de fruits
mis dans le tiroir. On peut dire
cependant que la plupart des fruits
congéleront à la consistance dé-
sirée, dans le tiroir, en un espace
de temps qui varie de 30 minutes

& une heure.
PUNCH MOUSSEUX AUX

   

 

    
objets pour “garnir’’ tel ou tes en-
droit, on se laisse toujours aller à
»a personnalité. à son golt : nous
n'avons pas la crainte de nous
tromper irrémédiablement, puisqu'il
est facile d'enlever ou de changer
ces accessoires. Il vaut mieux ce-
pendant ne pas se tromper, aussi
regardons bien avant de nous dé-
cider et ne mettona pas n'importe

Quoi, n'importe comment.
En premier lieu, sous prétexte

que cela fait plus intime, :l ne faut

Pas se laisser aller à un amour im-

modéré des bibelots sans valeur et
faire, comme je l'ai vu souvent, une

©spèce d'exposition sur un piano ou
dans une vitrine d'un tas de cho-
ses diaparates qui n'ont aucune si-

gnilication d'ensemble, ni aucune
valeur, ce qui serait une excuse. Ma-

me sans les avoir achetées, on peut

avoir toutes sortes de choses : ca-
deaux, souvenirs, etc. et ce n'est
pas une raison pour les étaler, au

grand dam de tout ce qui les en-

toure,

  

La tablette amovible et les récipients pratiques que le nouveau réfrigé-
reteur Norge 1940 met à votre disposition facilitent l'aménagement des
comestibles les plus encombrants. Aussi n‘eston plus obligé, lorsque le
réfrigérateur est déjà bien rempli, de dégernir une tableue entière pour
trouver l'espace nécessaire à de nouveaux aliments, (Photo Norge).

G6060600ee
La MARQUE de la PERFECTION

Dotés des plus avantageuses caractéristiques et réalisés selon les formules les plus me-
dernes et d’après de très rigoureuses spécifications, les poéles BELANGER sont indénia-
blement les prototypes du bon goût, de la qualité et de l’économie.

Soixante-quinze années de recherches constantes et d'améliorations incessantes confèrent
aux poêles BELANGER ce haut degré de perfection qui assure Jeur suprématie.

SOYEZ AVISÉ
CHOISISSEZ UN BELANGER
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chez soi
Joles seerétes

de nos fleurs

Ua beau matin, ie Printemps
est Jo, Personne d'autres que les
fleurs ne s’en est douté, car ses
pas sont légers et l'écho s'en perd
sur la mousse. Partout où $l pas
se, dans les jardins, les prairies,
les forêts, il laisse tomber ses grà-
ces et Jen Fleurs lèvent la tête pour
le saluer au passage.

Dans le menu peuple de l'herbe,
sous le Couvert de leur feuille, les
trilles montrent une figure éton-
née et gracile, les renoncules l'en-
censent avec les gestes penchés.
Le pissenlit, lui-même tout hon-
teux qu'il est de aa malgre toilet-
te, lève une tête jaune ébourriffée.

Les primevères ingénues com
me des pensionnaires, les tulipes
aux tons de laques, les oeillets dé-
chiquetés par les vents d'avrH, les
jacinthes à lhaleine fraiche et pu-
re d'un enfant, les. iris qui se tien-
nent droits et fermes sur leurs ti-
ges, les pensées aux yeux de ve-
tours, les arums creux et profonds
comme des hanaps, les cyclamens
aux ailes fermées, on Jes verra
tous reparaître etce sera le signal
de la joie.

Elles vont toutes s'éveiller les
unes après les autres, celles qui

ont moins sommell, et se cachent,
frileuses, dans leurs feuilles, lea
paresseuses qui n'ouvrent leurs

yeux que lorsqu'elles se sentent

baisées par le soleil ardent de j'é-
té, et les retardataires qui ne
montrent leur frimousse qu'aux

premiers frissons de l'automne.

Dans les jardins, la bonne terre
qui ne demande qu'a les porter se-
ra retournée. béchée; on y jettera
la semence. Le gal soleil se char-

re de continuer l'oeuvre commen-
cée; #H les réchauffe et la bonne
pluie leur verse à boire. C'est une
conspiration pour la joie des hu-
mains. 11 y a que les orties et les

mauvaises herbes qui fassent des
leurs. Comme chacun sait, elles
sont en brouille avec tout le mon-

 

 

 

 

de. Si vous leur donnez un poute,
elles envahissent le jardin Ausei
les poursuit-on sans pitié car ee
sont des indésirables,
Après Men des jours d'anxiété,

de travail et de peine, le jardin
tient enfin ses promesses. La bal
semine en bordure des allées, am-
fle ses pétales sur sa tige; le rhe-
dodendron, le bégonia prennent
feu. Les reines-margueries pe
penchent l'une vers l'autre avea
des airs de confidence, Pris du
mur du jardin. tes roses-trémières
font la survelllance sur les gaii-
lardes, les zénnias, les soucis qui
voisinent et se racontent des se
crets que le vent emporte. II n'y a
que les roses, grandes dames s’il
en est, qui a'écartent et forment
des apartés.
Un vent de gaieté souffle sur

les jardins et pour peu qu'on
écoute les fleurs, on apprendra les
joies secrètes qui les font s'épa-
nouir.
 

Livres tachés

—Placer, au-dessus et au-dessous
de la feuille. du papier buvard, et
passer dessus un fer très chaud. On
peut aussi saupoudrer de eraie Ia

feudle sur laquelle on aura placé
du papier buvard. On passe ensu'te
le fer chaud. Autre moyen: imbl-
ber fortement de dbenzine où d'é-
ther la page tachée et Ja mettre

entre deux feuilles de buvard.
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FRUITS Mais comment doit-on procéder ?
3 limes (variété de citron) Tout ceci donne à réfléchir et nous

2 citrons re savons plus maintenant ce que ; a

1 orange nous devons faire. Assortiment complet de réfrigéra-
1 tause de jus d'ananas Bibelots anciens ou modernes ? teurs, glacières, lessive fi

1 pinte de ginger ale. purement utilitaires ou uniquement ises et brûleurs a Phuile des mei

Mélex tous les jus de fruits et [destinés à "faire bien” 7 Baise: meil-

faites bien saisir par le froid Il n'y a pas de règles immuables, leures marques.

Ajoutez le ginger ale juste avant la fantaisie n'étant pas exclue, bien ° , î

de servir. Ajoutez auxri les cubes |au contraire. On peut mettre un ob-
de giace. Ce punch ne requiert pas Jet ancien sur un meuble moderne

de sucre, étant sucré par le jus [Cu faire l'inverse. Los effets clas: D U Vv E R N A Y

d'ananas. Falt 11-2 pinte. ques, non que je les combatte spé- Robuste poéle de fonte et d'acler
- - cialement, n'apportent rien de nou- d'allure trés muderne. Massif foyer .

veau, nous les connaissons tous de- en fonte et pierre. Rénervoir et cir-
Les bibelots dans puis longtemps; nous n'avons donc culateur d'eau facultatifs. Email- 7

2 aucun cnacignement à en tirer. porceluine tout blanc où tout ivoire.le décor moderne Créclgnement à € _ Base et arêtes noires. Très pratique
Dans la décoration moucrne, le JA PUNAISE PROPACE LES MALABILS pour ville où campagne.

choix et ln disposition des biblots MSTONATONSOLE TOTOMYSTO

est une chose trés difficlle. Avant oro SrTOM A.

de s'attacher à leur valeur propie, an { p wos

11 faut penser à leur apport dans 5 3 . ME
LANG

la pidce, & leur couleur, & leur vo-| À 9 ny .

lume ; ils peuvent, s'ils ne sont pas

|

; ” ‘“ ce - rds.

à leur place, détruire toute l'insta.- 7
~

i lation d'une harmonie. S 1553 % 8 PECIALISTE8 E N P0ELE s

Mieux encore que la décoration N Nil Hureau-chel pour Montréal: V950; ONTARIOen, Tel FA, ilift 4B
proprement dite, jes bibelots sont > TT49,MONT-ROYAL« 668, 4 . 8

l'expression méme de la personne y ITAROTRE-SAME SURE 9, SAINTHUBERT

qui babite 1a pièce. En effet, lors Ea OSTREDA2RTOVIS , MASSON (Home)

d'une installation, on peut se faire sa . INGTON (Verdun)

: aider, ou a'inspirer de réalisations Pras

1 déjà faites, mais quand il s'agit

d soit d'acheter, suit de choieir parmi

eux Que lon a déjà, ces menus

… NI TOMCTON
SICMISTOMYLTO AYSTOM ITO 5

STO « MGEAEMENT PARFUME - NE TACHE PAS        O0000©  
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PETITE

Combattons la

mouche du chou

La larve de la mouche ou “hylé-
mie” du chou attaque toutes les
plantes qui appartiennent à la fa-
mille des crucifèr:s, choux, choux-
fleurs, navets, radis, etc. L'insccte
parfait est une mouche à deuxailes,
Qui pond ses oeufs dans les tiges
des plantes, à peu près vers l'épo-
que où les fleurs du prunier s'épa-
mouissent au printemps. On peut
combattre ces ins°ctes par l'emploi
du sublimé corrosif (bichiorure de
Mercure). .
Le sublimé corrosifl est vendu par
Ia plupart des grainctiers; pour s'en
servir, il faut le dilusr dans de l'eau
À raison d'une once par dix gallons
d'eau. Cette solution perd une gran-
de partie de sa force quand elic
vient en contact avec le métal: il
faut donc avoir soin de la mélanger
dans un récipient de verre, de bois
ou de terre. Ce détail est d'une trés
grande importance.
Dsux ou trois jours aprés avoir

planté les choux et les choux-fleurs
dang le champ, on verse la solution
par-dessus la tige &t autour de Is
base de chaque plante A raison d°
Ja moitié d'une tasse environ par
plante. Avoir bien soin d'humecter
parfaitement la tige. de même que
In terre immédiatement autour de
la base. Deux autres applications
sont néccasaires, la deuxidme sept
Jours après la premiêre et Ia trois-
fème sept jours plus tard. au total
troia traitements. Un détail très
important et qui est pour beaucoup
dans le succès des mesures prises
contre cet Insecte est de faire ta
première application de bonne heu-
te.
En ce qui concerne les radis, on

verse la solution par-dessus les jeu-
nes plantes trois jours après la le-
vée, et l'on fait une deuxième appli-
cation huit jours plus tard environ.
T1 faut éviter de se servir de subli-
mé quand les radis sont presque
prête à être vendus sur le marché:
il faut apporter en tout tempa lew
plus grandes précautions à l'emploi
du sublimé, car c'est un poison
mortel pour l'homme et les ani-
maux.

Confort idéal
pour le foyer

[a crise économique a forcé
“mombre de femmes qui sont à la
fois élégantes et économes à se re-
mettre à la couture à la maison.
Leurs toilettes n'en sont pas moins
distinguées et originales et elles
ont l'avantage de leur coûter
moins cher.

Conime tout est maintenant sim-
plitié dans notre existence moder-
me. là science a trouvé moyen d'ai-
déger cette thche de la couture et
d'en faire un véritabie plaisir...

fes machines à coudre électri-
ques modernes sont des petits bi-
joue... Sous forme de meuble, de
Œuéridon. de enbinet, elles ornent
gracieusement une pièce car une
fois fermées, on ne peut soupçon-
mer leur usage.

Un simple mouvement les met
en marche... elles cousent rapl-
dement et silencieusement, elles
sont munies d'une source de nou-
veHen améliorations donnant un
service excellent et idéal qui ne
peut se comparer à celui des an-
clennes machines à coudre acli-
wis par le pied.
Les machines à coudre nouvel-

tement crées conviennent à toutes
les exigences de ia couture au
foyer et facilitent une imitation
Presque parfaite des robes confee-
tionnées dans les atelier de hau-
te couture.

14 femme moderne qui rêve
d'un foyer confortable ambition-
mers certainement de posséder une
machine à coudre électrique. Et
avec tant aoit peu de goût et d'in-
fréniosité, elle pourra confection-
mer sans fatigue et avec Intérêt.
une multitude de ravissantes

 

 

 

 

Les gros plis, repassés ou non.
ont remp'acé les fronces dang 'a
plupart des ameublements d'au-
jourd’hui Ils sont pins nets et plus
droits et permettent des arrange-
ments charmants.
On peut les traiter dans presque

tous lea tissus. Ils peuvent animer
le volant d'un rideau de cretonne
ou de taffetas. Le reps et le gros
satin tramé de coton zont employés
dans le studio, le bureau, aussi bien
que dans la salle à manger ou l'an-
tichambre. Seul, le velours, à cause
de son épalsseur, ne se prête pas
à ce genre de façonnage.
Les gros plis plats montés par

une ganse ronde autour du dessus
du divan sont plus gentils et plus
féminins que les divans “tapissier”,
élégants mais froids, auxquels nous
étions habitués depuis plusieurs
années. Le tissu est un satin épais
bois de rose sur lequel on a disposé
des coussina en moire rose-thé
peints de fleurettes légères. Cette
impression de légèreté se retrouve
encore à différents endroits de la
pièce: objets décoratifs un peu
mièvres posés sur l'entourage du
divan. lampe à pied d'opaline et
abat-jour en parchemin, tableaux

de tons pâlcs, à sujets délicats:
fleurs et femme jouant de la
Guitare.

Dans la décoration des fenêtres,
les emplois des p'is sont nombreux:
ils sont particulièrement à leur
place dans les salles & manger rus-
tiques; la cantonnière y remplac®
la boîte à rideaux en bois; un ve-
lant de cretonne, de toile, travaillé
de plis dont In tête est fixée à une
blanche ou à une tringle prend un
aspect plein de bonhomie qui va
hien avec le caractère de la plèce.

Soyez bonne pour
vos auxiliaires

ménagers

L'entretien des balais
Pour garder vos balais très long-

temps en bon état, ayez soin de les
auspendre toujours à une petite dis-

tance du sol, quand vous les ran-
Res, de façon à ce que les crins ne
s'abiment pas. Ne les laissez ja-
mais reposer longtemps sur ceux-ci.

B'ils zont humides, pliacez-tes la
brosse en l'air afin qu'ils séchent
mieux.
D'autre part, rangez-les dans un

placards facile à aérer de temps
en temps.
Quand vous balayez, utilisez toute

la largeur de la brosse : n'appuyez
pas uniquement aur un coin. N'é-
crasez pas les poils du balat sur le

sol, vous n'obtiendriez pas un meil-
leur résultat. Tenez le balai tantôt
dans un sens, tantôt dans l'autre,
pour user les deux côtés de la bros-
se régulièrement,

Si les poits de cellecl sont écra-
sés exposez-les à la vapeur d'eau,
en les maintenant au-dessus d'un
récipient plein d'eau bouillante. Ils
se redresseront et redeviendront
souples.
Pour faire durer plus longtemps

vos balais, vous pouvez les trem-
per dans de l'eau savonneuse très
chaude qui en durcira les fibres.
Faites-les sécher à l'air. Vous pou-
vez renouveler cette opération tous
les quinze jours environ.
Quant à vos balais en franges de

coton, savonnez-les fréquemment.
De temps en temps, pour un net-
toyage sérieux, vous les laverez à
l'eau de aoude très chaude et an
savon noir.
scot des brosses à habits
Pour que votré brosse à vête-

ments soit toujours propre, frottez-
la chaque fois que vous vous en se-
rez servie, sur une feuille de papier
de soie posée à plat sur la table,
Une brosse très saie doit être Ia-

vie avec un peu d'ammoniaque.
La brosse à habits doit être ran-

fée dans un endroit aéré et, comme le balai, ne doit pas reposer sur ses    

    

      

    

  
  
  
   
   

   
  
    
   

     

  
    

   
  
   

   

    

   
   

  

    

        

 

   

      

  
  

  

  

 

  

 

  

   

   

  

  
  

  

   

  

   

  

   

   
  

    

   
   

   

   

     
      
     

 

Si votre fourneau à gaz est en-
crassé, ne craignes pas de le trem-
per dans une eau de lessive chaude,
à laquelle vous aurez mêlé un peu
de soude. Brossez chaque pièce à
la brosse de chiendent, rincez-la et
passez le tout au noir.
De temps en temps. frottez-le

avec un chiffon trempé dans du
pétrole,

Si les couronnes sont bouchées,
brossez-les à l'eau chaude addition-
née de carbonate de soude; puis
passez dans chaque trou une petite
tige flexible. A l'endroit du foyer,
passez un peu d'huile ou de graisse,
pour l'empêcher de rouiller. II faut
que les couronnes et les pièces qui
supportent les casseroles, et reçoi-
vent par conséquent de vapeur
et des gouttelettes d'eau, soient
constamment enduites d'un corps
gras.

Les cassereles de cuivre...
-».s0nt souvent la gloire des bon-
nes ménagères. Vos produitsd'en-
tretien sont certainement excel-
lents. Mais n'oubliez pas qu'à dé-
faut, vous pouvez vous servir de
jus de citron, ou de vinaigre. -
Vous enléverex le vert de gris sur

le cuivre, en ie frottant avec une
brosse trempée dans de l'ammonia-
que. Si une casserole est en tris
mauvais état, on recommande le
procédé suivant: mélangez deux

poignées de son, ajoutez de l'eau
bouillante pour former une pâte
épaisse, puis deux cuillerées de vi-
triol. Un peu de cette composition

sera étendue sur un chiffon que
vous frotterez énergiquergent sur

la casserole.

Nettoyage facile
Pour remettre à neuf une chaine

d'or. — Mettez dans une bouteille
en verre du savon râpé, de ln craie
et un peu d'eau, remuez et ajoutez
Je chaine. Bouchez la bouteille et se-
couez le tout fortement. Retirez la
chaine et rincez-la à l'eau claire;
elle aera briflante, très propre et

 

 complètement remise à neuf.
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Nourean genre de poterie conçue pour la présentation des jus de fruits.
Ces modèles couverts peuvent aussi aller en four et être utilisés à lacuis-
son des fêtes ou de flans divers, ou encore comme pdts de confitures
pour le service de la table, Il n'y € donc rien de neuf sous le soleil.

Petits malheurs

Le tuyau est bouché ?

 

vissez les siphons,

lement, ayez recours à l’homme de
Achetez de la soude caustique en l'art.

paillettes et mettez-la à l'orifice,
versez de l'eau boulllante et recom-
mencez deux ou trois fois si c'est
nécessaire.
En cas d'échec. prenez un gros

fil de fer, recourbes l'extrémité en
introduisez-le

dans l’orifice aussi loin que vous
pouvez et ramenez l'obstacle.

forme de crochet,

Le robinet fuit ?

Dé-[plus son rôle. Aucune difficulté.
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RIVET SAURIOL

“La Maison de Confiance du
Nord" reconnue pour la qualité
supérieure de ses meubles, offre
un choix complet de mobiliers
récents pour toutes les pièces de
votre maison, à des prix et à des
conditions UNIQUES A
MONTREAL.Venezles voir.

 
La laveuse incontestablement SUPERIEU-
RE.Des milliers de femmes qui en font usage,
vous affirmeroat qu'elle est plus belle et plus
fapide que toute autre laveuse sur le marché.

La Cennor épargne Demandes-
Votre TEMPS, nous

Votre TRAVAIL, une dé
Et votre ARGENT, monstration

 

RIVET-SAVRIOL
RADIOS — LAVEUSES ELECTRIQUES — POELES

 

REFRIGERATEURS — MEUBLES

8 BEAUBIEN Est — CAlumet 1122
Cols Beaubien ef St-Laurent, à l'arrêt de I'autebus,  

 

ils sont faits
pour cela, et si vous n'avez pas ene
core réussi, alors, mais alors seu-

Neuf fois sur dix Ul suffit de rem-
placer à l'intérieur du robinet une
petite rondelle en caoutchoue, que

l'on trouve chez les marchands de
couleurs, les plombiers, dans les
bazars, ete. Elle à été peu à peu
usée per le frottement et ne remplit
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L'artdifficile
du repassage
Vous. n'ignorez pas que chaque

genre de tissu se travaille diffé-
remment. Comment allez-vous vous
y prendre pour repasser les prin-
eipaux ?

Le ceton. — Tous lez tissus de
eoton, sauf les crèpes, se repassent
trés Bumides, avec un fer assez
chaud. Les tissus crépés se frois-
sent peu, mais ils rétréciseent beau-
coup au lavage ou à l'humidité, et
reprennent leur forme après repas-

sage. Pour ne pas risquer de défor-
mer le vétement, il est préférable
de repasser complètement à sec.
La soie naturelle. — Le tussor, je

shantung, et tous les tissua de la
même famille à l'état de neuf, doi-
vent être repassés à l'envers, à sec,
pour éviter les marbrures. 8 vous
avez lavé une robe faite dans ce
genre de tissu, n'attendez pas qu'el-

le soit complètement sèche pour Ja
repasser. Cependant. ne la repas-

sex pas trop humide, pour éviter
Que le tissu ne devienne trop raide.

Les crépes de Chine, les satins.
les crépes :o'ins se repassent tou-
fours à l'envers avec un fer assez
ehaud. Evitez de frotter le fer, ce

qui cirerait le tissu.
La mousseline de soie se repasse

à sec.
La rayonne. — Tous les tissus en

Tayonne demandent à être repassés
avec un fer tiède, car. sans cela,
l'un coliera à l'autre. Vous pouvez
éviter cet inconvénient en mettant
un linge sec entre le tissu à repas-

ser et le fer. ce qui vous permet-

tra de prendre ce dernier plus

chaud.
Les lainages. — Les lainages de-

mandent plus de précautions que

les autres tissus. car ils rétrécis-
sent et roussissent trés facilement.
Si un accident de ce genre vous ar-
rive, frottez aussitôt la partie rous-

sie avec un morceau de tissu sem-
blable au vêtement,
La fianelle est particulièrement

difficile à repasser. Prenez donc
un fer moyennement chaud, en
ayant bien soin de mettre la patte-
mouille entre le fer et le tissu et
de ne pas laisser le fer trop long-
temps à la même place.
Vous pouvez vous servir d'un fer

plus chaud pour les autres lainages,
toujours en utilisant la patte-mouil-
le, de manière à produire de la va-
peur: c'est elle qui enlèvera les
marques de couture, de plis, de
fronces, et qui vous permetira de
Jentrer l'ampleur aux endroits vou-
us.
Pour réduire l'ampleur du tissu,

coutures de saignée, fronces des
manches, etc. prenez la partie à
gepasser sur la jeannette ou la

  

planche, suivant ia partie du vête-
ment, posez la patte-mouille et ser-
vez-vous d'un fer chaud, sans tirer
sur le tissu, en glissant au con-
traire celui-ci sous le fer, pour que
la vapeur absorbe ce qui est en

trop.
Pour détendre un col ou un poi-

Enet en biais, repassez de la même

manière, mais en tirant sur le tis-
su pour former l'arrondi,
Le velours. — Le velours se re-

passe sur le dessous non pas en

posant le fer sur le velours, mals
en glissant celui-ci sur le fer. Il est

préférable de faire maintenir l'étof-
fe par une seconde personne, à
moins de la fixer à une table avec
des épingles. Attention de ne pas
détendre le velours en le repassant

de cette façon et de ne pas laisser

de traces de doigts ou d'épingies.

Emballage des petits objets
Pour l'emballage des petita ob

jets, des vêtements d'enfant, par
exemple. nous vous recommandons
le thymol doré, liquide rouge, agré-
ablement aromatique, mais qui dé-
plait radicalement aux mites. Vous
en Imprégnez de gros tampons

d'ounte, que vous dispersex dans

vos cartons. Ce produit offre l'a-

vantage de ne pas communiquer
aux lainages une odeur désagréa-
ble ni trop tenace; il eat cependant

très efficace.
Quant au vétiver, au poivre de

Cayenne, au tabas fumé des pipes,
et autres recettes fantaisistes, nous
en avons expérimenté la faible va-

leur protectrice. Le papier de jour-
nal. lui aussi s'avère très insuffi-
sant.

 

 

Lavages délicats
Remise à neuf de In toile de sole.

— 11 faut se servir de savon spé-
cial pour le lavage des étoffes de
soie. Faire une eau de savon mous-
seuse À l'eau tiède: agiter la pièce à
nettoyer dans ce bain, laisser trem-
per, ne pas frotter. Rincer dans plu-
sieurs eaux t'èdes. S'A y a des en-
droits particulièrement tachés, on
peut frotter doucement avec du sa-
von avant de pionger dans le bain.

Apres rinçage, laisser sécher pres-
que complètement, presser entre

deux linges, ne pas tordre. Repas-
ser entre deux linges blancs.
Crépe de sole blanc. — Laissez-le

tremper pendant la nuit dans une
solution d’eau et de savon, pressez
doucement ct mettez dans un pa-
nier entre deux linges,

Mettez du soufre dans un pot de
fer, lequel vous placez dans un ba-
ril ou dans un grand vase recou-
vert d'un linge pilé en quatre. I”acer Ir panier humide contenant

   
Voici résolu le problème des logis exigus. D'une cuisine
sans altrait et sans confort, on a réalisé
tique ci-dessus où l'onque facilement faire la prépare
tion comme le service
tute of Heating & Plumbing).

la piéce magni.

3 repes. (Phete Canadian Ineti

le crépe au-dessus du soufre atlu-
mé, de façon à brûler quelque
temps. Le crépe.est alors étendu
également aur une table recouverte

d'un l‘nge et pressé contre ce linge

avec une éponge trempée dans de
l'amidon biane bouilli. Laissez sé-
cher une serviette de toile fine.

 

© |Petits détails,
grand eontort

Vous avez pensé À tout ce qui est

important pour l'intérieur de votre

maison de campagne? Etes-vous

certaine de ne pas avoir oublié ces

petits riens qui vous rendront la

vie facile et confortable ?
=

Votre beurre cst mou, H se pré

sente mal; vous êtes désolée. Il

restera toujours ferme 3 vous le

placez dans unc Cloche en terre

poreuse.

 

+ ¥ #

Pour ne pas voir salir en quelques
secondes la pièce que vous avez sl
blen nettoyée, il vout faut mettre
devant la porte une grille gratte-
pieds,

+ =#

Afin que l'eau soit fraiche, sus-
pendez dans un-endroit aéré, en
ayant soin qu'elle soit toujours
pleine, une carafe en terre poreuse.

La

La lessive est toujours ennuyeu-
se en vacances. Avec un ccup d'é
ponge, vous nettoyez après le repas

votre nappe en caoutchouc ou en
rabane.

5»

Il fait un tempe radieux, vous
allez partir pêcher la truite à quel-
ques milles de votre demeure; com-

ment emporter, pour le déjeuner,
du café bien chaud qui fera plaisir
à tous? Ayez une bouteille ther-
mos,

» 88

Etre en fin de semaine n'implique
pas qu'il faille froisser vos véte-
ments en les entassant au hasard.
Ne faites donc pas l'économie d'un
Portemanteau.

+ =» =

Il pleut! Vous sortiriez bien un

moment, mais aprés que faire?
Vous êtes à la campagne; pour vous
distraire ayez des livres ct un jew

de cartes,  + # !

Si vous avez un chien qui vous «
aime beaucoup, mais qui n'est pas

commode avec les inconnus, posez
  

à l'extérieur de la maison une botte
aux lettres

=

Afin de ne pas être prise an dé-
pourvu si vous devez avoir de l'eau
bouillante au cours d'un petit pique-
nique, prévoyez une pote à alcook

Pour éviter de rentrer du village
les bras encombrés paquets
plus ou moins ficelés . de semer
vos achate, pensez à un panier &
provisions.

LIE

Vous devez avoir une trousse &
pharmacie avec de l'alcool a 80°,
du coton hydrophile. de ia gnze
stérilisée, de Vaspirine et de l'iode,

+ +

Un beau rôti est acheté. mais
comment faire pour qu'il se pré-
sente proprement ? Dans votre pise

card à provisions ayez une pcloie
de ficelle.

Pour nettoyer
les lainages noirs

C'est un ancion moyen fort connu

de nos aicules, et qui est très ef-
ficace pour le nettoyage des lak
nages noirs ou foncés. Les proprié-
tés dégraissantes du lierre mont
réelles et c'est un procédé qui n'en-
traine aucune dépense. Prenez des
feuilles de Jerre jeunes maie très

vertes, une vingtaine pour 1 cho-

pine d'eau. Lavez ces feuilles. met-
tez-les dans un récipient, versez
l'eau bouillante dessus, couvre» et
Inissez infuser vingt minutes. Bros-
sez soigneusement le vétement, puis
étendez à plat sur une planche ;
frottez et ensuite épongez aves

l'eau de lierre. Repassez encore hu-
mide. Ce moyen si simple peut

ausai survir pour les soieriss noires

 

 

LAMY & FILS LTEE
“Neus meus occupons de la décinfrelinn
de toutes vermines, ans} Deus vondens
tes metiteurs produits asee lenguels veut
pouvez faire l’euvrage vvue-mttme. Len
produits vont garantie on 'argret vews

remis sams discussion. d'anauttrz-
—— naus vous dennerume lane Ire
remseigmements néceséaires.

YORK 7136-7077   
 

 

  

 

  

 

     

POUR VOS

EXCURSIONS
D'ETE

Doublez-en le plaisir
avec ce merveilleux

petit radio portatif.

MARCONI

sire mode de

  
755 O., S.-Catherine HA. 3202*

5627 Avenue du Parc  1481 Est, Mont-Royal FR.3102

TOUS LES POSTES
DU MONDE AVEC
CE NOUVEAU
MODELE AUTOMA-
TIQUE — TOUTES
ONDES

Paris, Londres, Rome, Berlin
vous arrivent avec la même
puissance que les émissions
locales.

sGO.-e5

CR. 3660

  

  
Les plus grands détaillants

de radios au Canada

4433 rue Wellington
6745 rue St-Hubert
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- Ropassage
“et marquage

Les torchons et le linge de oul-
sine ne sont pas repassés, mals
seulement détirés, c'est-à-dire
qu'on étend le timu dans tous les
sens on le tirant en droit fil, en
blais, en long, en large, pour que
les plis disparaissent et que la sur-
‘face s'apiatisse.

Quand on ne met pas les draps
sous une presse, on opère de Ia
même panière: on les pile ensul-
te, en rejoignant les deux ourleta
l'un sur l’autre et en repliant le
drap eur lui-même, c'est-à-dire en
Rult. On rejolnt alors les deux Ii-
slères et on remet en trois ou en
quatre, suivant la grandeur dési-
rée.

Les mouchoirs sont repassés
simplement avec un fer ordinaire,
pilés en deux d’abord, puis en
quatre, dans la longueur; remis en
deux et en quatre dans la largeur,
de façon à produire un petit carré
égal, ayant la marque dessus. Pour
les mouchoirs de batiste très
fins, on ne plie qu'en trois,

Les serviettes de table se repas-
sent et se plient de la méme fa-
ton que les mouchoies,

- Les taies d'oreillers se repas-
sent des deux côtés. On commence
par la garniture du dessous dépas-
sant en encadrement, les initiales
dessus, naturellement.

=.

Four marquer le linge— Pour
le gros linge qu'on ne marque pas
au point d'aiguilies. pourquoi ne
pas employer, au lieu de la vilaine
marque noire, une jolle marque
rouge vit que nl lavages ni lessi-
ves ue leront disparaltre?

Mélanges ensemble une partie
, de soude puivérisée contre 5 par-

ties d'eau. Quand tout est fondu,
versez quelques gouttes du liquide
sur l'endroit du linge où vous vou-
lex apposer la marque et laissez
séche,

 

 
r.

Préparez, d'un autre côté, deux
solutions. La premiere: chlorure
d'étain, 3 grammes: eau distiilée,
50 grammes. Lar deuxième: proto-
chlorure d'étain, 4 grammes: eau
dintiliée, 69 grammes,
“Vous: pouvex fairs préparer, au

besoin, ces deux soluliome clres vo-
tre pharmacien.

Fcrivez alors à la plume, avec
Ia première solution. la marque

“ que vous voulez mettre, ou mieux,
= sl vous aver un timbre avec Initia-
‘les d'inscriptions, enduisez-le de
“ cette solution. Laissez sécher à
‘“Rouveau…. Quand la marque sera
“ bien aèche, après avoir lavé et es-

. auyé votre timbre, endulsez-le à
nouveau de la deuxième solution,
on passant exactement sur le mè-
me travail. Instantanément, la

. marque apparaîtra d'un rouge vif.

 

Propriétés du sucre

Le sucre ne sert pas qu'à sucrer.
Il sert nussi à adoucir certaines

- anuces, et à réparer quelques peti-
tes erreurs.
En salant le ragoût, le miroton,

la blanquette, ou toute autre chose,
vous avez eu la main un peu lour-

= de, et déjà vous vous Inquiétez de
vous mettre à table en face votre
mari qui va certainement faire la
grimace...

Inutile de vous désoler si long-
temps; mettez tout simplement

. * dans le plat en question un ou deux
“morceaux de sucre, selon le degré
, de salaison et importance du plat.
Le goût excessif de sel disparaitra
comme par enchantement,

“ Pour que le bouillon de pot-au-
feu ait vraiment un goût parfait,
même système: un ou deux 1mor-
ceaux de sucre selon ln quantité

. de bouillon.
! Une sauce tomate vraiment ex-
Quise ct bien liée exige auset la pré-
sence d'une cuillerée à café de su-
cre en poudre. Celle-ci se mettre
Lorsque les fruite seront pressés et
le jus tamisé.

; Usez du même procédé pour tou-
te sauce coulis ;

 

 
    
  

  

y ;

; En écrivant aux annonceurs
“ mentionnez la “Patrie”.   

Un baromètre de jardin

Ce baromètre n'est autre choye
qu'une toile d'araignée.

Lorsqu'il doit faire de la pluie ou
du vent, l'aralgnée raccourcit beau-
coup les derniers file auxquels sa
toile est suspendue, et In laisse en
cet état tant que le temps reste
variable.

81 l'insecte allonge ses fils, c'est
signe de temps beau et calme, et
l’on peut juger de sa durée d'après}
le degré de longueur de ces mêmes
file.

D'autre part, quand l'araignée
reste inerte, c'est qu’il va pleuvoir.
Quand elle se remet au travail

pendant la pluie, c'est que celle-ci
zera de courte durée et auivie d'un
beau temps fixe.
Enfin, l'araignée fait des chan-

gements à sa toile toutes les vingt-
quatre heures; sl les changements
se font le soir. un peu avant le cou-
cher du solcil, Ja nuit sets belle et
claire,
 

 

L'huile rance peut servir

L'huile rance peut malgré tout
servir—Volci deux recettes qui
vous permettront d'enlever la ran-
cidité à l'huile qu'un goût douteux
fait crotre inutilisable.
Première recette—On met dans

des pintes vides les deux tiers d'hul-
le et on ajoute un quart en volume
de vinaigre, de façon à lnisser en-
viron un demi-verre de vide. On
bouehe et on secour fortement cinq
ou six fois par jour, pendant trois
jours, puis on décante l'huile. Le
vinaigre n'est plus bon qu'à net-
toyer les cuivres.
Deurième recette—La magnésie

cailcinée donne des résultats. On
ajoute cinq parties en poids de ma-
gnésie à quatre-vingts parties d’hui-
le. On agite cinq ou six fois par
jour pendant une dizaine de minu-
tes; au bout de six jours, on filtre.

 

Taches diverses

Taches d'huile, sur du cuir.—Es
sayer une poudre abeordbente telle
que terre à foulon, craie ou plètre.
Passer un fer à repasser chaud au-
desdus de Ja poudre étalée am inter-
calant um papier; Ia chaleur aidant
l'action de ia poudre.
Taches de sang.Elles s'enièvent

avec les vapeurs de soufre. Laver

d'abord avec un peu d'eau. Quand
le tache est h:mide, dirigez vers
la tache la vapeur du soufre que
vous allumerez au-dessous d'elle.
Recommencez la même opération
sl le tache ne disparait pas à la
première tentative. Enlevez ensui-
te la tache jaune qui peut rester en
savonnant légèrement le tissu.
Les étoffes qui peuvent bouillir

dans une lessivruse n'ont pas be-
soin de soins spéciaux, mais l! con-
vient de ne jamais mettre dans de
l'eau chaude un tissu taché de
sang. Il faut toujours le laver d'a-
bord & I' froide.
Tackes de teinture d’iode—Ver-

sez immédiatement sur la tache
quelques gouttes d'alcool, puis sa-
vonnez dès que l'iode est dilué.
Taches de vernis—Les taches de

vernis a'enlévent en lea imbibant
d'alcool rectifié; frottez soigueuse-
ment la partie tachée; laissez aé-
cher.

  

La patte-mouille
Je ne vous conseille pas. comme

le font beaucoup de ménagères, de
prendre n'importe quel morceau de

chiffon pour faire une paite-mouil-
le; la toile tailleur est employée
par les couturidrea et les taillcurs
et donne les meilleurs résultats.
Prenez-en un morceau Asses

grand et faites-le tremper vingt-
quatre heures à l'eau froide pour
en enlever l'apprêt. Chaque fois
que vous voudrez vous en servir,
trempez la toile quelques instants
et tordezla plus ou moins, selon lo
tissu que vous voulez repasscr,
Ce mème morceau de toile pour-

re voue servir indéfiniment si vous
avez la précaution de le faire sé-
cher après chaque emploi...
Enfin, vous aurez toujours une

petite réserve des différents pro-
duite servant à l'apprêtage du iin-
ge à repasser, tels que de l'amidon,
du borax, de la gomme arablque,

  de ia fécule et du ris
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vanté compartiment très froid (Coldpack)
pour vos poulets, rétis, ete. un

   

  

   
  

et ne prend pas Li
votre cnivine qu'un réf é-
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autres améliern-
ce 'monvenu NORGE le
leur réfrigérateur que
ve

Un assortiment com- Garantis par Rogers

plet d'accenoires de Majestic a,

ménage Norge es ’ Corp

vente chez les prin- Montréal, Toronto

Let cipaux s. Postesàvue4 et Winnipeg. v

Morse Nerre pes messe

v … Bien chaud, ie four
eat utile de connaître le degré dejpapier, Modérément chaud, 11 le |que ce morceau

dorera simplemrat.

NORGE
Contient plus d'aliments
Unetablette supplémentaire en plus d’un très vaste espace dans les
compartiments aux provisions et aux liqueurs, (‘Cellaret” et ‘“Pane

. vérifier la chaleur, Moites dans ce four, doal vous |ohaud, Il le laissera tel que, grabs
fa'wa four—Vous voules cuire, © termes la te, us tera ainsi lo morecay de
four, anc tarte, un Mopgeay Ye [papier bial devfiter “3 Viatide que vous luk cone

 

Bu tr
. Ainsi vous jugerez du temps

devra demeurer
exposé à sa chaleur.

éireiea ‘le

Pus asses

Ce que vous désirez le plus de tout
dans votre réfrigérateur c'est quan ‘
tité d'espace — espace pour places
tout ce qui devrait être conservé

dans le réfrigérateur — espace pour

les “extras” des fêtes et des fins de
semaine, Et voici le réfrigérateur —
qui vous donne tout cela et en une

telle abondance que vous avez réel-

lement “L'ESPACE
D'UNE TABLETTE
SUPPLEMENTAIRE”,

- sans qu'il vous en coûte
plus... le nouveau Norge

pour 1940 >,

  

e» plus mrandes améliorations jamaig
réfrigérateur —  

 

Généreuse remise pour votre vieille glacière — Paiement commode: “Payez tout en vous en servant”.
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8 Beaubien Est 4 iuiesee* CA. 1122Pautebus)

  

   
  
 

Voir les nouveaux NORGE

chez abort
SYNDICAT ST-HENRI

Jwsqu'a trois ans pour payer

3619 rue Notre-Dame O.
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938 est, Mont-Royal — FR. 3141
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HARTNEY=> 6 Le médium adopté par plus de

  800 ennonceurs nationaux
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Le tourisme,

industrie vitale
i CALGARY HERALD:

* Le fait que la guerre fait rage ce Eu-
rope et que les Américains ont élé aver

de quilier ce continent donne au Canada
use magnifique occasion de tirer profit

de l'inductrie du tourisme.
Américains sont les plus grands

Wuristes du monde. Le Canada poside
de beaux paysages, um gouvernement paci-
fiete; on y parle la méme langue et |
y offre les plus bas prix pour plusieurs
articles et marchandises ce qui devraient

amuser en Canada us floi de touristes cette
saison.
Le Cansda a besoin, de chaque dollar
‘il peut se procurer afin ancer
- effort de guerre. Plus le Canada fera
d'argent mieux ce sera pour les Alliés. Les
autorités du Domision devraient s'effor-
cer de signaler aux Américains les avan-
tages de ve passer leurs vacances au Ca-

wads.
L'industrie touristique est devenue

portance vitale pour le Dominion. Es fait,
C'est notre industrie principale, pui

     

  

 

L’auto
LA PRESSE :
Une slatistique américaine nous révèle

qu'it ait l'an dernier aux Etats-Unis

 

lus trente millions et demi de vébicu-
ji aviomabiles. Ls part de la grande Ré-
publique américaine dans le total mondial
s'élevait à wixante-huit pour cent.
La popularité de l'automobile s'accroît

constamment Tous les pays ont adopté la
souple et commode voiture. Et tous cher-
cheat à en avoit toujours plus. Leur nom-
bre augmente de façon continue même sux
Etats-Unis, qui en possèdent déjà tellement
et où l'on pouvait croire que le point
saluration avait été alteint lorsque le chif-

dépassé la vingisine

   

 

  

 

Mais la populstion américaine semble
être ici, comme en d'autres domaines, dé-
sireuse d'établir des records de plus en

lus impressionnante. La dizaine de mil-

au million à partir de 1913. Puis on est
veau les compter par dizaines de mil-
lions. Et toujours, cependant. le mouve-
meat ascendant dure et persiste obetiné
ment: on me pest prévoir quand il s'arré-
fera.

   

 

sucume autre industrie ne nous a jamais
rapporté autant que $300,000.000 annuel-
lement. Et il y aurait méme moyen de dou-
Mer ce monta
Le Fait que l'argent canadien a une dé-

préciation de dix pour cent comps -
ment au dolle éricain contribuera à
tirer les Améri .
comple, les ges, la poreclaine, etc.
evûtent moins cher au Cansda qu'aux
Etats-Unis. Cet avantage devrait être mis

   

  

  

Le gouvernement du Dominion a pris
des mesures pour s'assurer que les A
cains recevront leur escompte dams les
achats. Tous les Canadiens qui seront payés
par les tourisies en ts américains de-
vront donner au visiteur le prix de dix
pour cent à laquell droit. Ceux qui
vefuseront de le s'exposeront à des
ennuis. Les Canadiens doivent sc rappeler
qu'un accueil courtois et honnête pour les
tourisies est la meilleure garantie qu'ils re-
viendrost toujours de plus en plus mom-

   

    

  
  

Belt Line

LE BIEN-PUBLIC (Trois-Rivières) :
I! y a quelque temps, notre comfrère la

“Valiée de la Chaudière” déplorsit Je F
que les autobus du "Quebec Central” ci
lant entre Saint-Georges-en-Beauce et Lé-
vis portent l'inscription anglaise : St.
Ceorge. Et pourtant St. George ressem-
ble passablement Georges. Que disaient
nos amis baucerons s'ils habitaient comme
nous, la vifle la plus française de l'Amé-
tique (qu'ils disent) et v'ile voyaient de-
puis toujours. comme nous, circuler les au-
tobus de la BELT LINE?...
On nous représente très souvent que le

mot anglais est leliement plus bref et plus
que Je mot français. Pas toujours!

Ici. le mot CEINTURE compte une|
de moins que l'autre, et même deux si
tient comple de l'espace qui dispa
Mais ce serait trop beau et puis enfin il y
en aurait sûrement qui Re comprendraient
pas!

 

 

  

    

  

  

iers de voitures de 1899 a cédé la place

La 5e colonne en Hollande

 

 

Le banditisme

à l’école
L'ACTION CATHOLIQUE :

Ce qui illustre plus que toute autre chose
la déplorable situation de l'enseignement
en Russie, c'est je banditisme à l'école. Les
journaux soviéliques sont souvent forcés
d'en parler ouvertement.

Le 10 fé 1940, la Pravda publia
un article détaillé concer: ce flésu qui
s'étend de plus en plus. Et il lança un
appel es vue de le combaltre tout en pre.
nant des mesures pour enrayer le recul de
l'enseignement officiel et pour mettre fin
en même femps à toutes les difficultés qui
se rencontrent en Russie dans le domaine
de l'enseignement.

D'autres journaux moine importants dé-

 

 

  

    
  

actes de vandalisme, bandes d'écolicrs ma-
raudant dans les campagnes etc.

Lorsque le Bolchevisme vini au pouvoir.
it précha les bienfaits de l'enseignement
officiel des Soviels. Mais maintenant,

5 vingt ans de bolchev. en plus
a chemin que jamais,

veau imiellectuel des masses rus-
était bas lorsque le gouvernement so-

viétique a Comasencé son action, tsais main-
tenant, il est encore plus bas,

presse bolchevisme elle-même nous en
fournit les preuves.

 

  

   

  

 

Soyex prude:
LA “TRIBUNE”:

Ce sera bientôt le temps des va-
cances et des belles excursions.
La période des vacances est In

 

 

plus favorable aux grandes rane
données. Elle est aussi malheuret-
sement, marquée par de trop nome
breux accidents. Griserie de
route, manque de prudence, fo-
lle de la vitesse, méconnaissance
des plus élémentaires prescrip-
tions du code de la route sont les
causes de cette situation pénible,
qui alimente les stat'atiques des a°-
cidents routiers, qu'il serait possi-
ble de diminuer, dans de notables
proportions, si ceux qui roulent
prenaient conscience de leura res-
ponsabilités et modéralent leur
emballement.

La chaussure
L'EVENEMENT:

La ville de Québec se ressent du déclin
d'une industrie qui a fait jadis sa prose
tité et son renom. La chaussure a conau
ue haut sommeni en 1937 avec une produce
tion de 24 millions de psires dans tout le

dont 60 pour cent ont été fabriquées
i 38, le rendement a

  

  
   ter ensuite J'i dernière. Les fabriques
de Québec soutiennent heureu:
coup depuis l'ouverture des hostili
ce aux commandes alléchantes venues de
l'Office des Achats du Royaume-L'
Les exportations vont tripler en use seul
année au grand avantage des manufaciue
rers el des ouvriers qui ont repris un mé-
tier qui, dans le passé, leur à occasionné
des pertes assez semsibles de trav,
revenus.

Esclaves ?
L'ECHO DU BAS ST-LAURENT:

Hitler est devenu le père de 130 millions
de sujets qu'il doit nourrir et om admcttra
qu'avec le blocus allié, ce doit être une
préoccupation assez abrorbante. Il est vrai
Que là-dessus il y a environ 50 millio:
de oon-allemands qui n'ont pas droit
plus qu'à juste ce qu'il faut pour ne
mourir de faim ce wnt les esclaves de
race supétieure; Mais encore faud
leur donner une pilance suffisante pour
Jeur comserver assez de vigueur pour qu'ils
soient des erclaves productifs. Il restera

 

  

    

  

 

  

  

 

  

 

 tout de même 50 millions de bouches à q
if faut donner du pain, même sil est noir.

 

LA PENSÉE AMÉRICAINE À TRAVERS LES JOURNAUX DES É.-UNIS
 

L'ex-Kaiser

repentant? ‘
L'Etoile:
La Holande, comme tous les

pays neutres de l'Europe, a subi
son misérable destin. Pendant un
instant cette nation coumgeuse
s'est arc-boutée devant Jenvahis-
eur pour ensuite passer au fil de
Népée nazie. Ses souverains, attris-
‘és de la subjugation d'un peuple
foyal et industrieux, ont dû cher-

cher refuge à l'étranger pendant

que le monde s'enquériessit du sort
de Guillaume IT, seigneur de Doom.
Quelle situation étrange que cel-

le de l'ex-Kaiser en Ho/ande! De
ce, pays, il accepta l'hogpita!lté à
l'heure Ja plus noir> d2 sa vie et y

jouit depuis d'une bienveillance ex-

quise de la part de ses fonctionnai-

res. Quand on offrit à l'empereur
déchu de retourner comme citoyen
d'une Allemagne nouvelle et gran-
diagante, il refuse, préférant. pa-
rait-il, la quiétude holland rise à je vie énervante dens ma patrie. Evi-
demment, Guilaume devenu vieux,
 

Une nouvelle génération

 (The Sun, dessin de Rube Goldberg).

 

ne voulait plus entez2r2 parier de

conquête. Ancienne victime d'une

mégalomaniep ernicicuse, il enterra

sea projets ambitieux pour s'adon-
ner à des jeux moins péri!leux.
Les événements, tels qu'ils se dé-

roulent actuellement en Europe, se
moquent aujourd'hui de l'ex-Kaiser.

, Il n'a pes eu à retourner en Al'=

!magne pour voir manoeuvrer les
ermées fulgurantes qu'autrefois il
dirigeait. De son hocpitalière via
de Doorn. il a vu évoluer et triom-
pher. cette fois, les Boches par les
méthodes les moins scrunuleuses.
On se demande quel sentiment &

remué le coeur du vieux guerrier,
S'est-il glorifié de la force inzal-
culable du pays qui fut jad's Je

sien où s'est-il indigné de vcir le

loup sauter à la gorge de son bien-
faiteur? Nous préférons lui attri-
buer cette dernière attitude en as
eumant qua le vieillesse entraine
le repentir.

Mais le coeur d'un empereur est

souvent fait d'étoffes moins vulné-
rablea que celles du reste des hom-

mes. Peut-être le sentiment de la
&loire nationale, celui qui Je pousse
à baigner l'Europe dans le sang de

misliers d'hommes il y A vingt-six

ans, &-t-i} surgi dans son coeur en
y élouffant toute pensée humani-
taire. Le chauvinisme est une rage
qui éteint les sentiments nobles...

  

 

L'oeuvre de

'Brunau-Varilla
The Sun : .

Dans ses “Mémoires d'un rédac-
teur en chef”, publiés en 1924, fe
Edward P. Mitchell écrivit une épi-
taphe appropriée pour Philippe

Bunau-Varilla, qui est mort samedi

dernier :
A ce Français Hiustre nous de-

vona plus qu'à tout autre individu,
vivant ou mort, la construction co-

lossale du canal de l'Isthme de Pa-
nama,
A 25 ans, Bunau-Varilla était in-

génleur pour de Lesseps, et a 30
Ans, 11 était son ingénieur en chef,
quand le plan français pour tracer
un canal dans Panama »’évanouit.
‘en 1864, à e de 35 ans, i] org

 

 

 

 
  

nisz une nouvelle compagnie fran-
caise pour continuer l'oeuvre de
de Lesseps. Quandles Etats-Unis re-
fusèrent de payer $110,000,000, prix
pour les droits de Panama, Bunau-

Varilla offrit $40,000,000, ce qui
était très raisonnable.

Mais 11 avait encore à persuader
les Américains qui croyalent que la
route du Nicaragua était la meil-
leure. Et cela, il le fit, aldé par le

Journal “The Sun", dont M. Mitchell
était le rédacteur en chef, et. il
réussit ainsi à convaincre le Prési-
dent et le Sénat. Puis, la Colombie

s'opposa, en demandant une part

exagérée du prix de vente. Sa ré-
ponse fut une révolution sans ef-
fusion de sang, financée par lui-
méme, qui résulta dans la création
de la République de Panama — y
compris la zone du Canal — et
comme ministre de ce nouveau
gouvernement, 1 vint à Washing-

traité qui donnait aux Etats-Unis

El avait 55 ans, le 3 aoû: 1914 (jour
de Ja déclaration de la Grande
Guerre), quand il traversa le canal
de Panama sur le premier bateau à
vapeur qui ait passé d'un océan à
l'autre,

1] partit aussitôt après pour la
France afin de s'enrôler: il perdit
une jambe à la bataille de Verdun.

11 est maintehant mort à l'âge de
81 ans, ses derniers jours troublés

par la crainte de voir son pays su-

br une troisième invasion. Il était
une grand âme, et ne se laissait
jamais décourager par un échec ou

l'opposition. Goethals et Gorgas

Bpécialitd: Appareils orthnpes
REFAR

C.
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ton, et signa, avec John Hay, lc’

le contrôle de la zone du Canal.’

   
  

jsont des noms éminenu dans la
| construction du canal de Panama,
mais ils durent à ce Français au
dacieux de manifester leur valeur.
 

Officiers de carrière

OTTAWA, ler, (D.N.C.) — Envie
ron 60 pour cent des diplimes du
collège militalre de Kingston de-

j Puls les vingt dernières années sont
aujourd'hui dans l'armée canadiens
ne, R déclaré le ministre de la dé-
fense Rogera répondant à une ine
terpellatior en Chambre.
   

GRATIS 1 Echantiliond'untraitement

Maladies d’Estomac
{DUES A L'EXCEDENT D'ACI-

DITE-GASTRIQUE)
Shea,
Ma;  

 

d'estomae après
chaque repas et ce
fus  soulagé aprés
qu'un ami m'eût parle
ce votre traitement,

ltés ia prenière journée où je fa usage
des Tablettes Von Canadiennes, ze crois
qu'elles me firent un bien conaklérable. Jo

 

  

ne saurais jamais en faire trop d'éloges.**
$1 vous souftrez «indigestion, gasirile,
Rast gonflement, trritation causée
par e, douleurs apres les repas où

 

de igu'aulre trouble d'estomac ae
même nature dû à l'excédent d'acide gau-
trig vous devriez, vous aussi, être

 

nptement souinges |Procurez-vous des
tions GRATUITS de cu traitement,

« brochiiteite gratuite est Incluse. On
ne peut ohlenir ces échantillons qu'en éeri=
sent & Canatian Von Company, Dépt,
Wd- A. Windsor, Ont. Tableites en vente
aux pharmacies Leduc, Montréal,

  

  

 
NOTRE GANDAGE

HERNIAIRE
vous donnera satisfaction

Arnortiment complet de ceintures ahbdo-
nonules, bus éinciiques, béquiltes, ste.

‘halsen d'invallde: vendre où à louer.

» corsels pour gibbonité,
SNRER.

  

ARTIN
48 et 50 EST, rue CRAIG, MONTREAL.

Téléphone: HArbour 8727.
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  Prenant la voie des arbres, .
Tarzan gagna a jungle aves =
Jeanne. Enfin réuni à Ga une épouse, Tarzan

raconte 4 Jennaes qui s'étail passé.

Terre = 

Nouveaux dangers

iers pour continuer
la jungle.

Ë.
  F     

la chasse.

Un jour, il entendit fe saurd ru-
itsemant d'un Lion sur le conter

 

¥, - 9

Nouve!     De nouvelles sven.
tures étranges de-
vaient commencer
vour Tarzan.

 

     

 

LA PENSÉE FRANÇAISE À TRAVERS LES JOURNAUX PARISIENS
 

Mme Alphonse Daudet
 

Gringoire :
C'était une femme élégante, api-

ritueile, qui avait la passion des
lettres, du théâtre, de la poésie,
Ca goût, manifesté surtout par

te discernement délicat qu'elle ap-
portait en toutes choses — c'était
Une raffinée — la transfigarait.
Dans son salon de la rue de

Bellechanse, qui était le plus fre-
Quenté de Paris, et où se main-
tint jusqu'à Ja guerre la tradition
du salon littéraire, elle disputait
d'un jivre avec une éloquence gé-
néreuse d'apôtre.

% & 8
Car si elle avait le cuite du

passé, son esprit étalt d'une insa-
tiable curiosité, dune avidité de
connaître que ne contenailent ni
l'âge ni les saisons.

A quatre-vingt-six ans, elle pre-
nait à partie dans un théâtre des
Voisins de fauteuil riant grossiè-
rement d'une pièce hardie qui
lui procurait, à elle, le plus vif
Plaisir,

Membre du jury Femina elle al-
da voter. par un froid terrible, ot
malgré l'opposition de ses pru-
ch parce qu'elle avait un can-

didat, et qu'elle ne voulait pas,
Gisait-elle, porter le remords de
euccomber sans bataille.
En tout, elle montrait cette jeu-

messe de caractère, cette vivacité
d'esprit, eotte décision qui la fa:-
snient adorer de tous, de ses du-
Mestiques même. A son enterré
ment, nous avons vu Une Couron-

ne, la plus belle. peut-être, dont la
banderolle était chargée d'un tex.
te élaquent :

“A notre regrettée Madame. Ses
dévoués serviteurs".

* =...

File fut, surtout. l'admirable et
totale collaboratrice de son mari.
Quand Alphonse Daudet publia

 

 

“Le Nabab”, elle refusa, car elle
était d'une touchante modestie, la
dédicace qui rendait publique la
plus heureuse des collaborations.
Quand on réimprima le livre, ces
temps derniers, elle céda Ala pril-
re de l'un de ses fils, Lucien Dau-
det, et permit qu'on imprimât
l'hommage révélateur. .
foyons fndiscrets. C'est à “Sa-
pho” qu'elle à apporté le plus. Le
manuserit est, à cet égard, frap-
pant. La page de gauche est à
l'encre noire: c’est Alphonse Dau-
det. La page de droite est à l'en-
cre violette : c'est la collaboratri-
ec. Alphonse Daudet confrontait,
amalgamait, fondait, et donnait à
l'œuvre ce tour miraculeux qui
lul assure la vie. …
Pour le tricentenaire de l'Aca-

démie française, les Quarante, par

une sôtte de coquetterie, emprun-
têrent à Mme Alphonse Daudet le
manuscrit de “L'Immortel* et l'ex
posèrent. On y vit, là encore, la
succession des pages, nolir-violet,
nolr-violet, qui atteste la continui-
t€ de 1a collaboration.
=

La guerre trouva Mme Aiphon-
se Daudet à La Roche, près d'Am-
broise, dans la maison qu'avait
habitée Mme des Ursins, et où ses
prochse laretinrent avec d'autant

plus d'insistance, qu'elle était soi-
gnée avec un dévouement inlassa-
ble par le docteur Mme Bernard
Pichon. Mais eNe étalt désespérée
de nc pas retourner dans son cher
Paris, de ne pas rouvir son salon.

LE BR J

Au plus beau temps d'après
l'auttre-guerre, elle faisait ohser-
ver que la France aimait vral-
ment la paix plus qu'aucun peu-

plo en Europe, mais qu'on la lui
faisait aussi payer beaucoup plus
 

 

sher qu'à aucun autre peuple :
—H y a des nations qui ne sa-

vent pas maréhander! ajoutait-elle.

Le français
 

moderne
 

Nouvelles Littéruires:
Terminant sa eampagne en fa-

veur d'une simplification de l'or-

thographe, Le Français moderne
(avril 1940, Editions d'Artrey), par
l'organe “de son directeur Albert
Dauzat, adresse une lctire à l'Aca-
démie française, avec un program-

me de réformes très modéré. II ne
s'agit en aucune façon de porter at-

teinte à l'orthographe traditionnel-
le, mais de supprimer un certain
nombre d'anomalies qui, en la com-
pliquant inutilement, font perdre
un temps précieux à nos écoliers ct
rebutent les étrangers. Qui pren-
drait encore Ia défense de Ix des
sept pluriels en oux? N'est-il pas
temps d'unifier la conjugaison des
verbes en eler, eter et d'écrire cha-
riot avee deux r, comme charrette,
charrier, charron® Pourquol can-
tonal en face de cantonnier, conse-
nance cn face de censonne, réso-
nance cn face de résonner* La phy-

slonomic de notre langue serait-
elie aitérée parce qu'on écrirait gur-
roter, greloter avec un t, comme ra-

doler et trembloter? Un tréma com-
me dans exiguité, ambiguité, facili-
terait pourles étrangers la lecture
du groupe gui, en distinguant al-
gullle d'anguille. TI semble qu‘ur ac-

cord peut se réaliser sur ces points
et quelques autres.
Maurice Grammont. membre de

l'Institut, stigmatise, non sans ral-
son, la prononciation des speakers

de la radio. qui redoublent intû-
ment les consonnes (at-tendre), font
des liaisons fautives. prononcent à
contresens les € muets, etc. F don-
ne des conseils judicieux qui de-
vraient être écoutés. Ces critiques
vont être transmises au directeur
de la radiodiffusion.
Albert Dauzat signale le néologis-

me trolleybus, autobus à trol'ev.
créé à la suite de la séric autobus,
électrobus, bibliobus il complète:
l'histoire de bébé, qu il a relevé cn
1793 dans ‘es lettres de la cantatii-
ce Sophic Arnould, et qui cst bien
d'origine anglaise—celle de bonôme,
créé en latin médiéval d'après le
grec onoma, ct non d'après nomos
comme on l'avait cru. et recherch»>
l'origine de bobard, qui se rattache
à l'ancien français boher, tromper
Le même numéro publie un ran-

port surle suffixe ade, présenté par
André Thérive à ! Office de la lan-
gue francaise el termine l'étude de
Charles Rastaing, professeur au Jy-
cée Montaigne, sur la langue de
Paul-Louis Courler. Des questions

 

L'école du doux parler

Tes charmants élèven de cette éco
le, sous l'habile direction de ma-
dame Cora Elle Lepage présente-
ront leur dixième récital à ta l'alen-
tre Nationale, le samedi, $ Juin en
malinée apéclale pour les enfants,
«ten aolrée, 11 juin, pour le grand
public. -
De tran joliex maynâtes sont au

programme: “La Heine des Fleurs”
avec bnliet des Vers Juinants: “Cen-
deifion* l'opérette toujours goûtée;
“Mon Dieu, que je auin matheuren-
se}: pièce en un acte furt Intéres-
uante. On verra évoluer en de gra-
cieuses d nes les lap! oy) paplilons,

1

 

  

délicates d'accord en nombre sont
traitées par un jeune linguiste da-
nois, P. Heybye et par l'auteur cu
“petit courrier de Ménage”, un phl-
losophe bien connu, qui enseigne
dans une grande Université de pro-
vince.

Avec de l’argent

JE SUIS PARTOUT:

…… Nous faisons la guerre avec notre ca-
pital. Nous avons même. sur ce point. un
avantage marqué sur l'adversaire, qui a'a
pas de capital L'Allemagne doit fabriquer
lous ses avions: Bous pouvons acheier des
avions en Amérique. L'Allemagne doi
tirer de son sol ses tières premières.
C'est dire que, tandis que les Allemands
seuls, et les quelques millions d'hommes
qu’ils ont réduits en esclavage, lravaillent
pour {'Allemagne, le monde entier peut
Trav. pour nous. si nous payons. En-
core faut-il pouvoir pay

 

 

   

  

 

Lichtenberger

Candide:
Long, mince, très blond. avec un

binocle et une moustache de 1400,
André Litchtenberger, qui vient de
mourir avec discrétion, donnait une
impression de finesse, de bonté, de
doux héroïame.

11 avait fréquenté, avec une pré-
dilection particulière, los grands
hommes d'action, soit en collabora-
teur comme Je maréchal Lyautey,

soit en historien comme le général
Bugeaud.
Mais ce qu'il préférait, c'étaient

les enfants, pour lesquels il se plut
à inventer tant d'histoires.
—Parmi les hommes, disait-il, en-

core quelques jours avant sa mort,
il y a trop de déchet. Parmi log ene
fants, il n'y cn a jamais!

Fantaisie

LE FRONT:
O Hitler, Card à toi: l'Eure de l'expine

tion approche. Toi qui jadis Vendée de le
peinture et qui te considères mainienant
comme un Hérault la Fosse se Crense où ta
Cher se lournera en poussière. Centai la
croix gammée qui Orne ton bras, nous
l'Aveyron foulée aux pieds et ton-mom dis
paraître de la Seine du monde, ce m mde
que tu Jura de comquérir.
En Somme, c'est le Lot qui devait Schou

à ce tyran. Alors que nos oreilles n'eales-
dront plus Savoie miclleuse distiller Ia
Aisne aux Allier. nous pourrons nous écrier
d'Ain seul coeur: “Ah que Vienne au plue
tôt l'Aube des temps nouveaux”.

Prêt Bata

OTTAWA, ler. (P. C.) — Le mie
nistre de la Finance. M. Raiston. à
déclaré, au parlement, que le Do-
minion et la compagnie d'assu-
rance Sun Lite avaient prêté
$115,200. sous le plan fédéral de
construction. i la compagnie Bata
pour construire 64 logis d'employes
A Frankford, Ontario.
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détatis doncernant vos  
      
    

 

     

 

 
travailler dans une des
plus

d'aviation de Montréal.

 

CANADIAN SCHOOL OF AVIATION
OUEST, RUE

pour ces positions très lucratives.
Devenez constructeur d'avion: Hl
existe un débouché sans précédent
pour les qualifiés. »

snus eblixation de mn fil esme faire parventr tous Les
réren ol

NOM .......PTTTEEN

ADRESSE ......c0c+scoutencnconsenanoue tsar ro0oon0c0s0000000000

ommencent dès lundi, à

grandes usincs

®

Venez vous qualifier a

STE-CATHERINE

 

EXTRA!
NONS ALONE UR CARTS PUP Cur.

 

Conditions de paiement
très faciles
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Est-ce vraiment la une ferme????

e
l

 
 

 

 

 

Cette maison, d'apparence des plus humble et tranquille, est l'une des 14 maisons abritant des AHe
mands et des étrangers d'origine germanique, établis le long de ia frontière canado-américalne, entre
Memmiagford et Lacolle. Cette malson est sise à moins d’un mille de la frontière américaine. Les
citoyens de la région organisent des campagnes de surveillance contre ces gens. (Photo la “Patrle”}).

y * *% % %% + + *

14 familles d'Allemands
établies le long de la
frontière, à Hemmingford

Vigoureuse campagne des citoyens de
la région contre cet état de choses

 

(par Christian Verdon)

Le long de la frontière canado-américaine, sur une lisière de près de 12 milles,
quatorze familles allemandes sont établies sur des fermes, entre Hemmingford et
Lacolle. La plupart de leurs fermes sont situées à moins d’un mille de la frontière.

 Les fins de semaines, une grande
activité senible régner dans ces de-| .
meures, dapparence humble ot TOU. ity a moins de dix ans. sont

tranquille. Des autos, venant pres-! BUJoUrd hui possesseurs de sommes
que toutes de Montréal, ont tait! rondelettes. On les voit. parfois.
3 objet d’une étroite surveillance, de | JANS Nos magasins sortir d'énormes
Ja part des autorités. rouleaux d'argent. Est-ce que la

Ln semaine derniére, une vingtal.| Yoni des produits de leurs fermes

ne d'autos, contenant des gens par. | 2pporte des monceaux d'or ? On
lant presque tous l'allemand, pas-| TOUS permettra d'en douter”, > ;
saient dans la direction de la fron- Ce sont les propres paroles du [ques semaines, des touristes se pré-
tière. journal. On apprrnait, lors d'une sentent aux dounncs pour deman-

Les douaniers ont l'oeli ouvert. visite faite dans cette région, au, der la route à siuvre afin de gagner

Mais, on peut se demander, avec! COUTS de la semaine, que les ci- tel rang. célèbre pour ses fermes

raison, ce que font ces étrangers! toyens du district organisent unr étrangères. Surpris de l'accent des
dans ces parages. Sont-ce blen «raj-| Aésrmbiée afin de fonder une voyageurs, le douanter leur deman-
ment des fermiers * “Home Guard” en vue de surveiller da leurs noms Tous portaient dos

ses À leurs agissements. noms allemands, autrichions ou
A od rin4Ttemmingford “lage | Le mouvement prend beaucoup 10is, i

a Hemmingford, sur la route na.| d'ampleur duns la région. La polie ail intéressant, la plupart de
tionnle qui conduit @ Moors, N.Y. | est sur le qui-vive, M faut dire que cen Messieurs donnaient comme
f+ dre. sent quelques maisons alle| je nouvelles de guerre ont passa- profession électricien, chimiste,
mandes Ces gens sant armés dans. lement alurmé les esprits. Les expert en mécanique : en un mot,
Ja région depuis dix ans, tout au TE Mia de la Gendarmerie Royale des experts en industrie, Aucun
pus. Loa agents de la Gendarme: ie recoivent souvent deg appels des ci- d entre eux W était ugriculteur..,
Royale, en patrow'le dans la re- torn. Onvoit dey espions partout. On s'attend à de sérieux déve-
Plon, sont d'un siienee rigoureux. nterrogé, un citoyen nous dé- loppements dans cette affaire, Les
sur cette affaires Tui oop cluralt qu’il se demande souvent ce journaux de la région lancent une

nous déclarent ut ces atijets sont

Haturair es: 1is nent sien d we

re. H ne peut concevoir pourquol ils
aient choist ce poste de préférence
à tant d'autres,

Experts en industrie

Un douanier canadien nous dé-
elarait quil eut vent de l'affaire,
tout-à-fait par hasard. H y a quel-

 

  

 

  
 

 

mandy, établis ainsi sur la froatit-- la population en garde.

 chose a dire,
Male, Lex douaniers américains et | 

les agents de patrouille de l'E:at

de New-York, sont beaucoup plus
loquaces. Un des douaniers, a

Muers, nous déclatait que l'an “de|
vrait coffrer tous ces êtres indési-
Fables”.

“Ma traversent la frontière, plié
sieurs fois par semaine, Quelques
fois, ila le font en cachette. En d'au

tres tempa, ils passent ouvertement,

en touristes. Que vont-ils faure ?
La plupart se divigent vers New-
York et reviennent au bout de trois
ou quatre jours”.

Les citoyens de fflenmmingford ot
de Huntingdon prennent la chose
au sérieux, Un journal régtonal ful. |
nuit, tout révemment, appel aun!

bonnes volontés pour former une
“Home Guard”, “Nous Ignarons,iit.

Il, ten desseins de ces citoyens. Ad-'
venant une défaite pour les Ailiés, '
quel seralt notre vort, avec de tein
voisins ? Il nous semble que le gou-!
vernement devrait prendre des me-
sures extrêmes de surveillance de,

toute sorte. !
Bang le sou | Veleh un coin du vaste établissement de Is Cie Lauzon Drive Yourself,

*Plusieurs de ces noiveaux ve-| 4001, rue ISerri, montrant quelques unités de Ja plus magnifique flotte
Nus dans la région, Arrkréa sans .e d'automobiles de louage an Canada.

 

Les belles voitures de la Lauzon Drive Yourself |
 

 
que peuvent bien faire des Alles vigoureuse campagne pour mettre|

 

BOSTON, ler. (PA). — Les passagers du

“Mormac Gull’ annoncent à leur arrivée que deux

anciens paquebots britanniques de luxe, le “Monarch

of Bermuda” et le “Queen of Bermuda”, convertis

en croiseurs de marine marchande, font ia patrouille

Je long des côtes est de l'Amérique du Sud.

 

“La modestie est la

parure du bolchevik ”
MOSCOU, ler. — Dans un récent éditorial intitulé:

“La modestie est la parure du bolchevik", la Pravds

s'en prenait à tous les membres du parti communiste

qui avaient le mauvais goût de plastronner, de soi-

gner lcur propre réclame ot de faire célébrer <l<urs

mérites dans la presse. Elle rappelait que Lénine

avait été un modèle de simplicité, qu’il aimait que

les bolcheviks accomplissent leur tâche sans bruit.

conformément à la “nouvelle morale socialiste” Les
“règlements de fer” du parti. disait-elle encore, ne

souffrent aucune exception, “ni pour les membres

subalternes ni pour ses Chefs tesponsables” Et la
Pravda signalait les sanctions prises contre de mal-
heureux secrétaires régionaux du parti qui s'étaient

laissé encenser dana les feu.llcs locales. Fort bien,
mais si la modestie est la qualité essentielle du
bolchevik, Staline est le plus détestable des boîche-

viks, lui qui à l'uccasiun de sus suissnie als a Jawad

publier un numéro de douze pages entièrement

Consacré à sa gloire et qui depuis des années tclère
qu'on l'appelle “le génie de l'humanite”. le “grand

mécanicien de la locomotive de l'histoire”, cte, Mais
les “règlements de fer” du parti ne valent évidem-

ment que pour les militants du 1ang. L'“Homme

d'acier” cat au<drssus d'eux,

Chez nos frères de
l’Ouest canadien

 

 

 

 

Nos Canadirns-français du Québec et d'aill’urs
auront de nouveau l'occasion de revoir leurs frères

de l'Ouest canadien, le mois prochain, à l'occasion

d'un voyage de liaison française organisé par M.

l'abbé C. Saint-Pierre. missionnaire coionisateur,
Ce voyage. de Québec à la Rivière-à-la-Paix, se

fera par autos rt camions. Des réceptions officielles
sont assurées le long du parcours. 4 Ottawa, Sudbury,

Duluth, Saint-Boniface, Giavelhourg, Calgary.

Edmonton et Grouard.
Ce voyage aidera nos compatriotes à se mieux

connaître pour s'encourager et se stimuler. De plus

ce voyage 1éprésentera pour les nôtres des points
de contact tiès intéressants sur la région de la

Fivière-à-la-Paix, comme par exemple. la visite de la
ferme expérimentale fédérale de Beaverlodge, dit

gee par M. W.-D. Albright, un grand ami des Cana-
; diens-français. A coite oceaxion, les visiteurs seront
reçus à un diner champêtre par M. Jean-Marie

| Fontaine, agronome. au nom de l'honorable MuHen,

{ministre de l'Agriculture de l'Alberta. Les visiteurs
! pourront constater Ja culture drs fruits ct légumes

qui se fait sur ertte ferme avec des résultats phéno-
ménaux. comme par exemple la enlture des groscilies

‘rouges qui donnent jusquä quinze livres et demie
par touffe. On y tiouve nussi une profusion de

! plantes giimpantes et de fleurs de toutes sorts.
Cette région est aussi reconnue pour ses chevaux

et, durant l'année 1938, lle experiait 15426 chevaux.
De ce total, 10,108 chevaux furent vendus à des cuiii
vateurs de la pruvinee de Québce.

Les visiteurs qui profiterunt de ce voyage, fise
| pour le 17 juin prochain, se sentiront chez eux avec

des noma te’s que Grouard, CGisousville, Paucr-Coupé

«t_Saint-Bruno, ou encore Petite-Boucane, Grande
Boucane, Rivière-des-Espiits, Riviere au-8e), Rivière.

des-Sorurs, le,

| Le voyo, fera en automobiles et en canons q!
plusients prétres ont promis de faire ie voyage : des

| crate, des journalistes, des musiciens ot des tron

fadours accompagneront les voyageurs, Un des

(points intéressants du voyage sera la visite des

l Pocheuses canadiennes et amébricuines avec ariets

(it Banff, Lae Tamise, puis a Vancouver, Seattle, ot
etopar Yellowstone Park, Wyoming, ete, Le
| trajet du voyoæe, pour ceux qui le feront au complet,
| d'au moins trois mille milles,

i

 

 
  

 

  
   

 

 

L'abbé Saint-Pierre, qui est tn des colomisateurs

les pus dévoués, à une affection toute particulière
peur la ségion de le Hivié In x, raion qui,
d'allieurs, cit une des plus prosp ot des plus

iAlorissan de l'Onrst canadien, On snit, d'alicurs,
que gree sus dépuités actucla MM. René Pelletier
+1 M. Tremblay, l'Alberta a considérablement pros-
péré, La tesre rat prolifique et donne un rendement
moyen de 40 à 50 minots l'âcre pour le grain. Ainsi,
M. Charles Biochit, cidevant de Port Alfred, qui
s'établit & Codezn, cn 1930, à récolté Pan dernier 850
miinots d'avoine ot 3.000 minots de blé. Le blé y
mêrit en #0 jours.

  

 

  

 

PALAIS DE MARS|
LA PATRIÉ,SAMEDI ler JUIN 1940 >

<

>  

6 \ Lancementde la

ln € cazouineSKIChief
» » » pour ceux qui veulent la meilleure

- Maintenant Raffinée et Distribuée au Canada par
a McCOLL-FRONTENAC OIL COMPANY LIMITED

À vous que font frémir le vol aisé, la fuite ondoyante d'un avion ... à
vous qui admirez les pulsations régulières d'un moteur bien alimenté
>. » À vous qui voulez la meillenre—

McColl-Frontenac vous apporte une gazoline de luxe, hors pair—
SKY CHIEF— mise au point aux États-Unis après des années de re-
cherches par The Texas Company et proclamée sans rivale par les auto-
mobilistes américains.

 

      

 

    
  
  
      
   La différence? Votre moteur obéit avec une rapidité plus vive à la plus

légère pression sur l’accélérateur . . . un jaillissement instantané de
puissance! Vous éprouvez la douce sensation de planer en conduisant
... vous remarquezles hautes qualités d'anti-cognementde cette nouvelle
et merveilleuse gazoline qui semble vous faireflotter par-dessusles côtest

 

  
  
  

 

Nous pourrions prôner davantage la SKYCHIEF. Mais nous pré-
férons que vous en fassiez l'essai... sur la route .. . dansla circulation...
sur les côtes les plus raides ,. . voyez alors si vous pouvez affirmer:
“Qu'’il n’y a pas de différence dans les gazolines”,

 

  
  
  

 

SKYCHIEFest différente .. . cependant elle ne coûte pas plus que les
autres gazolines primées. En vente, maintenant, ainsi que les autres
produits de McColl-Frontenac, à l'enseigne familière Red Indian.

 

     

 

CHEZ TOUS LES DISTRIBUTEURS RED INDIAN  

  

 

  DES FAITS (Pour Ceux Qui s'Occupent des Points Techniques).

VOLATILITÉ: Ja volatilité de SKY CHIEF est à la fois
instantanée et sontenne; elle donne un record de rapidité au
départ comme al‘accélération... sanstendunce & l'engergement.

ANTI-COGNEMENT : Ses excellentes qualités d'anti-cogue-
ment permettent un plus haut point de rendement et de puis-
sance sans cognement on tintement.

ÉCONOMIE: Puisque vous obtenez plus de travail d'une
quantité déterminée de gazoline, c'est une économie certaine.
SKY CHILE racconrcit les distances, agrandit les gallons,
aplutit les côtes.
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au Loew's

 

semaine.

Au LOEW'S et PALACE. — A gauche, Spencer Tracy et Henry Travers dans le film “Edison the Man”
à droite, Irene Dunne of Cary Urant dans le film “My Favorite Wile" au Palace en 3

 

i

 

 

An CAPITOL. — Gloria Jean et Bing Crosby,

“if | had my Way,”
vedettes du film

 

Générosité des Solistes
aux concerts des

Festivals de Montréal
(Télégramme York,recu

de Jeudi 30 M  

New-York, 30 mat, 1940.

Madame Athansse David,

présidente,

Les Festivals de Montréal,
hôtel Windsor, Montréal,

Quittons répétition où d'un

commun accord nos solistes
ont décitié de renoncer à leur
cachet respectif pourvu que

le bénéfice entier de tous lex

concerts du Festival soit of-
fert @ nos oeuvres de guerre.

Amicalement,

Wilfred PELLETIER.

 

  
 

 

Au PRINCESS. — Jo-Ann Sayers, Boris Karloff ot Roger Pryor
dans “The Man with Nine Lives.”

 

 
PARC BELMONT. — Winnifred Colleano, l’une des premières
trupézistes du monde, que Von retient au Parc Belmont pour une

troisième semaine.

 

 

 

 

pièces

inédites
Fucore uno fois, grace au MKT

fennçais. Le public auca seu ud à
dire dans encouragement de Part
dramatique canadien franca Diman<
che, en matinée et em walrv, trea
partie du jury qui répartirs pric

re concurrents dont Les plèces

    

   ve du’ Convours-Fewival dramatique
erçanisé que le MRT francais. Les
ansistances de le mualinée el de tn soiree

pourront voter meee MM. les dacs
tunseu Houchee of Phillppe Fan-

 

  

 

  
  

 

  
Les

dimanche
de Pierm
CRAYOAS

 

  
   de Gabrielle Boy. Les meil-

interprrtes du MRT  feancnis
douernat dans ces oeuvres qui pour
Dernière fsis bravent le public. No

   

  
    

Marielte falsjois,
Alda Michact. Paul Guevremont
Maint-Ficere. Pant Gwey,

8 dau/ou, Denis Drouin ef Ia
Mint Jutrns. mises en

ment secant de Mario and, PaulGusvremont ef Paul Gury, Le lanrents
Ao partaxeront ume parlie des 4690 qui
ront atiemoes Festival qi
semupe de donatrore. Pur info
tows: Platess # Marquette 1957.

etlree.

concert

de la mane

 

   

  

  

      

Ve 6 juin prochain, les Pris (has
denrs à In Creis de Bois de Montréal
donneront, ‘a ln Malle du lient, leur

  

  

  

     

KFANÂ Cnacert Annuel, min In préei-
dence de 1! eable  Henrl  Grouls,
Mecrétaite do IsProvince. La répata-

Filiale canadienne deIn cé-
Iohre néranterte  parisiener est,
depuis riqurs années eutilement
établie à Ta Métr .
n'etonne maintenant,

 

mense Intérét que vascite rhaque fois
t one d'une  pudition de ces

Chanteurs,    

  

  

  

artistique nitendu
tiente par Jes sede

de plus, noe mae
ctr qu

fortune
ensemblesocal, de se rendre cumple de l'énormetravail arcompll par cen jones de ches

 

sous. mations A

l
a

Maison Vd,Archambn
———

examens

de musique

 

1zu examens

d
u

(nnservainire Moynt
de Moniréai aurnnt deu ten 10, 31, 38
mm prochain, A l'éesle polytechnique.
LA 5 aura cauile ue rencert à la molle
Willie 36 juin an e

ue eat Invite,    elie

   

; »
au loew’s
Le film “Edison the Man” mettant es

scème la carrière de Thomas A. Edison
passe à l'écran d
que souvent la’ réalité ont plui ¢
que la fiction. Il suffit de grouper habi-
dement les feits réellement a:
existence pour
d'un roman pastionn

 

  

  

Le principal interprète de ce film n'est
autre que Spencer Tracy qui dans ces dere
miers temps a joui d'une très grandePer
pularité à HoMywood et auprès de peblic:
ob

et puissants rides. [| est intéressant de re-

 

marquer cembien ils sont variée ef comme
cel artisie a su s'adapter à différente per-
sounage.

D'excellents interprètes ve trouvent aux
côtés de Tracy: Rita Johusos, Charles
Coburn, Gene Lochkart, Heary Travers,
Grant Mitchell, etc.

au capitol
Daas le film “|

 

| Hed My Way” à
l'affiche du Capiol mous voyons comme
principaux interpeétes Bing Crosby et Glo-

 

tia Jean dost om pas oublié les dé-
buts dans "The Under-Pup”
Le célèbre baryton of la jeune et éton-

 

mante soprano chantent ensemble Irois
chants: “Meet The Sua Halfway”, “i
Haven't Time to be À Millioanaire” et   

“Pessimistic Character”.
nombreux ei populaires seront chantée par
ces mêmes artistes.
Le second film au programme a pour

titre “Man From Montreal” avec Richard
Arlen et Andy Devine. Le scénario s'ins-
pire des moeurs locales cl met en scène ua
trappeur € un officier de la célèbre po-
lice montée canadienne.

au princess
“The Mar with Nine Livesavec com-

me principal interprète Bories Karloft est
à l'affiche du Princess. Le drame commen-
ce au moment où um jeune savant Roger
Prior et sa fiancée Jo Ann Saers s'intétes-
seni aux travaux d'un mystérieux docteur
Karvaal. Les jeunes gens découvrent alors
le secret de da mystérieuse disparition de
Karvaal durant dix années. !ls découvrent
le docteur dans un état de léthargie et par-
viennent à le ranimer à la vie avec quatre
autres de ses compagnons. Mais à partie de
ce moment le Dr n'a plus qu'une mince ese
time de l'existence d'autrui et se livre à ses
expériences sur aulrui. On le voit c'est un
film du gente où excelle Karloff qui retient
l'intérêt par sa puissance d'action.
Le second film "Blondie Brings Up

the Baby” avec Penny Singleton, Arthur
Lake et Larry Simms Blondie procède à
d'éducation de son emfipt exactement
d'après les rigoureux enseignements qu'elle
découvre dans des ivre

 

au palace
Dans le film “My Favorite Wife™ on

trouve une situation fort embarrassante :
un voyage de noces dans lequel se Irouvent
trois personnes Las situation devient plus
angoissante quand les Irois personnes sont
le mari. la nouvelle épouse et la première
épouse. laquelle revendique à juste titre la
plénitude de ses droits sur son mari. C'est
dans cette siluation que se trouvent Gary
Grant, {rene Dunne ot Gail Patrick. Cette
situation a élé imagiaée dès le début du
film et est l'occasion de plaisanteries Iris
amusantes. Ce film provoque [a trés gran-
de hularité du public d'autant plus qu'il est
interprété par des artistes de grand lalent
et qui ont un sens particulièrement averti
du comique.
——_

à

s.-laurent
La vinase dramatique de l’école do

Marie Lunihret présenters mom concert
aunuel, samedi le 8 juin, & 'Audlio-
flum de Saint-Laurent.

tre élèven lute

  

  
  

  

ces,
“Comment Chaperon Mouxe Rese

n°" est traduit du Élamand par

 

  
Lene, Ou z relrouve le petit

Chnperos Monge, aa eneir Mages.Lamp-garou, Marhire, € arntusee,Pierrot de ln Li
tarew, Mouton d
site et Violette
folles, Jes pork

  

  

 

Cleampign
V Arbre,  

GRAN SPECTACLE
DE CIRQUE!

Pas de frais de

1258, rue Staaley

Loew's, 1 ata’ pirouve

és dans dne
à ceux-ci le caractère

effet confié à Tracy de nombreux

D'autres chants

Au TIC TOC. — Jean Lawsen,
lune des 13 jellies “Chorus Girls”
que l'on pourra voir dans la nou-
velle revue à l'affiche du Tie

Toc, dis lundi soir.

 

l’école

d'art lyrique
le © juin, nous raménots on reer

tal, lee Jeunes Hives do Maperelselte
Yvette Naimi-Pierre direcirice do
l'Ecole d'Art Lyrique Enfastia.
Cette soirée offre au publie un pre-

sramme rempli de surprise.
La comédie. le rhant, In danse y wee

cupent une large place.
Quelques artines coan LA

Berend amsal nd programe.
Les persemmes qui assintérent au ré-

rat de l'an dernier, pourront reas
ter les énormes progrès necomptis par
des élèves de Mademulselle Haiat-Fierre,
durant tes mois écoulés. Les amis de
l’Ecale, Je public eu général sont ime
vités, à cet intérrasemt récital. qui
mure lies & In paiestre matiennie. à

  

8.15 hrs du soir je € juin prochain, |;
——>—

soirée à

ste-cécile v

Mercredi soir je 5 juin prochain aura
lieu nu mus-vol de l'église angle
Be Castetneas et Heari-Sulleu, nous
la présidence de M. adh Gerald
Lachapelic. nmr soitde musicale dou
ner par L'Association Chorale Nte-
Cécile sous In direction de M. Armand
Renaud.
Un programme de choix a été choisi

Pine (a citrenalance et tous ceux quidévireront passer ume ugréable eutrée
seront les bienvenue,

-_—ss
—
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RORIN KARLOFE

“The Man With Nine Lives”
“Blondie Brings Up Baby”
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A l'affiche

Ring Gloria
CHOSUY JEAN

“If I Had My Way”
“The Man From Montreal”

 

LOEWS
Spencer Tracy

“Edison the Man”

 

A V'aitirhe

 

 

 

PALACE EES
IRENE DINNE © CARY GRANT

“My Favorite Wife”
“Private Lives”

Rérie la contribution eiliaire du Canada
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Au ST-DENIS. — Madeleine Renaud dans le film “Primerose”;
elle est l'épouse Henri Rollan.
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ARIS. — Max Dearly et André Lefaur dans une scène
du films “Ils étaient neuf célibataires” en 3e et dernière semaine.
 

au saint-denis
Le film "Le Club des Fadas” qui prend

d'affiche sujourd'hui au Saini
l'a deviné tout de suite, une
pour cent marseillai
À autrement avec un litre pareil ?

C'est l'histoire d'un club et d'un mari
ge. Le club comprend des joyeux compères
qui tiennent à ce que la tradition du Vieux
Port soit conservée aussi pure que ponible

de ne perde jamais ses
‘anebière.

 

taloire cent

  

  
 

 

Rouffe que Pa-
aol nous « fait connaitre sont les Mer-
seillais de film et le sont avec Jew talent
habituel. On pourra sussi applandir Toi-
non, le comédien Devére, Robert “Vattier
et une série d'interprèles nouveaux qui vont
se révèler dans les aventures dont ce film
est bourré.
Le second Film à l'affiche est “Prime-

rose. Est-il nécessaire ici de parler du
succés de cette ocuvre de de Flers et Cail-
lavet De dire le talent de Madeleine Re-
naud, Henri Rollan, Georges Mauloy,
Pietre Moréno. Nadine Picard, K.
vs et Nita Rays qui ea sont les principaux
imlerprètes
——

parc
bolmont

Winifred Coileane n, durant deux
semaines émerveillé les membreux vi-
siteurs du pare Belitont qui ont pe
admirer cette artiste dans les plus auda-
cienx rreroiren de trapéee. Un annonce
Que Vengaerenwnt de Mile Colirane
refa prolongé durant Une semaine pour

saiintaire À la demande du public. ta
enraclérintique dominaaie de rette
arilete est Iincontestablement son Au

 

  

dace oùi » vuble défier les loin mêmes
de la nature.
Guand ere parcourail sem pers

durigine, l'Austraie, rile était areom-
vagnés de Welhy Conkn ot de ann ries
vai danmant “Nydmey'. ea derniers
at sjoutts & attraction gratuite en
plein air du Pare Belmont. Winnifred

Welby Unoks et le cheval
Yérdner"" se trouveront enfia réunis
sucerr une foin, aprés plusieurs années
de séparniiqu. Cette attraction pre-
tulle ne serm présenté que samedi et

seulement,

  

  

  
Comment en serait de

au cinéma de paris
Le film 1 neuf célibataires”est

é à isième… mais der-
nière semaine. Ce film s lequel l'esprit

Guiiry éclaie à tous moments a connu
i très remarquable succès auprès du pu-

ic.
Une oeuvre de Guitry n'est jamais in-

différente. Venu sssez tard au cinéma le
1 rateur dramatique

à faire rase des procédés
anciens pour innover dans une large me-
sure.

Nomenons de mémoire, chez les imierprè-
tes: Victor Boucher, Max Dearly, Satur-
nin-Fabre, André Lefaur. Siacël, Aimos,
Dubosc et autres. Chez les femmes: Elvire
Popesco Betiy Stockfeld Pauline Carion,
Marguerite Moréno, Marguerite D
Marguerite Pierry, la princesse Chio e
tres sans oublier une nombreuse figuration.

Et, aaturellement, le public est ravi. A
tous ces arlistes Guitry a confié un texte

dire. Comment voudrail-on,
es conditions que le film ne

soit pas un énorme succès

L’horaire dufilm
Nemint == "Te (Yuh des

à, 3.50, 6.35 et 9.40;
e* à 217,5 22

CINS UF PA
neuf célibataires a 11.42, 2.07, 432,

2.

    

  

  

   

  

 

  
   

 

 

Récital
| —

Le & juin nous ramènera en ré-
eltaf, ies jennee étèves de Mudemoi-
selle Yvette Bto
Plerre diractrice
dé l'Bcale d'Art
Lyrique Enfa
tin, Cette soirée
toute int!mg of-
fre au publie un
progtamme rem-
Pi de surprisa.
La comédie. Ja
<hant, lu danse
¥ oocupent une
large place,
Quelques Artia-
tes connus et

seront .
re -
es

qui

  
Mile YVETTE
ST-PIERRE

au réeltal de l'an der-
pourront constater les énor-
rogrês accomplis par les éfé-
urant jen‘ mois écoutés.

personnes
ansistérent
nier,
mes
ves

Len mmis de l'Ecole, lé pubslic en
Fénéral sont invités À cet intéres-
sant récital qui aun lieu A ja Pa-
lestre Nationale, à 8 h. 15 du soir.

Cours spéciaux
 
 

à Ste-Justine
Volci le programme des cours deperfectionnement de l'hôpital Bte-Justine sous la direction du docteur

‘Gaston Lapierre, professeur titu-
ire Ze l'édiatrie À l'Univeraité deÀ réal. Cea cours seront donnésdu 3 au % juin 1940, de 5 h. 30 a.m.
À midi: -
Lundi:— 8 h. 13 am. Ouverture

du cours, Dr G. Lapterre: 5 h. 30—
Jixdications et résultats de l'endos-
copie pérorale chez l'enfant. Dr M.

 

Bonnier; 10 M. 30—Lens ictères du
rouve. ¢ Dr H. Baril.
Mardi:—9 h, 30 a.n°—L'examencligique du nourrizson, Dr G. la-

pleFre: 10 h. 30 — Lea dlarrh/es du
nourrisson Dr A. Lévellls,
Mercredi:—9 'h, 20 mm. — Certal-

nes (interventions chirurgicales àconxeiller chez l'anfant. Dr Edmond
Dubé: 10 h. 30 — L'anorexie du
nourrisson, Dr René Flenoit,
Jeudi: — 9 h. 30 am, — Considé-

rations” médicales sur ‘les troubles
de ia puberté, Dr I. Coutu: 10 h. 30
— Considérations chirurgicaies sur
Jen troubles de la puberté, De A. Z
Crépault,

Vendredi: — 8 h. 30 a.m.— Lhy-
Kline mentale de l'enfance, Dr Jean
Srucier; 16 h. — Dermstoses lex
plus fréquents au cours de l'en-
fance, Dr C. H, Trud:au.
Famedi: — 9 h. 30 a.m.— La ra-

diothérapie dans les maladies de
l'enfance, Mr A. Comtois; 1
—_, Len affections ocul
rhino-lnryngotolques
turtantes au cours de
+ Lapointe.
N.B.—Avec le concours supplénen-
tuire den docteurs J. H. Rivard et
W. Major. A l'inue du dernier
«ours, samedi Je $ juin, A mid), un
itlOuer (buffet) sera servi à l'hô-
ital.

Probleme de
la typhoïde
QUEBEC, 1. — (par Joseph La-

Vergne). — La campagne du minis-
tère de la Santé contre la typhoide
se poursuit activement dans la pro-
vince. La vaccination et l'amélloru-
tion graduelle des eaux d’alimenta-
tion zont les principales armes dc

combat contre cette maladie,
Le problème de. la typhoide cet

intimement tié & la question écono-
mique, nous dit l'hon. M. Groul«.
Une municipalité qui peut affzeter
les capitaux nécessaires à la pré-
vention réduit son taux de typhoi-
de d'une manière qui est toujours

frappante. Le contrôle de la typhoi-
de est également une saine mesure

administrative, non seulement au
point de vue santé publique, mais

au point de vue financier. Ainsi,
en prenant l’ensemble de la pro-
vince comme exemple, on peut éta-

bilr que la typhoide nous a coûté
en 1939, un minimum de $75,000 en
frais médicaux et de $50,000 en
perte de travail. Nous ne comptons

pas ici les mortalités survenues, les
troubles, les ennuis et ie travail

supplémentaires occasionnés par
cette maladie dans nos familles, car

ces sentiments ne peuvent s’évaluer
en argent. ja province a tout de
même pcrdu $125,000, du fait de
cette seule maladie.
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WELLY COOKE
et “SYDNEY”

Je imerseilleux cheval
nuvtrntion

datedepiqve-nique Tél 1191
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monde des timbres. Il
voudra bien lui faire
Cette année marque lé centerai-

re du premiér timbre-poste, le
“Penny-Black”. A cette occasion,
l'Union philatélique de Montréal
organise une exposition de timbres
qui se tient à la salle Cherrier,
angie Cherrier et Saint-Hubert,

Les nombreux philatélistes de
Monatrést pourront contempler
les magnifiques vignettes pos-
tales émises depuis 166 ans
Plus de 200 cadres seront ex-
hibés, chacun contenant une
moyenne de six pages d'’al-
bum, soit, au total, plus de
1000 feus'les différentes. Tou-
tes les sortes de timbres y se-
ront représentées.
L'entrée sera libre. Tous les

amateurs et profanes sont in-
vités.

8»

La Grande-Bretagne vient d'é-
mettre une série spéciale de 4
timbres commémorant le centenai-
re du premier timbre postal, in-
venté par sir Rowland Hill. Les
valeurs sont de 1-2d, de 1d, de 11-2d
et de 2 1-24. L'émission ent datée
du 8 mai dernier.
Pourle bénéfice de noz lecteurs,

volel quelquea notes biographiques
sur sir Rowland Hi

11 naquit en 1793. 11 apparte-
nait à une famille assez pau-
vre. HI étudia dans différentes
institutions puis devint u:1 jour,
lui-même, professeur, poste
qu'H occupa jusqu'en 1888. En
1826, il fonde ln soclété “pour
la diffusion d'un savoir utile”,
11 prend une part active dans
Ia colonisation en Afrique du

… Sud.

Un jour, en traversant je nord de

l'Angleterre, notre maître d'école
arrive à un hôtel où le pastier ve,
nait de livrer une lettre. Une jeune
fille sortit de ia maison de pension
pour recevoir la lettre, la tourna

et la retourna dans see mains et
demanda je prix de la poste. C'était
un shilling. Le jeune fille savait

que c'était une lettre de son frère,
mais elle n'avait pas d'argent. Le

postillon reprit donc sa lettre.

M. Hill, toujours tree charl-
table, paya la somme au postil-
Jon et remit la lettre à la jeune
fille. Quelques minutes plus
tard, M. Hill apprit de ia jeune
fille l'existence d'un true entre
son frére et ele. Elle savait, à
l'aide de certains signes, ce que
son frère voulait dire. Elle ren-

 

1940: page d'histoire
pour lesphilatélistes

La “Patrie” est heureuse.de présenter cette nouvelle
rubrique destinée aux philatélistes, qui sont légion.
reviendra, chaque semaine. Votre chroniqueur s’
de tenir ses lecteurs au courant: des nouveautés dans Je

appréciera les remarques qu'on
parvenir.

Elle
s’efforcsra

 

. ESdea simplessant la lettre

8ir Rowland en resta des plus
surpeis. C'est alors qu'il eut l'idée
de réformer le système postal pour
mettre fin à certains abus. I] publia
un mémoire. Au début, 11 s’attira
de vertes critiques. Mais, le 13 août
1839, la loi du timbre-poste était
adoptée aux Communes anglaises,
En 1840, on lançait le premier tim-
bre-poste sur le marché, C'était le
6 mai.

Ce timbre était le fameux
“Penny Black”. 11 portait l'effi-
sie de la Reine Victoria avec -
les mots “Postage” ci “One
Penny”. Mill mourut en 189,
Ses restes reposent dans l'Ab-
baye de Westminster, à côté
d'illuatres citoyens qui passd-
rent leur vie À servir leur pays,

Obscuretion
CALCUTTA, Indes, 1. — (P.C.) —

La ville de Caleutta fut récemment
plongée dans une oLscuration invo-
lontaire quand 800 alluyroeurs de
lampes firent la grive. La police
escorta d'autres employés civigues
qui les remplacérent.
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LES FESTIVALS

Lundi 10 juin — 6 h.

Direction artistique: WILFRID PELLETIER
Solinten du “Metropolitan Opera Heune™

pm. — Eglise St. Andrew and St Paul
LA PASSION SELON ST-MATTHIEU — J. S. Bach

Mercredi 12 juin — 8 h. 30 p.m. — Eglise St. Andrew and St. Paul
LA MESSE SOLENNELLE — Beethoven

Vendredi 14 juin — 8 h. 30 — Théâtre
PELLEAS ET MELISANDE — opéra — Claude Debussy

Samedi 15 juin — 3 h. pm. — Jardins de Ravenscrag
LA NEUVIFME SYMPHONIE — Beethoven

Rénerves von places au bureau 313 Hotel Wind

DE MONTREAL

His Majesty

 

mdwor; tél. Hicinte 2278     

6804,
Heures de bureau: tous les jours

9 a.m. à 6 pm.
Le aoir:

Imndi et Vendredi:9 a.m. à 9 p.m.
Samedi: 9 a.m. à 10 p.m,

  

  Pierre Creviee, 8.0.

Optomélriste-Oplicien

EXAMEN DE LA VUE

St-Hubert
Pour appointements:

Téléphones:
Bureau TAlon 5355

Résidence:
CRescent 583.

  



 

l'attention des visiteurs une parti-
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$100,000 -
; en timbres

L'union philatélique de Montréal ouvrait, hier soir,
sa quatrième exposition de timbres annuelle, à la salle de
l'école Cherrier, angle des rues Cherrier et Saint-Hubert.
M. J.-A. Sullivan, sou
I'ouverture.

On compte 176 exhibits de toute.
sortes atteignant une valeur do

Pius de $100,000. Une seule collec-
tion, celle du Dr Alfred-E. White-
head, est unique au monde. Le Dr
Whitehead, l'organiste montréalais
bien connu. à rétssi le tour de for-
ce de grouper le sommaire du

“Penny Black”, le premier timbre-
poste. au monde.
“ La participation du Dr White
head est la note dominante de l’ex-
position. C'est la première fois et
probablement . dernière que ces
timbres sont c:posés au public. On
évalue la collection à plus de
310.000.
Un autre exhibit qui frappe le

public est celui de M. A. Finestone.
Dans l’intérèt général de Ia phila-

télie, 'exposan s’est plu à offrir à

cipation aussi variée que possible
de tous tes timbres du monde, en
général. La valeur en est de plu-
sieurs milliers de dollars.

L'exposition est ouverte aujou:-

d'hai et demain. Le président de
l’Union est M. JO. Roby.
 

Enfants refugiés

QUEBEC, t, — (Par Joseph Ia
VERGNE).—Le Dr Jean Gregoire,
sous-niinistre de la Santé, se ren-
dra lundi, à Ottawa, pour représen-
ter le gouvernement de la province

de Québec, aux fins d'étudier le
problème des enfants réfugiés, ve-
nant des pays d'Europe.

On voudrait créer un organisme
apécial. Toutes les provinces du
Dominion seront représentées à
cette conférence.  

s-ministre des Postes, en
et

  

Retraite, promotion

On annonce au Pacifique Cana-
dien la retraite de M. A. O. Secord,
agent divisionnaire du seivice des
Marchandises à Montréal. M quitte
la compagnie après Avoir été &
son emploi pendant quarante et tn

an. I! sera remplacé par M. K E-

liott, précédemment agent du se-
vice des Marchandises à St-Jean
N.-B, tandis que M. R. A. Robin-
son, d'Ottawa, ira à St-Jean pren-

dre la place de M. Elliott.
M. Secord avait débuté au CPR.

en mai 1804, comme commis dans
les bureaux de la compagnie à
Owen Sound. I! remplit diverses
fonctions dans le service des Mar-
chandises jusqu'à ce qu'il eût été
promu à son poste actuel il y a

exactement 25 ans.

Son successeur, M. Elliott, débuta
au Pacifique Canada en 1905 dans
les Humbles fonctions de garços
de wagons-lits, à Winnipeg. Il a

servi la compagnie dans le service

des Marchandises à Calgary. Ed-
monton, Régina et St-Jean, N.-B

Les Boches s'écrivent

HAMILTON, Bermudes. 31. (PC-
Câble). Vingt-et-un sacs de
courrier, dont neuf venant d'Alle-
magne, ont été descendus du “Yan-
kee Clipper”, aujourd'hui, lorsqu'il
amerrit aux Bermudes, en route de
Horta, Açores. à New-York. La
mauvaise température à nécessité
l'arrêt aux Hbemudes.

la défense
OTTAWA, 1. DNC. — Le gou-

vernement canadien ne peut ou-
vrir des comptes distincts pour
les dons qui lui sont offerts par
les citoyens du Canada en vue de
l'achat d'équipement militaire, a
aeclaré hier, & !a Chambre, I'hon.
J. L. Ralston, ministre des Fiman-
ces. Ces dons, a fait remarquer le
ministre, vont au fonds consolidé
de l’état et sont affectés aux fins
désignées par les donateurs. C'ex
la trésorerie qui accepte ces dons
au nom des autorités fédérales, a
répondu M. Ralston à M. Chureh,
conservateur de Toronto- Broad:
view, qui l’interrogeait à ce sujet.

Les tanks
encore ici

Le régiment des Trois-Rivières
(tanks) qui devait partir pour le
camp Borden, Ont., est encore dans
a8 caserné de Westmount après
avoir reçu instruction de ne pas

Quitter Ia ville maintenant. On at-
tend de nouvelles instructions d'Ot-
tawa

Le capitaine Guy Laramée, au
monier du Maisonneuve, et le ca-
pitaine J.-A. Sabourin, chapelain
des Fusiliers Mont-Royal, sont
maintenant installés à Valcartier
avec leurs régiments respectifs. Le
capitaine Josaphat Dalcourt est en-
core avec le régiment de tanks, Le
capitaine W. Chiasson, jusqu'ici at-
taché à la compagnie de ravitaille-
ment de pétrole des services d'in-
tendance de l'armée a été transféré
au dépôt du district militaire, son
unité étant partie pour le camp
Borden,

 
 

 

  

, 2 *
Mine écartée

LONDRES, 1. — (PC) — Le
“stewart” d'un navire anglais dit à
son capitaine qu'il “valait mieux
monter sur le pont”. Ils étaient au
Port et, entre le navire et le quai,
était une bombe n’ayant pas encore
fait explosion. Des Marins milita:-

res furent appelés et remorquèrent
la bombe à ln mer où on la fit

  sauter,

 

 
Les Chevaliers de Colomb fêtent le bâtonnier

  

 

Le chapitre montréalais des Chevaliers de Colomb donnait, jeudi seir
au clob Canadien, un diner intime ea l'honneur de Me Francis Fau-
teux, grand maitre de l'Ordre, à l'oceasion de sa nomination comme
bâtonnier du barreau de Montréal Dans ia photo ci-dessus on recen-
nait le Dr Maxime Brisebois, Me Francis Fauteur, MM. F. Desro-
ches, J. Lavallée, le Dr J.-K. Carver, Yves Pelletier, l'hon. C-A
Bertrand, J.-R. Pelletier, Georges Barrette, Albert Chevalier, Albert
Lachaine, P-A. Daunals, Ed. Gernaey, B. Dépocas et A-H. Shea,
—Photo is “Patrie”),

~

Des renvois de
fonctionnaires

Les conseillers s'attendent &
une réduction sensible du per-
sonnel, dans certains services
municipepz.

Le conceiller Henri Brien, de
2 ne l’a pas caché,
hier après-midi, lorsqu’il s'est
exclamé, alors que M. A-E.
Goyette coaselllait aux chefs
de I'sdministration municipale
de “passer l'éponge” à l'Office
d'initiative écenomique : “n’a-

yez pas peur; ils vont y voie.”

 

 

Collectionnez-vous
les timbres-poste ?

ites la
VINCENT

le depuis
  ans

Grand  choly de
timbres,  aibams

et entalegues

GRATIS:
Listes de ets,

née!tes. "ere, ,

 

Demandez uetre catalogue illus-
we des timbres du Canadas Jatite-Ht

 

A, H. VINCENT
284 Ste-Catherine Owent   
 

3 LE MEILLEUR TABAC O AECTIS TNTINT
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‘Avec ;

les meilleurs souhaits

d'un

fournisseur

   

BIENVENUEà la PLAGE IDÉALE!
ET à la PLAGE JACQUES CARTIER

Ces plages dont la réputation n'est plus à faire, sontsituées à | 2 milles
du centre de la ville. Des centaines de tables sont aménagées pour les
pique-niqueurs. Un restaurant sert les meilleures liqueurs, crèmes
glacées et sandwiches. Un local spacieux est réservé pourle stationne-
ment d'autos. Pour tous renseignements, appelez WEllington 4141.

 

Nous servons

Les FAMEUX

“FRANKFURTERS”

ELEY

Avec

les compliments

d'un

fournisseur

Nous souhaitons bons succès

À LA PLAGE IDÉALE
À LA PLAGE JACQUES CARTIER

 

PAIN et GATEAUXfournis par

CANADA BREAD
4701 RUE RIVARD

    WEiliagtea 2761

x

Un Fournisseur.

 

A la plage IDEALE vous êtes
assurés d'une crème glacée de
première qualité.

LAITERIES
MONT-ROYAL

ne

AMherst 1151

 

Téléphone 82
CUnnley Postal 66

ANTONIO
CLOUTIER

Bonbons en Gres
ee SAINTE-THERESE
 

 

  

Demandez le

Lemon Charger
de

rd
 

 

 4141 rue Saint-André

Produits de Qualité

Lait - Crême - Lacto-Co

LIMITÉE

FRoatenac 3121  
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Hier aprés-midi. avalt lieu au Stade de Montréal, rue Delorimier, le Festival annuel des Ecolléres Catholiques de notre bité.

eeZEse

fes SAR
certetes

 

Festival des Ecoles Catholiques Féminines de Moméréai-— rr

 

Environ deux mille fillettes évoluent lei dans
un grand numéro de gymnastique, préparé par Mile Cécile GRENIER, assistante-directrice de l'éducation physique à la C.EC.M. et organisatrice du programme de culture
physique. Les invités d'honneur, les écollères présentes, accompagnées de leurs maîtresses, ont admiré ia grâce et la valeur esthétique des mouvements exécutés. Mile
Laurette BAILLY, pianiste accompagnatrice des cours de culture physique, à su communiquer aux gymnastes, par ses arrangements musicaux, le recuelllement propre aux
artistes qui ont conscience d'exécuter une oeuvre d'art, et inspirer aux spectateurs une profondeur de sentiment inconnu jusque-là. — (Photo la “Patrie”).

\
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BERLIN,ler. — (AP) — Le
haut commandement allemand
communique:
“Blen que le gros de l'armée

française, dans le nord-est de la
France, ait été dispersé. quel-
ques unités éparses résistent
encore.

“Cette résistance sera bientôt
brisée, cependant. L'attaque
contre le reste de l'armée bri-
tannique, en pays piat, proté-
gée par les eaux montantes des
canaux, le long de la côte, entre
Furnes et Bergues, et à l'ouest
de Dunkerque, se poursuit.
L'adversaire résiste vigoureu-
sement à cet endroit, afin de
aænuver le plus de soldats possi-
ble, méme au prix de son ma
tériel de guerre.
“Les forces britanuiques, cer-

nées à Cassel, ont été écrasées
comme elles tentaient de fuir
vers le nord.
“Le gros de l'armée alleman-

de, dans l'Artois et les Flan-
dres, est donc libre maintenant
de s’adonner à de nouvelles
tâches.

“Il est encore impossible d'é
tabllr, même approximative-
ment, le nombre de prisonniers
capturés, et la valeur du ma-
tériel de guerre confisqué.
"La mauvaise température a

forcé l'aviation a ralentir son
activité considérablement, pen-
dant la journée du 30 mai.

“Cependant, elle à pu s’at

quer de nouveau aux quais de
Dunkerque.
“La marine, tout le long de la

côte hollandaise, et des régions
occupées en France et en Belgi-
que, s'est occupée de la défen-
se côtière.
“Des bateaux-mouches alle

mands ont réussl i couler un
contre-torpilleur ennemi, au lar-

ge de la côte belge.

“Pendant la nuit du 30 au 31
mai, den avions britanniques

ont encore attaqué des objec-
tifs non militaires dans le nord
de l'Allemagne.

“lis n'ont d'ailleurs pas cau-
sé grand dommage.

“Nous avons abattu un avion
ennemi la nuit dernière dans le
sud du Holstein.
“Dans le nord de la France,

Tennemi a perdu trois appareils
et A Stavanger, en Norvège,
nous avons descendu un avion
de ccmbat britannique.
“Deux de nos appareils man-
quent à l'appel”.

..
LONDRES, ler. (CP)—L'Ami-
rauté britannique communique:
“Le ministre de l’Amirauté re-

grette d'annoncer la perte du
H.M.8. Curlew (capitaine B.C.
M Brooke) coulé à la suite d’un
bombardement, il y n quelques
Jours. au large de la côte nordi-
que de in Norvège.

 

Les communiqués
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|

 

 

Ils ont servi à protéger les con-
vois et tes endroits du littoral
oceupé. Ils furent exposés à de
nombreuses attaques aériennes
qui colitérent plusieurs appareils
à l'ennemi.
“La traitrise des eaux côtié-

res dans ces régions gêne le
mouvement des navires de telle
façon qu'il faut s'attendre à des
portes occasiennelles.
“C'est au cours d'opérations de
ce genre que le HMS. Curiew
n été bombardé et coulé. Nous
n’en avons pas parlé avant, par-
ce que nous avons eu de la dif-
fieuité à établir l'identité des
survivants. On peut affirmer au-
Jourd’hui que quatre officiers et
cing matelots y perdirent Ia vie.
Les parents ent été avertis”.

gagne
L'équipe numéro 1, de la sous-di-

vision des quartiers-généraux de ia
police fédérale d'Ottawa, a, après
cing ans, vaincu l'équipe de la divi-

sion d'Edmonton, capturant le
championnat lors du 15e tournoi

annuel du revolver de la police fé-
dérale, Les vainqueurs ont obtenu
un total de 1,925 points sur un ma-

ximum de 2,000.
Bien qu'ayant perdu le titre, l'é-

quipe d Edmonton a quelques con-
solatigns, car un de ses membres,

ie sergent Andy Ford, a remporté le
trophée pour le championnat indi-
vidue) par 389 sur 400.
Dans le ciassement général Ed-

monton est arrivé second et troisiè-
me (deux équipes), Frederiekton, 4e.

 

 

 

ACERS
PROMPT

SOULAGEMENT

de ce

SUPPLICE
ESTIVAL

Ne demeurez pas un autre été la vic-
time misérable de Ia fièvre des foin
Ypbazone vous débarrasseta prompies
ment de von symptômes. déprimants
1 apaise l'état fiévreux. soulage des
attaques d'éternuement et adosett ja
gorge et le nes irrités. Une victime
dut: — ‘Les comprimés Ephasone mme
procurent un soulagement instantané

 

     

  

 

taque* Une autre dit: — ‘Je pris
deux comprimés Kphazone avant de
me mettre au lit. Je commençai trex
tôt & respirer & l'aise avec le rémt-
tat que je dormia toute in nuit.” Les
pharmaciens de partout vendent Epha-
zone en {rois formats — 51.50, 82.4
et le format particulièrement érono-
mique À 8726. Pour échaniliion
d'essai gratutt envoyes 10e pour frais
de poste 01 d'emballage aux seuls con
cessionnaites canadiens, Harold FF.
Ritehle Co. 11d. 10 me McColl,
“'vronte,

chaque fox que se produit une at- |" 

Dans l’Abitibi
QUEBEC, ler. (DNC)—(Par Je-

seph LaVergne). — M. Léo Brown,
sous-ministre de la Colonisation, se-
ra absent de son bureau au début

 

de la semaine prochaine.
Accompagné de quelques offic'ers

du ministère de la Colonisation, M.
Brown se rend en Abitibi. Il y ren-
contrera à LaSarre lundi et mardi,
tes trols chefs de districts de l'Abi-
tibl et du Témiscamingue ainsi que

tout le personne) extér‘eur du mi
nistère de la Colonisation dans cet-
te région. I) étudiers, sur, place
avec eux, les différents problèmes
de colonisation, ainsi que l'applien-
tion du programme de Colonisation
du ministére pour 1840.

 

SI VOUS ACHETEZ
DES CERTIFICATS
D'ÉPARGNE DE GUERRE

VOTRE PAYS OBTIENT DES
FONDS POUR CONTINUER
ET GAGNER LA GUERRE

Vous, VOUS OBTENEZ
$5-00 en 7 ans 49 chaque
fois que vous placez
aujourd’hui $4-00

Un placement garanti par le

DOMINION DU CANADA

Nous vous invitons à acheter vos certificats
à notre succursale la plus rapprochée.

BANQUE DE MONTREAL
“LA BANQUE QUI ACCUEILLE BIEN LES PETITS DEPOSANTS”
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CHLP samedi 1er juin |
  

LA PATRIR
(907.7 mètres) — (1190 kil)

 

8h. —Rsdii-Petit-Monde.
10 bh. 45—Revue des événements

sportifs
11 b à minuit—C'est l'houre de la

danse avec...

WBas
46 h. 00—Orch. Chuck Foster.
16 h, 15-——frogramme de ia Buan-

derie Fdérale.
10h. 30—Emisnion consacrée nez

malades.
11 bh. 00—Vos refrains prélérés -

(Buanderie St-Hubert).
11 h. 13—King Cole Swing Trio.
11 h. 30—Assoc. Canadienne-fraz-

çaise des aveugles.
11 h. 45—Vaises vlennoises.
18 b. 00—L'heure exacte.
18h. 00—L’henre féminine,
18h. 43—Bonin et Frives.
1 hb. 00—L’heure féminine,
2 h. 00—1L1'heure précise,
2 h. 0t—Matinée mélodigue.
2h. 80—Heure de la danse.
8 h. 00—Radio-Baseball (Royals

a4 Toronto).
5 bh. 30—Radlo-apécial.
6 bh, 00—L’'heure exacte et som

maire.
6h. OS-—éli-Méle.
6h, 25-—Itésu des joutes de

baseball.
6h. 30—l'heure précise,
6 h. 30—Radio-Annuaire.

sons françaises.
7 h. 30—Gypsy Louise.
7h, 45—i'ensemble A

Standard,
8 h. 00—Radio-Petit-Meade: Dir.

Mme Jean-Louis Audet
8h. 26--Don Allan et sa musique

 

Chan-

corde

9 h. 00—Rolly Lachance et orch.
(Rio).

U h. 30—Petite musicale.
10 h. 06&—Pinky Tonslin « erch.
20 bs. 30—Arthur Tatum, pisaiste.
10h. 43-—Revue des événements

sportifs.
. 00=—L “est I'heure de 1a danse

. 00—L1.'heure précise. — Fin
de l'émission.

“ Radio-Petit-Monde
Les Hevea de Mme J.-T. Andel

vous prégenterunt le programme
au.vant, ce suit, À Radie - "elit -
Monde, par CHILI, à huit heur

SkeL A, Annonceuse, Fcrnande La-
eivière; Le baiser de Ninette, Jac-
uellne Depocus; te petit mouton.
rhansonnette, Lorraine BTA.
Monlogue,  Lucette M. Lacroix;
Mou chapelait, Thérése Philigert; Vi-
ve le printemps, Marieite Daigle
Marionnettes, Hélène  Duranieau,
Monsrigneur. Pierre Thibault; Pe-
tite Légende, Huquette RobHiard:
Jeux canands, chansonnette, Lore
Taine et Marthe l'ion: Portrait
d'une petite fille, Mariette Audette,
JL était un petit navire, Gertrude
Foucher; Images d Rninal, Geor-
etle Gauvreau: LU était un petit
amme, Robert Rival et Méat Mal-

fartre: (fhansonnetle, Mate Mo-
semy et le Choeur

Là
Conférence

» sr
des réfugiés
OTTAWA, ler. (P. C} — Le mi-

bistre des Mines, ‘hon. Crerar,
Qui a juridiction au d partement
de l'Immigration,a convoqué. pour
fundi, une conférence cnire te fé-
Géral et les provinces pour discu-
ter des problèmes relatifs à l'ad-
mission des enfants réfugiés de la
Grande-Bretagne et de Ia France.
M. King a dit à (a Chambre des

Communes, lundi dernier, que le
gouvernement avait décidé d'aider
la France et l'Angleterre en rece-
vant leurs réfugiés, mais que le
grand problème actuellement était
fe transport de ces réfugiés au
Canada.
Le nombre des réfugiés que le
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AUJOURD'HUI

jt
e
i
° E

ra
35—Causerie agricole.
20—"‘Hillabilty
06—Nouveties.

 

05—Orchestre symphonique
3e-dlonservatoire de mm

sique de Cincinnati.

«B—Variêtés internationales
. 06—Radio-journal agricole.
Nouvelles.

=
P
r
p
p

F
P
P
F
P
F

: 06—Heure du thé.
. 15-—La chaise honteuse.

   

9h. 00—Souvenir de 1héâtre.
oh tes

 

1». 6&—Informations.
Là. 06—Fin de l'émtasion,

 

20—Orchestre.
#—Clud Matinée.

12 a 00—Nouvelles
11 bh 86—Neavelles,
H a

 

Li à. 06—Orchestre.
11 bh. 18-—Barytos

de Is BBC.

1 bh. 88—-Radio-Journal.

00-—intermède.

…
ih

postive, ue 83—Radio-Journal,
LY  

   

inn. RNumaus enregistrée.

Ke 18—Concert.
13 8. 30—Version des nouvelles

1% h, 45—Trio itetrumeatab

ous Pra.
Plus beaux divques|

490.7 mess) (940 hl}

». 09—Programme musical.
», d&-—"‘idées brillantes‘.
Nb, 16—interméde musical.

11 h. 30—Orchestre.
13 bh, 09—Nouvelies de Ia BBC.
13 h. 3—Children’s Scrapbook,
12 h, 48—Radio-Journal,

  
  

   

   
   

. 30—Ent revue.
. 45—Nouvelies de 1a BBC.

 

 

(LI anêtree) — (136 LA

06, Co—L'osre - Temptrature.
Informations

Ok t6—Nouveautés metrumen- .
tales.

08
Se—Houreuite du bonneur.

. 0—‘Lnoose Gp Hides,
20—stythme.

. 00—Les pus beaux disques,
3b-—Mciodies capeieuses,

20—Souventrs romanesques
06—Récital de chant,  

 

esallo, alto, les porte
0—Pianologue,

». 18-—Orchestre,
81 &. 30—Orch. Jack Jeasy,

S8—Urchestre.

LE JAR
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Nous comasençens aujourd'hui

  

Botanique de Montréa
imASPECT RECRNATIF. Le Jer-
Sn Dotaninue de Montréal set un

AmPare d'été.

Bertion: pelouses, ailées fleurles,
marterte de piutites afmuelles, par-
terre de plantes vivaces, jardine
anglais, lace st Tuissesux. collines
alpines section forestière,

lms parca sont en Membre insulli-
sant A Montréal. 1! n'y en àaucun à
Tem de la rue Papineau, où ve trou-
vs d'une des populations ouvrières
Ise plus denses du pays.

Au moins les trois-quarts de Iv
Population ouvrière ne sortent pas
de la vie au cours de l'été. Un
parc comme le Jardin botanique
met à leur disposition des sentiore
fleurin ~t des bocages qui rappellent
de campagne, où ils peuvent Paire
provision de grand alr et de sotell.

En 1939 Il ent venu au Jardin.
Au courn de l'êté, de 150,006 à 250,-
009 visiteurs. Fm temps normal, on
peut done compter sur un milllon
de visiteurs par année, En se basant
ae 1 dernier, on peut répart

 

 

    
   Cansda a l'intention de faireve-

tears
bm

comme suit: 0,
As aravinne

 
 

  
      

CFCP
«600 mélres) $04 kil)

CFCX
(40.06 mètres (0008 kil)

9h. 00—D'us ocean & l'autre
on sutebun

14 &. $8—Quatuor,
10m, 30—Quatuor féminie
18 h. 4&--Grchestre.
11 hb. 80—Nouvelies.

- 15 a, 06—Bousie.
11m. 25-—votin Noll

20—Orcivest re

? 8.
10. L6—Réctial
1a 20—KeVue 1hidtrale.

s0—Le monde musical,
20-—Lheero.
0—Nourelles epoetives,

JARDINBOTANIQUE]
in publication de quelques notes sur

le Jardin Botanique de Montréal. C'est un exposé très sommaire de l'ob-
Jet du Jardin Botanique, de son organisation et de ses revenus directs
et indirecte. Nous espérons que non lecteurs s’intéresseront à cette oeu-
vre magaifique et y trouveront leur profit.

Ce qu'est le Jardin *
l

 

8—Ed et Zeb (0érie). sh. 16—Radic-Journsi et nou- 25—Radio-26—Musicaie. velles de la BBC. HotenonCurtbe#—Orchestre, Sn, §3—Orchestre de danse. World,25—Chanmnnettes. 10—Musienie. 7h, 06—Chansonnettes. . 66—Relats de Londres.7». @6—Nouvelles, 18—Orchestre, 7h. 30—Récital de chant. 20—Munique de dance.7h. 15—Causerte. 20—Heure de bonne entente! 7h, 46=—Bur in scène du mond: ve. ‘Th, 20—Trio de concert aunque. 8 6, 80—Concert. . 09—Radio-Joureal1h, 46—Causerie. 2e—Orchestre. 8h. 30—Orchestre de danse. 16—Orchesire.» 48—Nouvelies de sports.

|

9%. @—Fantsisie mesicaie.

|

|LI n. 30—Orchestre.* 00—Orhestre. 9h. 1$—Radio-JournaL §1 k. $3—Radio-Journal.8 à. 55—Hianoïoque. 06—Btudio. Nn 9 8. 38—Cordes symphoniques.

|

13h, $0=Sia de l’émicates.
00-—Orchestre. 11h. te—Nouveliez. 11 6. 6—Radio-journas.DIMANCHE 30—Ofhcestre. (A 8. 18—Vermeisca, SE 6. 38—Récitai de viole,0—Bullelin d'informations] . 11 D. 4$—Radio-JournetCKAC , $—Fermeiure, 130 00—Tia des émissionsCBP

(338.7 métros) (910
6h. 06&—Radio-Journal.

8h 30—Musique
8 33—Radlo-Journal,

ee—intermède.
06—Elevation.

 

    

  

  

 

20-—Quatuor voeai
4i-—L@ trio Ross.  

1», 06—Radio-Journat

30--Chent.
00-—Hommage au

e5—‘‘The Kidacd!i
18—Chansonnettta,

  

. 88—Orchest|
. 3—Musique de el

8 bh. 88—Concert,

Sh 30—Les fureurs
riste.

«8—Radio-ZournaL

 

    
  

20-—Orchestre.
. 0$—Lormédie muet 
 

B--l'ate d'hiver.
Ce sont les grandes serres. Cirâce

A ces grandes acrrce, les jardins
bolaniquea sont ouverts douze mois
bar année. Dans les jardins botani-
Jues comme ceux de Nuw-York, de

“louis, «de, les grandes acrres
attirent des foules énormes, plus
encore que les parcs extérieurs. Les
directeurs des jardins de New York
et de St-Louls et du Garfield Park
Conacrvatory de Chloagn nous rap-
Pellent qui ne faut pas négliger
les grandes serres, que c'est la ance
tion Ja plus importante d'un jardin
botanique et d'un parc, qu'elle attire
plus de visiteurs que leg autres
se hons,

l’rndant que la ison d'ét t
finis à taeVextpricur, len grandes ser-
res p tent une végétation tro-
pirale. Quatre.vingt-dix-neuf pour
com au moing de Ia populatiog ne
connaître {smals I» paysnge tropical
ue pag la jardin botanique. Les
masses ouvrières prennent ainsi
ronnaiessnce des payanges de la
lloride, de la Louiaians, du Mexl-
que, de le Méditerranée ot de lu
Cnlifornie, sans Avoir À se déplacer,

Ca=Terrainn de Jens.

Tous lea jardins Holaniques mo-
dernen renferment

 

 
        

8h. 16-——Cloches du monastère.

sé—Quatuor à corde,

RL. 00-—latermède musical
. 88—Cordes qui chantent.
30—Honate.

: 00—Opére.
188. 30—-Vergion Française des

nouveiles de la BBC.

1 hb, 86~=Musijue mocerne,

20—"'#alon Hilbousttes”,

00—Les plus beaux disques
0—Relals des iles Hawai.

® bh. 15—Traduction des
velies de 1a BBC.

90—'‘Tropical Serenade’,

90 mitre) 900 WL)
00—Radio-Journal.
@-—C'oncert.

    

     
gieux

00—Nouvelies de Ia BBC.
30--Radis-Journal angie.
1—Malodies,
45-—Kadio-Journal.
0—Cau.seria,
18—""Just Mary

génie. “oronto).
20--Uoncert

ers,
30—Servic

Ke. §3—Radio-Jeurnal,
#e—Concert.

hambre, #0—Orchentre.

Eglise

 

30&—Rendez-vous,
@é—Airs d'opérettes.
20—Le monde aujourd’but.

nou-
»

cd'us pu-| 6h 45-—Fadio-Journel anglais.
4h 50—Intermède musical.
à, 09-Lerdse mélodiques,
= 2é—Mervice religieus

icaie. e—Programme de - 
 

banebali, un terrain d+ football, un
terrain de cricket, des rourla de
tennis, une patinoire. un pataugeoir
pour ies enfants. un terrain de pi-
que-nigu

 

Il y à aussi des terrains aména-
ta prêts à recevoir des appareils
€ jeu.

CONGRÈS DE
LA LÉGION
DU QUÉBEC
Le congrès national de la Légion

Canadienne, celui de (a section
du Québec, 8 été insuguré hier au
salon “D” de l'hôtel Mont-Royal. Le
Ît-col, C.-F. Ritchie présidait aux
edtéa de M. Alex Walker, président:
élu de la Légion; le It<ol. J.-D.
Brousseau représentait le lieute-
nant-gouverneur, Sir Eugène Fiset.
Plusieurs rapports ont été adop-

tés; celui du comité des finances
démontre que la succursale du Qué
bec accuse un surplue de $2,46754
pour l'année qui vient de s'écouler

L'élection des nouveaux officiers
a Ileu cet après-midi,
Le K-col. Ritchie, président sor-

tant de charge, a fait ia revue de
l'activité de la Légion au cours de
l'année; il s'eat dit très satisfait des
résultats obtenus surtout quant à
ce qui togarde l'augmentation du

 

 

 

CHLP dimanche 2 juin
(907.2 mabtres) — (130 kil)  

LA “PATRIE*
APRES-MIDI

1 h. 43—8ommaire.
1 b, 30—Hollywood American

Legion Band.
3 b. 00—L’heure précise,
2 bh. 00—Radio-Baschall (Royals

à Toronto - 3 parties).
5h. 00—L'heure précise.
5h. 00—Chansons françaises.
Bh. 30—Variétés instrumentales
3 h. 35—Résultats des joutes de

baseball.
6 bh. 00—L'heure précise.
6h. 00—{'hansons françaises.
6h. 15—Centre social de radie

logie.
6h, 30—Carroll Gibbons et or

chestre.
6h. 43—Emission J.-H. Breton.
7 bh. 00—Tin Pan Alley Goes To

Town,
7 h. 30—Coucert de musique ine

termationale.
8h. 00—I.'heurc précise — Fin

de l'émission,

Loyauté
des Belges
de Montréal
L'Association Belgique-Canada,

section canadienne, prie ses mem-
bres de prendre note qu'une assem-
biée générale apéciale, aura lieu le
lundi, 3 juin prochmia, & 5 heures
de l'après-midi, au tuméro 417 de
Ia rue St-Pierre.
Dans les circonstances graves où

nous nous trouvons, l'Association
croit qu'il est plus que jamais né-
cessaire que les membres belges et
canadiens, profitent de cette occa
sion pour manifester leur attache.
ment, à la patrie et leur confiance
en ceux qui sont appelés par les cir
constances à diriger sa destinée,

C'est pourquoi elle présentera à
l'approbation de ses membres, une
résolution affirmant ea foi dans la
délivrance de la patrie martyrisée,
et mesurant ses représentants ac-
tuels, en l'occurrence le gouverne
ment beige réfugié en France, de
son entier dévouement.

TOUS POUR PIERLOT

MEXICO, ler. (A.P.) La Lé-
Ration de Belgique annonce au-
jourd'hui que tous les Belges
habitant à Mexico ont unanime-
ment appuyé le gouvernement
belge et non pas Léopold III,
au cours d'un scrutin tenu hier,

Tué par une ruade
CLARENCE CREEK, Ont, ler.

(PLC). — On a trouvé le callavre
de M. Otivier Boiteau, fermier, Agé
de 45 ans et père de 9 enfants, dans
eon étable. D avait le crâne frac-
turd. On croit qu'ü fut victime
d'une ruade.
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Pots, 10c, 15e, 29€,
Tubet, 23c.
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Il mordra
LA PATRIE, SAMEDI Tee
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LA “PATRIE

(907.7 mitres) ~— (2190 kil) Mb. dé—Institut de musique. 11 b 00=-Sports 41 à, 00-—Jtadto-Jeuchnt Be.
LUNDI 246, 6S—Ahe, aie, jes epests. 11 h. 15—Bérie. SA à M5--Chsoniges spsotive.

Sk. 13-—Bommaire » Variétés - 11h 26--Orgue 11 à. 29-—-Orchestse, Vl Li à 20--Orchostre,
Nouvelles. CAC 11 à 25—Orchéstre, im es-orchentre |: [22h 30—Orchestre de dimen

2h. 30——Réveille-meatin mesteat, (11 mined 120 My HLOr * [= 2e-craeue FwySN
9 h. 00-—Chansons françaises, IEEEE |130. 20—Orshostre. £ hu 00—Neuvellea 4 LONDRES, lee. (PC.). — Are

© h. 20-—Radio-; SN 06-Variétés act 11 0eBulletin G'imtermations 1M06—Fin de fémiates, Cam ther Greeaweed, case

» h. 96-—hansonnettes: L F. oe crc» case 58 mites W908 BILD} portefeuille, déclarait à le radie,
Ritchie & Cle. en ™ urnal hier weir que Adolphe Hitler ne

9h. 45—Le trio Rainbow, hh C00 mites) (006 MLD 000.7 mites) 500WA) TESNSna fait que mordre du granit et qu’il
10h, 00—Fredo Gardoni et aoû 30 OFCX 8. 30—Radio-Journal, Oh 15-Voua couvesez-voust n'y a nullewent Bow pour Jee An.

ensemble, oe 000 sirens cons wy 48 $S—Rasicdoumar QuMarche muet Slaie de no décourager. Tandis que
36h. 33-—Érogremme de la buan- ne Sd=—Atener MAES, 85. 3—Fot sournt susleal, suester Juek, chanteut. [nes ressources s'accumulent, dit-il

erie Fédérale. 06, termed madeer. L—orchentre >, [cmceve, nes emnemis épuisent les
10 h. 30—Comédie musicale, ow Leee, oe OkA‘Meme —|leurs. Eu raison de metre biscws
10 h. 43—Klosque A musique, ih 29—Votal Vogues, Dh 30--Chansomnettes [ras chanteur. écementique, il devient de plus en
11h.00—Vos refrains préférés We (série), NBC. gaines. 16h. 66—Airs d'opéreite. plus difficile aux Allemands de

B erie BI ua 88—Nouvellss. 18 h. 06—Vie de famille, 10 8. 18—Cordes mélosiques.
nt ( rt x -Hubert). : - 10=La petit déjeuner. bh 15—tourrier-confidences. oh2 TheMant Married™. remeuveler Jours armes.

n > 3—Charlle Gzae basa. 120 00—Allona, c'est PAIS 10». 30—Nouvalles féminines. 10h. me ILA 15—"Tue Read of Life™
. 30-—Emission J.-E. Tessier. |13 b. 15—Uoquetel musical 10h, $5—Egiise dans ja forêt. 11 h.66-—-L'heure sympathique. [11 bh. 30—ATum Red Seal. A la rte

11 b. 43—Mme Nita d’Arcy (Com- [12 b- 20—Parade du midL 10 h. $3—Causeria. 18h, 60—Chansonnettes fran 13 h. @6-—-Nouvellss de Ja BBC.
mandité par lo Halon 11h. 43—Varitts internationales 11 p, 0¢—''1 Love Linda Dak’ ses, 18 &, 30—Radio-Journal.

ua Lh sels familie Gauthier. (Berte). 18h. 15—"The Kidoodiers”, Lh. 00—La bands joyeuse CALCUTTA, 1. (C. P-Reutess).
naissance). i6—Nouveliea 118. 85—Musique Hawalenns. [1Sb.36—Version française des| 15.30—1a ferme ‘®t ses pre-|— 85 Allemands et AHemandes ont

12h, 00—L'heure féminine. 1 2. 35-—Pianologue. pi RAICAE Den, or.ieueIA BBC. SM 66 Auninet 1e Stern”, été arrêtés aujourd'hui, soupçonnés
1h. 00—Radio-Jonrnat. “Phar-| 1a, 45—Le monde feminin. tre. 2h, 13." ‘Backstage Wife”. d'être des indésirables,

macle Montréal”. IeSehapa, 18 —tadiodenrmar, Ih M—Programmemusical. se 8
Tous les jours le “reporter Ge Cate 3% 1SKDapeodle. Iesonnette IN 6_The ery s¢ Mary] CANDERRA, Australie, ler. (GC.

recenta ‘ la.sake.i Hgmmete 18—1a rue prisipai I P-Reuters.) — Le parlement à vo-
deureai la "Patrie 3m. 26—Orchestre. Mr—padiofournet, 2 n. 30—Pepper Young's Pamay [té Aujourd'hui un bill permettant
1 k 05—L'heure féminine. 2. 43—Musique sans parole, " à. é8—The Qui ,
2h vi Fa res d'argent 06—Les chets-d'osuvre 60 is ding Light. au gouvernement d'expatrier tous

. 00-—=L'heure précise. wreran aux. Ped ShuProcraimme masicas (12 étrangers qu’il juge indésira-
: mowool Salon Orch. $ 20—2ije CRpase, 3. Chronigusparis. bles, ou affiliés à une “Se colone”,

. SO Half, 4#—Chronique per
Radi E nical,

3 5h. 00—Opéra, orPouebeanx die aera
41, C0—Radio-Rascball (Royals Paco ques 15Nouveliee de 1a BBC.A Baltimore). or 15—Intermede mastcall,
Safad spécial. . pe—interméde musical, a 1—Caronique sportive,

00—L'heure précise et som- relies dolaBBG Femina
maire. 20—Lates de naissance. 2e—Chronique sportive, 0s—Causeris.

6 h. O5—Méli-Mélo. 3a—{ntermèdemusical, =. 38—Radio-Journel, 1s—MonicMakers.
ch 13-—Raddio-Journal “Carrière| ce ta-iessouvenes Ge dus neinsoser3 à—vause er

. E laxor one lang, jo at

6h. 25-—Hommaire, 5e cesrAEates” IN Le quari-dheure de i tes troupes en
Hy201heure précise 1h 7—Nasaire & Barnabs. . Thiat oe 20—Voice ofFirestone.

1—Musique sur mande 8 Juan Pécha”. 00—Unets-d'eeuvre du
(Commanditée par la maison

|

gu. e6—Deenr musicaux. 7h. $1—Radio-Journak pia

ri hi 3é—avestioncaire des deux vei militaire. Contentad Program’.
. 45—Résultats 06--Orchertre. 06-—Radio-t

Dte 9° 38 sensTbe angus ans
15— rast Alouette ,€ h. 50—Radio-annnaire. Eee ee 10K. 30—La science pour tous. [12 b. 33—RadioJournal,    

 

7 n. S0-—Commentateur sportif. 108. 3—Orchestre.
7 h. 43—#tudio.
8h. 0O0—Les dranses du désert.

b. 30—La pluie d'argent.
® b, 00—The Commanders (Ame-

rican Grill).
® h. 30—Harry Bluestone Balen

Orchestra.
10 h. 00—Half & Half,

 

Avions pour
les Alliés
JAMESTOWN, N.Y, le—(P.C)

Trois pilotes américains sont pa
jourd'hui pour Halfas Nile-Ecosse dans

CHEZ
 

 10 bh, 15=—Radio-Jonrnal.
10 b. 30—Rolley Lachance (Grill

Rio).
31 h. 00—1.,heure précise. — Fin

de l'émission,

35,000 de dégâts
LOUISEVILLE, ler, (N D C) —

Un incendie a causé pour environ

 

des appareils Stincom qui ont élé vendus
au gouvernement canadien. Ce soat les pre-
mices aviateurs américains à livrer person-
nellement des avions en Canada depuis le
début de la guerre,
La United Press annonce de Roosevell

Field N.-Y. que douze auires monoplans
Stinson seront livrés incessamment à Ha-
lifax par des pilotes américains. La dépè-
che ajoute que 600 de ces appareils om été
commandés par la Commission d’
française.

  

 

35.000 de dommages, hier soir, en
détrulsant trois maisons et des han-
gars, propriété de M. Raymond

Ares. Ce sont des enfants qui don-
nérent lalarme.

 

En écrivant aux annonceurs
mentionnez la “Patrie”, 
 

 

Sur la scéne d'un sérieux incendie
  
 

. ln grande vente que tout
Montréal attend à cette époque de l'année!
Serviettes épaisses, absorbantes, apongieuses
et douces que vous n'auriez jamais cru
pouvoir vous procurer à si bas prix! En
tissu éponge de coton d'excellent usage.

Seul un achat très considérable nous
permet de vous iles offrir à prix sl bac:

Blanches à rayures

© BLEUES @® VERTES © JAUNE DORE
© ROSES © MAUVES

Prix de la Vente d'été, chacune 37e

Faites provision pour
© LA PLAGE © LE CHALET © LA VILLE

Nersierten — nu éensième

+T. EATON Cure
O08 MONTREAL  

Vue exclusive des ruines de Colon, À in suite du gros Incendie,

y. survenu, en avril deraier. Cette phote meus fut envoyée par M.

Maurice Cholette, soldat américain & Panama et neveu de M
Misaëi Choleite, doyen de In “Patrie.” i     



  

 

LA PATRIE, SAMEDI le JUIN 1940
 

 

   
 

 

La tamille des McAleer dont ls ferme est située sur la frontière cana-
de-américaine. Le père et quelques enfants sont en territoire améri-
Cain, tamdis que is mère est en territoire canadien. Le terme sépare
lee deux pays. (Photo La “Patrie”).
 

 

  , °dec
par Christian VERDON

  

 

Automobilistes:
soyez sur vos
gardes toujours !
On ne saurait répéter, aux auto-

mobilistes, comme i! leur est im-
Portant de se mettre en garde con-
tre les amateurs de 1™auto-stop”,
appelés communément les “Hitch-
Hilers”, Dans un récent communi-
qué M. George McNamee, directeur
général du Royal Automobile Club,
déclarait que c'était “une pratique
trés dangereuse de faire monter ces
Rens qui vous arrêtent sur la rou-
te”

 

 

“Bien que les journaux, à maintes
Teprises différentes, nous dit M.

McNamee, alent mis les automobi-
listes on garde, on en rencontre en-
Core qui prennent ie risque et sont

ensuite victimes de Vols ou d'atten-
tat,

“Ces amateurs de l'’auto-stop”, ces
hommes “au pouce”, qui demandent
un voyage À l'automobiliste, en rase
Campagne sont rarement d'honnê-
tes citoyens. Des automobilistes
d'expérience sont là pour le pron-
ver, Que tous Irs Voyageurs conti-

Tuvnt leur route sans s'occuper
d'eux!”

Hudson vient de
publier une carte:
pour les touristes
Le Canada recevra, cet été, plus

de 2) millions de touristes qui as-
sureront un revenu de plus de trois
cents millions de dollars. Afin d'ac-
corder aux touristes ie summum de
bien-être possible, partout, dans
fous les coins du Dominion, on se
prépare activement à leur donner
une belle réception.

Les automobiles. venant des
Etats-Unis, entrèrent au Canada.
pendant seulement 48 heures, soit
deux jours, nu nombre extraoidi-
naire de 12680529, en 1939, Seul
FEtat du Michigan en a fourni
28416. Cos chiffres dénotent la
Portée du tourisme.

 

se préparer à bien recevoir leurs
hôtes, s'ils désirent que le tourisme
connaisse une année record. À cet
effet, 1a Hudson Motors of Cansda
vient de publier une petite carte,

très facile à porter sur soi, avec les
noms des principaux postes de dis-
tribution des Hudson, & travers le
Canada, et avec les réglements de
vitesse et autres renseignements
des plus utiles pour le touriste. sur
chacune des provinces du Domi-
nion,
Ces cartes sont partout, aujou:-

d'hui, dans ies hôtels, dans les res-
taurants, ete, etc. Elles indiquent
le maximum et le minimum de vi-
tesse requise par les lois de la cir-
culation provinciale.

De plus on y donne les conditions

À remplir pour demeurer dans la
province. Dans certaines provinces,
comme dans celles de l'ouest, 11
faut aller s’inacrire dès son arri-
vée. Dans le Québec, on a droit à
un permis de Séjour de 3 mois. En
Ontario, ce droit est de 30 jours.
Somme toute. c'est une carte tres

utile pour les automobilistes.

C'était son père
Quelque part en France, 1. (P.C.)

— Sur la cheminée de la maison où
it avait été assigné, le canonnier J.
Porter vit le portrait d'un soldat
anglais qui était dans cette maison

en 1916 et il le reconnut comme
son père, soldat de la première
grande guerre.

 

 

En écrivant aux annonceurs
mentionnez la “Patrie”.

#rrentière de la province de Québec

Sujets canadions...
(Suite de In page 30)

nadien afin de pouvoir vendre ses
produits “A l'étranger.”

TI y n encore la question de l’é-
change de la monnaie. Et, on salt
que le gouvernement vient d'édic-
ter qu’il “est défendu aux Cans-
diens de posséder des monnaies de
devise étrangère, sans permission.”

UN PROCES

Le fermier MeAieer nous déclare
qu’il deit rencontrer, ces Jours-ci,
Jes officiels des deux douanes afin
de régier son cas.

IR y à quelques années, Il y avait
eu une dispute célèbre à propos de
vaches canadiennes qui allaient
brouter l'herbe “américaine” et ve-
nalent donner leur lait en territol-
re canadien. II y eut un procès où
les autorités expertes on droit ln-
tornational furent invitées à den-
ner leur version. Toutefois, le pro-
che tourna “en queue de poison.”
Les vaches eat centiaué à brou-
ter... !

“Que faire devant une vache bien
Intentionnée :”

Les McAleer sont sujets cana-
diens, le jour, et aujets américains,
la nuit: leurs chambres à coucher
sont en territoire américain !

CA, C'EST LE COMBLE !

On connait maintenant des “Line
Houses,” comme disent les Améri-
calas. Toutefois, on nous apprend
suse qu'il y s un village, sur la

et du Vermont, entièrement sur la
frontière. Il s’agit de Boehe, dans
les cantons de l'est. Comme la Il-
E16 traverse cette localité en plein
centre, il y à un village américain
et un village canadien. Alnsl, une
personne habitant le côté canadien,
qui veut écrire à un ami américain
de l'autre côté de In rue, doit v'at-
tendre que sa lettre, postée dans la
province de Québec, parcoure une
distance de trois cents milles avant
d'arriver au destinataire !

Bien que ceci paraisse normal,
c'est un fait authentique. Häâtons-

: mous d'ajouter, cependant, que les
dens qui vivent ainst aur ia fron-
tière ne s'en font pas. Les étran-
gers compliquent In situation beau-
coup plus qu'eux *

 

ALBURY, Nouvelles Galles du
Sud, 1. (PC) — I! y a 4 ans, un
homme qui fut identifié comme
étant Carl Huber, un ingénieur al-
lemand, se pendit ici. Ses amis fu-
rent grandement surpris récemment |
quand Hubert arriva chezeux et

leur adressa la parole.
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Carte de
1500
BUENOS-AIRES, fer. — Après

l'exposition d'art français, qui ob-
tnt, l’été dernier, à Buenos-Aires
un si éclatant auccès, l’Argentino
s'occupe maintensat d'organiser
une grande manifestation scientifi-
que et artistique, Qui sera consa-
crée à son ancienne mère patrie.
Elle portera le titre général d'’Ac-
tivités géographiques espagnoles
dans la région de la Plata jusqu'en
1606”, et sera ouverte vraisembla-
blement en octobre prochain. Par-
mi les pièces très rares qui doivent
y figurer, on peut citer, en parti-

culier, les éditions les plus ancien-
nes des grammaires indigénes com-
posées par les philologues espa-

AUTOSUSAGES —
PLUS BAS PRIX

TEL QUE VU

“1307 Chev. 39 Sed. $575
“1409 Chev. 39 Coa. 585
“1405 Chry. 38 Sed. 550
#1402 Buick 38 Sed. 525
“1423 Olds. 38 Con. 475
“1431 Dodge 38 Sed. 545
“1398 OMs. 37 Sed. 495
“1352 Chev. 37 Sed. 395
“1435 Olds. 36 Sed. 345
“1441 Chev. 36 Cou. 295
“1382A Ply. 35 Coa. 245
“1253A Dodge 34 S. 145
“1416 Olds. 33 Sed. 125
“1262A Ply. 32 Sed. 115
Termes faciles — Kebange accepté
VOTRE PLANT EST SUR

Leduc Automobiles Ltd
NTR!

LOSMOHILE
s CHEVROLET

3421 Avenue duParc

Terrain d'autos usagées
Angle Milien et Ave du I'arc

BElalr 1643

    

gnols des dix-weptième et dix-buite
ième alècles, ainsi que de nombreux
documents tjrés du célèbre Archive
de Tudias et qui ne sont jamais
sortsl jusqu'ici de la péninsule.
Buenos-Aires recevra également, à
cette occasion, la mappemonde de
Juan de la Cosa, où sont dessinées,
pour la première fois, les parties
déjà découvértes du nouveau mon-
de en 1800, date à laquelle elle fut
présentée aux rois catholiques, et,
entre autres objets d'art d'un pré-
cieux intérêt historique, l'ostensoir
de la cathédrale de Cadix, ciselé
avec l'or rapporté par Colomb d'A-
mérique, et la fameusé image de
la Vierge des navigateurs. qui est
consacrée à l'église Faint-Elme, de
Séville, et pour laquelle, dit-on, les
fondateurs de Buénos-Aires avaient
une dévotion toute particulière.

AUTOS USAGES

VALEURS SANS PAREILLES

DUVAL MOTORS
2020 est, rue Ste-Catherine

TH. FR. 3110

39 Cher. Sedan 2294 $765
38 Baick Sedan 2250 695
SPECIAUX TELS QUE VUS

32 Chev.Coach 2335 $145
33 Ford Sedan 2344 295
34 Buick Sedan 2306 325

Succursale Centrale
rue Dementigny près Amherst

FRonteaac 2173

35 Dodge Sed. 1. 2356 $395
36 Olds. Sedan 2228 464
37 Nash Sedan 2277 585

Succursale du Nord
329 rue Jarry, angle Lajeunesse

DUpont 5757

 

  
 

 

 

Core ET NE
ECE

ANALYZE Demand

 

Garant

Mode de garantie 50-0
de 60 jours

Choix 
  

  

Ne de Mar- tm Modèle erework que née

495 Chev. 36 Conv. Covpé ... ........ Lo... $475.
264 Chev. 37 Coach, Master ............ ven 450.
908 Chev. 38 Coach, valise ............... 525.
477 Chev. 39 Coach, Muter ............... 675.
208 Chrys. 37 Sedan, radio

=

.. ... ……........ 585,
224 Chrys. 38 Sedan, valise, over. . . . .. 685.
218 DeSoto 36 Sedan, valise ....... Le ... 425.
191 DeSote 38 Sedan, valise, chaufferette et radio .. 725.

1117 Dodge 37 Sedam, valise .... 495.
81 Dodge 38 Sedan, valise 595.

SEPT PLACES A PRIX SPECIAUX

471 Chev. 39 Sedan, 7 places ........ ... .. 778.
411 Chrys. 38 Sedan, 7 places, radio et chaufferette 825.
432 DeSete 38 Sed'm, 7 places, ic. ........ .. . . 195.

i Dodge 37 Sedan, 7 places .

...

... _ 595.

|
6335, RUE SAINT-HUBERT

59

Dintributenrs; |)
N24 — 18 ANS

1469 OUEST, RUE DORCHES

Al
S81t BOUL. DECAR

ME G
tE

POURQUOI PAYER PLUS
VOUS ACHETEZ

L'auto ‘‘Pedigreed’’

L'auto mise au point— L'auto analysée

200 Autos et Camions

DERN MOTOR SALES LTD.
     

TER

PAS SAVOIR CE que9

lez notre brochurette expliquant

le reconnue d'un auto neuf

Notre mode de garantie
de nit moin

de

   

TO, CAMIONS DODGE
SOEFLCTIDLE — 1940

Blair 1931
CAlumet 0327

WAlnut 4706 



 

  

 

    

  
    

   

    

   

77 MORIZONTALEMENT

1.—Souvenir.
2.—Rol d'Israel — Le metlleur en

sen renre — Chef d'état.
3—Semence — Dont len traits

sont merveilleusement ordonnés —
Note de la zamme,
+—En forme d'otuf — Qui à subi

la uremière épreuve.
5.— Article simple — l'articule es-

paunele — Convient.
6.—Pronom personnel — Nourri-

ture de base pour les Orientaux.
7.—Qul vit réellement — Cons-

truit — Monnale courante en Chine.

Solution du problème d'hier
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Club Lit.éraire Olympia
Lundi noir, le 8 juin, à 8 heures

45 précises, aura lleu l'avant-der-
nière réunion régulière du Club Lit-
téraire Olympia de Montréal, au

cours de laquelle sera élaboré le

programme qu'entend suivre celle
organisation littéraire cet été, ainel

que la saison prochaine. Tous tes

membres du C.LO. sans exception.

sont priés d'être présents à cetie

réunion très importante, laquelle

sera présidée par M. René Demers,

président du Club Littéraire Olym-

a.
L'Amour
Madame Gastice, auteur drama-

tique parisien. prononçait mardi

soir dernief 'avant-derniere cause-

1ie régulière de la saison, aux “Lun-

dis Tdttéraires”. dirigés par Mada-

me Julienne St-Mars Gauvreau, et
lea salons de la rue Sherbrooke
étaient remplis pour la circonstan-
æc. par un auditoire nombreux et

distingué.
Madame Gastice avait intitulée

na causerie: “L'Amour”, et les re
marques finement pay choiogiques

qu'elle fit dans cette veine, furent

fort appréciées de son auditoire qui

ne manqua pas de rigoler tranche
ment à maintes reprises.
Condamnant l'amour tyrannique

Qui ne peut que normaiement dégé-

nérer en jalousié maladive, Mada-

me Gustice conscilla à la jeuness:
moderne, d'être plus discréte dans
ses démonstrations uffectueuses, et
surtout de laisser aux anhmaux aux-

Quels ils appartiennent. ces petits

noms baroques dont elle affuble

tiop souvent l'objet de son amour.
et qui au leu de lui plaire à le don
de l'horripiter, sans le démontrer
parfois. mais toujours À coup sûr.
Madame Mario Dulian! présenta
Madame Gastice et M. Jean Clavel,
publiciste de France-Film. la re-
merais.
Chez len Polygloties
Samed] voir Jo B juin, en l'Auét-

LA PATRIE, SAMEDS #er JUIN 1940 -

 

 
L'ACTIVITÉ *

LiTTERAIRER)

 

[] 

 hommage à la Jeune Poésie, une
soirée.duguiquiare.lieu mtJar-
  din Botanique de Montréal. Les So-

elétaires, leurs amis et le public en
général qui apsisteront & cette ma-
nifestation Ittéralre auront alors le
plaisir. d'entendre des poèmes de
Miles Cécile Chabot, Anne-M. For-
tin, Rina Lasnier de ft-Jean, Jean-
nine Lavallée, Reine Maloin, Jean-
ne Grisé-Aliard, Raphaél-Berthe
Guertin et de MM. Ernest Pallas.
cio-Morin, Jean Narriche (Emile
Coderre), Jean Doliens, Clément
Marchand, Alfred DesRochers, Gé-
rard Martin, Saint-Denis Garneau,
Roger Brien, Robert Choquette,ete.

Ces potmes seront interprétés
Mme Laurette Lareeque-Auger,
Héjanne Des Rameaux, Miles

Andrée Paoiltères, Jacqueline Dro-
Jet, Madeleine Sicotte, Judith Jas-
mins, et MM. Albert Cloutier, Jac-
ques Auger, Paul Dupuls et enfin

Ernest Paliasclo-Moria,

Le publie intellectuel de Mont-
réel doit =e faire un devoir de ze
rendre à cette fête littéraire. L'ad- 

 

M MAURICE CHOLETTE, wivew de M. Misaël Cholette, Je plus;
vieil enipleyé de la“Patrie®, prend sa sieste en pioin hiver à Panda.

 
 

8.—Griffes de l'aigle — Partieule
qui jointe à l'affirmation lui dunne
vius de force.
9.—Le mellleur, auprême honneur

— Fabuliste grec.
10.—O0 germe la vie — Pronom

box: if — Contre.  
no d'infinittr,

12—Femelle d'un animal. parent
du cheval — Alles! pare

VERTICALEMENT

1.—Que I'on a adoptées aprds
vote Tenta,

2 ut — Prénom masculin,
   plusieurs pupes.
3.—Vielils malson d'éditions

française — Arbre maxznifique,
aimé da pote.
4—Vieille ville de France. cé-

1¢bre par ses draps. -
5--Qui viennent du

Charpente du corps.
€—F'artie du nom d'un va

seau finnçais (Ville d'...) —
sont,
7.~Deux fois — Bemi-voyelle

_— rte à jouer.
8.—Qui n'a pas beavroup d'er-

prit — La troisième personne —
Semi-voyelle,
9—Autre nom de la Grèce —

Qui connaît une chose.
10.—Négative — Tissu fait des

de l'eider,
ui ne peut

hore,
12,—Pénêtrez — Autre nom de

l'irlande.

nez —

   

 

 

 

faire une
©

 

terum du Plateau, le Cercle des
I'olyglottes de Montréal. uvec le
concours de M. Albert Paradis, of-
frien une soirée littéraire et artis-
tique, au cours de laquelle Mie
Cécile Bouchard, de St.-Hyacinthe,
Trononcera une causerie, émalilée
de projections lumineuses sur te
Mexique.

En plus de ln causerie. les spec-
tateurs auront le plaisir de voit
évoluer sur le plateau Maurice et
Carmen Morenoff, célèbres dan-
seurs montréalais dont l'éloge n'est
plus & faire, en plus de Senota
Guerreiro, ahorégraphiste de répu-

tation internationale, qui interpré-
teront des danses espagnoles et
mexicaines.
Cette soirée qui a été pincée sous

Le présidence d'honneur de l'Hono-
rable Henri Groulx débutera à 8
heures 30 précisée, et du fait que
l'admission est absolument gratul-
te, le public est invité à se rendre
de bonne heure s’il désire avoir des
Places.
La Jeune Poésie
Samedi soir le 8 juin, la Société

des Auteurs Canadiens offrira en
 

DORMEZ ET LEVEZ-

vous REPOSE   

 

mission est absolument gratuite. . ;

RENE JAFRENIERE On salt ge cojoinshepa France-américaln oùt oldat à Panantosimeme i

- : . NN

De toutes dimensions et pour tous les genres d'autos’
EN VENTE CHEZ

CITYTI E SHOP
tor (frente

Suceursale:

Bélanger
Bureau-chel:

2151 Dorchester | 540 rue
(Coin Wolfe) CH 11% (Coin Châteaubriand)

ET C’ESTaussi L’ENDROIT

TOUT DÉSIGNÉ POUR

ECHANGER VOS PNEUS
car il est reconnu que nous allouons tou-
jours un montant très i sur
tout pneu usagé que vous désirez rempla-
cer par des neufs.
———

PNEUS À PRIX D'OCCASION
Vous trouverez au “CITY TIRE SHOP”
quantilés de pneus de tous genres, remis
en parfait ordre, et que nous offrons à
prix d'aubaine.
——_

VENEZ AUSSI NOUS VOIR
peur vos Batteries, Huile et Gaz —

Rien que les meilleures marques.

Grâce à la compétence de nos experts, servis par un outillage parfait,
nous excellons dans la

4 VULCANISATION
POUR UNE PROTECTION ADEQUATE

CONTRE LES ACCIDENTS DUS AUX ECLATEMENTS
VOUS NE SAURIEZ AVOIR MEILLEURE ASSURANCE

QUE -

LES FAMEUSES CHAMBRES A AIR
QUE ONT SOUVENT PROUVE LEUR FFFICACITE, LES 
 

      “CITYTIRE SHOP® -
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| “ARTDE BIEN S'HABILLER
 

|

Avantagez votre type
en portant des encolu-
res hautes, Vous êtes
de celles dont on dit:
“Elle peut porter
tout’. mais attention.

Portez—

Desrobes de haute
fantaisie n'avanta-
geront pas votre

taille, vous parai-
trez moins élé-

gante.

 

Type athlétique,taille élancée

  

    

  

      

    

 
 

 

MONDANITÉS
: (Suite de la page 24.)
Mme Jean Delège a reçu intime-

ment à l'heure du thé, dernière-
ment à l'hôtel Mont-Royal,

Mmes Henri Beauvilliers et Paul
Paquin ont donné, ces jours der-
niers, un shower de verres, en

l'honneur de Mile Marcelle Vézina,
à l'occasion de son prochain maria-
ge. Il y eut shower d'ustensiles de

Cutsine, organisé par Mlle Blanche
Lafond; uh thé fut offert par Mile
Germaine Gervais.

Miles Buzetie et Mimi Forgues
recevront à l'heure du thé, lundi
après-midi. en l'honneur de Mile
Michelle Vaillancourt dont le ma-
Tiage auta lieu prochainement.

 

 

Déplacements
Sir Gerald et Lady Campbell. de

passage à Montréal, sont descendus
au Ritz Carlton.

Mme Charles Frémont, de Qué-
tre. était de passage à Montréal, à
Foccnsion du mariage Duchastel de

Montrouge-McKenna,  Mme A. Bienjonetti de New-
York. passe quelques jours en ville,
chez sa mère, Mme André Brissct-
des-Nos,

M. et Mme Claude-W. Buchanan,
de Knowlton, passent quelques
Jours au Ritz Carlton,

 

Mille Claire Tremblay est partie
pour Sillery ou elle pazseca la sai-
zon estivale,

 

Miles Françoise Tremblay et Es
telle Monty sont revenues de New-
York où elles ont passé quelques
jours.

 

QUEBEC
L'honerable Adélard Godbout et

madame Godbout passeront is fin
de semaine à Montréal,

La danse de l'ouverture du Roya!
Quebec Golf Club, à Boischate!, au-
ra lieu le 8 juin. Une partie des re-
cettes sera versée à la Croix-Rouge.
L'orchestre  Archie Etienne, de

Montréal, sera chargé du program-
me musical,

 

 

Monsieur ct madame Alcxandre
Taché et mademoiselle Rita Taché
occupent leur résidence d'été de
Ste-Catherine,

Monsieur et madame J.-M. Déca-
rie sont de retour dv Montréal, où
ls ont passé quelque temps.

Monsieur et madame Héhodore
Laberge annoncent le mariage de
leur fille, Thérèse, à monsieur Guy

| des Rivières. Le mariage sera célé-

bré dans l'intimité, à Beauport, le
16 juie.

OTTAWA
Le ministre de France au Cane-

da et Mme Ristelhueber et Mile
Denise Ristelhueber sont arrivés à
Ottawa,

 

Mme Charles Dunning a reçu, à
l'heure du thé. Mme T.-A. Crerar,
Mme J-H. King, Mme A.-K. Mac-
Laren et Mme J.-F. Sanderson ser-
valent le thé.

 

Mme A-E-M. Curry passera la
tin de semaine à Halifax,

Mme J.-E. Longpré, du Lac Vert,
était de passage à Ottawa cette se
maine,

Nouveaux
ingénieurs

 

Ingénieurs avec grande distine-
tion — (85% dès points sur l'ensem-
ble des examens pour toute Ia du-
rée du cours). Trudeau, Mare-R.
Ingénieurs avec distinction

(80% des points sur l'ensemble des
examens pour toute la durée du
cours). Marchand, Fernand; Hame-
lin, Roger; Carriére. Paul; Brien,
François.

Ingénieurs — (60 à 79” des points
sur l'ensemble des examens pour
toute la durée du cours). Mercier,
Jules; Vaillancourt, Jean-Louis; Ba-
ril, Romain; Malo, Gérard; Lamar.
che, Marcel; Thibodeau, Roger; Na-
desu, Yvon; Frigon, Raymond; Le-

cavalier, Gabriel; Tétreault, Ar-

mand; Fréchette, Gaston; L'Hom-
me, Louis-Philippe: Coupienne, Gil-
bert: Lord, Roger: Sicotte, Jean:
Caron, Clément; Richwrd, Adrien;
Bourgeois, Claude; Boilcau, Joseph-
Aimé; Dessaulles, Jean; Gravel,
Georges; Beaudry, Murcel: Vali-
quette, Francis et Papineau, Mar-
cel.
Avec distinction, M. Simard, J-

Marcel.

     

 

  Gmpong 5 avons vou pas -
vx Monument nous aussi 0° 43

HoH 7

PHOTOS.DESSINS,PRIX,
NOUS ÉRIGEONS DES MONUMENTS
DANS TOUT LE CANADA

MONTREALGRANITE WORKSCO.
10 SAINT JACQUES.Outs MONTREAL CANSSA.

historiques
Nous rappelons aux persunnes qui

désirent prendre part À cet inlé:es-
sant concours des poupées histori-
ques qu'il ne termincea la'19 juin,
puisque lea poupées qui en font
Vobjet figyreront à l'expnsition de
l'Artisanut, qui s'ouvrira à J'IJe Ste-
Hélène, à cette date. Le Comité prle
instamment les concurrentes de pré-
venir Jl'organisatrios, Mile Marie-
Ange Madore, de leur participation
au concours, afin qu'elle pulsse se
rendre compte de leur hombre.
Pour tous renseignements,

dremser au “Concours de poupées
historiques™, 863 est, rue Sherbrou-
Ke, FR. 26

Partie de cartes
Jeudi 1e 6 juin prochain, 11 y aura

partie de cartes A Saint-Alphonse
d'Youville, au profit du Rév. Père
Roger Audet, de ordre des Pères

 

 

Haney d'Afrique. Cette partie de
fartes ent of inde T
ara u, Sn aia patoises

Suinte-Sricitte. l'our bifiets s'adtes=
ser à CA. 0487.

- Bombardi éricai

MELBOURNE, 1. (PC) — Le
premier lot d’une commande de 100
bombardiers américains vient d'i-
tre livré au gouvernement austrae
tien. od

  

 

  

 

EDINBURGH, 1. (P.C.) — Aveo
tous les honneurs militaires, 20 ma-
rins d'un sous-marin allemand ont
été enterrés dans un cimetière écos-
sais. Leurs cadavres furent retirés
des eaux après le coulage de leur
navire par les anglais.
 

 

La quarantaine joue un
grand rôle dans la vie de cha-

que femme! C'est le début
d'une période qui laissera
peut-être ses traces sur l'exis-

choses à craindre pour une
femme sur le retour de l'âge
surtout lorsque ce change-

ment se produit dans un or-
wanisme fatigué, affaibli.
Pourquoi ne pas mettre le
système en état de supporter
cette transformation sans
danger? Pourquoi ne pas don-
ner la force nécessaire aux
tissus, aux muscles, aux or-

es”
D'après des milliers de oerti

époque, ce bon tonique les u ald

vous aussi?

douloureuses ou irrégulières. tr  
| sont les PILULES ROUGES qul
! tes faire connaître comme tonique très efficace. . .”

i (Signé) — Mme A. VINCENT.

Témoin (Signé) — Y. P.

pour les Femmes 

Vieillir en santé c’est
vieillir en beauté!

tence future. Il y à tant de OR

 

femmes ont pris les bonncs PILULES ROUGES pendant cette

santé, leur fraicheur. Pourquoi, madame, ne serlez-vous pas aidée J

Les bonnes PILULES ROUGES font beaucoup de bien dans
le traitement de chacun des malaises suivants: faiblesse, pâleur,

manque d'appétit, fatigue, douleurs de dos ou de reins. périodes

féminins (symptômes ou conséquences de l'anémie>.

“Je commençais à m'apercevoir des ennuis causés par je re-
tour d'âge. J'étais bien faible, étourdir, j'avais de fréquents maux
de tête, ma santé allait de plus en plus mal au point que jo ne
pouvals plus travailler du tout. Par la réclame des journaux, je
me suis mise à premdre les PILULES ROUGES. J'ai porsisté du-

| rant plusieurs mols of jo suis redevense i moa état normal. Co

Pibules Rouges par Is poste: 58¢ la boite ou 3, $1.25

PRENEZ DES FORCES
on prenant les bonnes

PILULES ROUCES
! Cle Chimbgue FPEANCO Amérienine Ltée, 1386 + -Lenis, Montréal,

i
(IRN2A
tes
Ce

ficats recueillis, dea milliers de

ées A conserver leur force, leur

oubles intornes essentiellement

ont refait me santé et j'aime à

Ht-Denis-sur-Richelieu, P.Q.

Files ct Fuibles   
 

    

Le)

—C'est ça, mon garçon. murmara |
le mitlionnaite lorsque Jacques l'eùt

quitté. Réf‘échis tant que tu vou-
dras, mals je suls sûr que ce n'est

pas toi qui vas faire crouler mun

château d'Espagne. Et puis. j Ai Mon
idée...
Un sourlre étrange transforma le

visage sévère de Monsieur X tandis
qu'il se frottait les mains de satis-

faction,

CHAPITRE XXIX

L'oncle Blanchaid était à son
poste, une heure plus tard, lorsque
Jacques fit son apparition. fi mar-
rhait d'un pas assuré, la tête haute,
de lu façon d'un homme qui se pré-
Pare à faire quoique chosc d'impor-
taz. et que rien n'arrêtera. Mon-
sieur Xout le certitude qu’il met-

suite)

|

  

ENCOMBRANTE
e

par JACQUES MAINDAL
CTraduit et adapté apécialement pour la “1atrie”,

Droits de reproduction Téseiré»),

 

TUNE

es)
trait son plan n exécution,
Le jeune avocat avait froidement

pesé les conséquences de son acte
et sa décision était prise. I! con-
tdérait qu'il avait sa part de rr
ponsabilité dans les ennuis qu'é-
prouvait Claire et qu'il devait faire
teut ce qui lui élait humainement

possible de faire pour In soustraire

uu cauchemar qui houleveraait son
existence.

St clie désirait mettre fin à l'a-
venture, désir qu'elle avait déjà
exprimé, il fui dirait qu'il était lui
aussi disposé à renoncer aux bénu-
fices qu'il devait en retirer,

LI pourrait peut-ére gembler au
teste du monde que ce geste était
shsolument inutile, Voire incompré-
henwible, mais qu'il était sûr que de
cette manière tous deux s'épargne-
raient pour plus tard des césiilu-

 

 

  
  

       

 

sions terribles.
De toutes façons. il lui raconte-

sait en détail l'entrevu» qu'il avait
cue avec sa mère et lui ferait com-
prendre qu'elle ne devait pas se
considérer liée par sa promesse,
promesse qu'elle avait faite d'ailsc
Jusqu'au bout lorsqu'il lui avait di-
voilé que sa réussite avait pour lui
une tres grande importdnce.

Françoise l'aperçut Ja premiere

lorsque l’oncle Blanchard lui ouvrit
: la porte. Parce que Claire était ià
; vile aussi, elle s'approcha de Jui.

| a'acrocha à son bras et lui deman-
da, en modulant savamment lex in-
tonations de sa voix: “Qu'est-ce qui

vous amène auprès de moi si tôt?
Ii n'est pas encore midi. venez-voug
m'enlever?"
U sourit, quelque peu embarrassé

par cetts démonstration intempes-

tive, ot répondit: “Pas précisément;
Je venais disruter d'affaires avec

; Mademoiselle Dorval”

nl était aûr que Françoise com-
prendrait, Ne savait-Pile pas vague-
ment que Claire était en quelque
#urte liée à cette transaction Im-
portante qui devait lui assurer un

iuagnifique avenir”

Il ne se trompait pas.
- Cortainement, dit-elle, je coni-

prends très bien.
Elle se tourna vers Claire et eut

i à son adresse un sourire aimable,
-- Ne vous gênez pas pour mol,

Quoique à la vérité je ne vous envie
nullement la perspective d'une gin-

 

 
 

ve conversation d'affaires, En fait, |

je vous plains. Car je ne voudrais [
pas ctre obligée de me livrer à un
tel effort cérébral par cette chaleur,
surtout après les deux apparitions
que j'ai faites ce matin pour le bé-
néfice de quelques centaines de ba-
dauds. Je anis littéralement morte
de fatigue. À tel point, mademoi-
scile Dorval. que j'ai bien envie de
vous demander congé pour le reste
de la journée.

- Mais. certainement,
--C'ost très gentil à vous. Mainte-

nunt que vous avez retenu les sere
| Vices de deux autres mannequins,

on ne sapercevra pas trop de mon
absence. Et puis, J'avoue franche-

ment que Je vais en profiter pour
commeneerr mon trousscau. Vous
savez” toux ces achats qu'on garde
peur la drenière minute. Notre ma-

riage n'est pas tellement éloigné:

dans deux où trois s°Maine au plus.

16 quiteraf le magasin. Ce qui ne me
Luissera pas beaucoup de tempa hi-
bre, Jacques est ai impatient qu»

Je ne pourrai pas lui demander de
telarder la cérémonie même si je
ne stus pas nrèls.
Elle cut un petit rire agaçant à

cette répartie qu'elle croyait apiri-
tucile,

— N'ent-ce pas, cher? demanda-t-
elie rn s'adressant à son fiancé.

Il se contenta de sourire, plus

ombarrassé que jamais. Claire cou-
pa court à cette scène.

- Si vous voulez passer à l'atelier,
dit-elle au jeune homme, nous pour-
tons causer. Mon bureau est là,

 

    

—Si Françoise veut nous excuser
et que vous disposez d’un peu de
temps, dit-il, je préférornis que
nous tenfons cette confésence chez
vous ; il serait préférable que votre
mere y prit part.

Une espèce de frayeur*assombrit
ses prunclles, Puis clle se ressai-
sit.

* Vraiment ? Très bioa, alors. Je
suis prête dans deux minutes.

—Je vous attends.

Elle se dirigea vers l'atelier ot
Jacques se tourna vers Françoise.

~ Je viendrai vous chercher à la
fin de lap midi, Nous soupons
toujours ensemble, n'est-ce pas?

Elle sourit avec une gentillesse
désarmante.

- Naturellement, Jacques. Je vous
atlendrai,

Claire réapparut.
—Je vous confie mon fiancé. dit

Françoise, Prencz-en bien soin.
Les deux jeunes gens mortirent.

- Nous prenons ma voiture ? de-

manda Cliise. Lille est dans un
garage voisin. Je la remise là cha-
que jour, pour lui éviter les hasards
d'un long stationnement. Mêre me
taquine souvent ct me dit que yon

prends tellement soin qu'eile ne se-
tait pas surprise que je refuse de
m'en servir les jours de pluie.

est vutre première automobl-

  
(A SUIVRE),

«©



 

 

Annonces elsssifiées de

La Patrie
Annonces cinnuifiées, comprenant

toutes Jes rubriques autres que cel-
les mentionnées ci-dessus — 3 ren-
tins par mot, minimum 15 mots, pour
la première Insertion. Rabals ue 15
p.c. pour 3 Insertions, 20 p
Insertions, 25 p.c pour 13 Insertions
et 33 1-3 p.c, pour 20 Insertions ou
plus. Entôte en noir, 5Gc par inser-
tion pour uns ligne de carantère
gothlqgue 12 points.
Emplois demandés, 1 centin par

mot avec minimum de 15 mots,
Les bureaux pour Ja réception des

annonce classifites sont placés dans
les principales pharmacies par tout
le district de Montréal,

Les avis de naissance, déche, mu-
rlage, flançallles, messes de requiert
servicen anniversulres, cartes de ra.
merciements et avis In Memuriam
chargés au taux uniforme de 75 cen-
tains par insertion.
Toutes les annoncea reçues avent

11 h. am, seront publiées dans tou-
ten len éditions le même jour.

e dêcte reçu vant raïdt
Pour publication le méme jour.

Appelez LAncaster 3121
Les annonces glunsititen June ac-

eeptéende 3h 30 am. A 60
Service den Petites Annonces

DIVERS

FOUR GRANDIR,
cles, malgri
réursir,
stone,

  

  

    

   

   

dévelappor mua-
e, améliorer santé, vue,

10 cents, Lend-
Montréal
T4-1 mois

re

MEDECINS

BRISEROIS. M Médecin. Chiruræteu
Uroloriste de l’Université de Paris

BPECIALITES: Maladies génito-
urinairee vénériennes, peau. sang
Impuissance, stérilité, diabète, gout
te. rhumatisme,

816 Sherbrooke KE. près à
bert, FR. 5233. pris de st-Ha

  envoyez
, DeMontigny,

 

  

 

SPECIALITE: Maladies Sexuelles
Vénérlennes, enng. Aussi traitement
Dar correspondance, "Rescent 4955
Docteur J.-A. Cité. 8961. rue Ch
tophs Colomb.
-_—

A VENDRE

CTITE-LAE" feuilles Toiture gul-
Vanisées ordinalre et Council Stan-

 

  

   

 

  

dard. Pour estimés ebvoyéz Jon-
gueur du falte et chevron. Eastern
Stee’ Products Limited, 1355, De.
Jorimier Montréal, 41-17_——

ELEVES DEMANDES
—_—————
COURS de bureau Jréne Joy, insti
tut atinogranhigue de France 393%
Tue Saint-Denis. HAL 0308,
—

—

COMMERCE A VENDRE

RESTAURANT A vendre,
Axsurée pour couple,
vilrs pour prompt :
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& T'ririar
tune, défendeur

autorité de Justice ler biens ete
tH Défendeur,
ristant en radio,

Moniréal, 6e 31 mal 1946

LA PATRIE, SAMEDI Ter JUIN 1940

Exposition
L'école d'Arts et Métiera de Mal-

sonneuve, située à 2351 rue Létour-
nèux, ouvrira ses portes au publie
les 1, 3 et 3 juin, alors que se tien-
dra, dann lex différentu ateliers, une
«xporilion des travaux d'Alèv

AVIS LEGAUX__
TFrüvince de québec — Du
réal — Cour de circuit 35
David Fields lac. demandersese, vs Gus
tave Bertrand, défendeur,
Le 10e jour de juin 1940, À deux heurcs

‘æprés-midi au demicile du dit Léfen-
<h No 1416 rue Laurier Est, en la
cé Montia), seronl vendus DAT SUG:
rité de Justice les biens et effets du at
Défendeur, saisis en cette cause, consistant
«nm un piano, set de studio, ciavigraphe
“Royal”, meubles de ménage, etc.
Conditions: Argent comptant.

Mortis GOLDBEHG, H.C.#-
Montréal, ce 31 mas 1940.

Province deQuébec District de mont-
réal — Cour supericure — No 1v1155
Crédit Foncier Franco Canadien, de Mont-
réa), demanderesse, va Delle Rache) Rokit,
de Mont (United Architectural Bronze
& Iron Co.), défenderesse.
Le 10e jour de juin 1040, & dix heures

de l'avant-midi & la place d'affaires de

 

  

  

de

 

  

 

 

 

 

  

   

  u No 1428 rue
en ja cite de Montréal, seront

vendus per autorité de Justice les bis

 

et efietx de la dite Défenderesse, saisis
en cette cause, consistant en coffre oir
surets, machines à drille, scie, etc, ete.
Conditions: Argent comptant.

Léon LAFRANCE, H.C.3
L ee 31 mal 1

  

Mont    

 

— No 91338 —
ve A

réal — Cour de circuit
P. Page, de Montreal. demandeur,
Quimet. de Montreal, défendeur.
Le 10e jour de juin 1940, & dix heurcs

de l’avant-mids au domicile et place d'af-
lors du dit Défendeur, au No 1451 Fur
Nuire-Dame Est, en la cilé de Montreal.
seront vendus par autorité de Justice les
blens et effets du dit Défendeur, saisis en
rette cause. consisiant en caisse enrexis-
ireuse, vitrines, ptoir, bonbons, Labac,
ele, ete,

Conditions:

 

Argent eomptant.
Marcel MARC,

Montreal, ce 31 mas 1940.
ProvincedeQuébet — District ue Mon”

Cour de circuit -— No 47581 —
Albert, de Montréal, demandeur, os

Vailmore Trudeau, du même leu, défen-
deur.
Le 10e jour de Juin 1940, à onze heures

de l'avant-nitdi au domicile dn dit D'fen-
deur, su No 4622 rue Delaroche, en ia
cite de Montréal, seront vendus par auto-
ré de Justice les biens et effets du di
Uélendeur, saimia en cctte cause. consis-
tant en radio, eubles de ménage etc,

Conditions; Argent comptant.
3. M. DESCIENEAUX. B.C.B,

Montréal, ce 31 mas 1940.
Province de Québec — District de Mont:

réa) — Cour supérieure -- No 191
Cally ©. Gilletz, demandeur, va
teed Bread Co. Ltd, défenderesse,

HC#
 

 

  

 

Le Jie jour de juin 1140, À une heure
d'affaires de

Défenderesse, au No 40A2Z rue &:-
seront

de l'aprés-mudi À In place
la dit
Laure

 

en la cue de Montréal,
par autorité de Jurtice les

la dite Défendercuse,
. consistant en
ve, machine
Argent

 

  

  

  
  TITRAAN, HCA

© Province deque © de Men
rai — Cour de creuit -
Enber* Howe Co ema: A

 

Vermaite, defender.
Le lle jour de juin 1010. à 11 heures

de l'avant-midi an Comirile lu «it Désen-
Meur, an Tue Farmer, en in ct
de Montréal, sert vendus par autor:
de Justice lea bienz et cffes cu cit D

 

  
  

   
 

femicar. sairis en cette cause, asta
«A un puplire Mol Top. un cas graphie
Érderseest* nn piano et banc
Le naition Arcent cam

 

Lens GEL
Montréal. ce %1 mat 191
Pies

rat
  
   

  

ee. defender
1, Ww deax heures

sa «it Deten
conne da Pare, en …

L seront vertus par eut
ré de Justice lee buns et elfes a.
Déferilesr, vagin en 01 te 1 vee,

ten radio, (ano, meubics de M. Burt

wor,

  
  

 

Conditions: Argent  
Montrhat, ce 21 mai ag
Prsicer de Quête

Cour de
Perr   roan areit

de Mo-tzéat, demanded,
5 méme Dieu, défendeur

Juin 1915 à une heure
at detucie da tit Det
«rue Pos
ent vel
vx 0 ef

Fainen cette vi
rhesterfieid, pany,

  

      

   
   

  

 

fender,
en set
menage, ete.

Cunditiuna: Argent comptant
©. FONTAINE,

Mortréat ce 11 mat 1940
inerte Que
Cour le cient

ste Montréal.
ages. du mame

HOUR

  hr ueMone
jena

 

lemandenr.
lu, de  

fender
te Jour de min 1

t
  . A une henre

sa it Defer

  

  

 

Ire les biens et effen

 

  
  

  

  

 

  

  

demandeur, va » Lafur-

Le le Joue de juin 1940, À deux nruten
MEI A homie wh dit Dag
No AMT pe Dos pra
Montreal, peunt ven    a

fa cv6 de   

 

KE pn cote enum, con.
Meubles de ménage, ete

Argent complant
Th FONTAINE, H.C.

Coraitions:
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Festival des Ecolières Catholiques de Montréal
  

Ecoliéres au stade de Montréal,
rythmés, composant ub numéro choisi et fort udmiré.
l'organisation du programme de culture physique, de Miles GERMAINE LAMOUREUX et SUZANNE
LINCOURT et de Mile LAURETTE BAILLY, pianiste accompagnatrice. — (Photo la "Patrie”),

  

IEE

4di
CF

VY
  

 

Ce groupe d'écolières a été croqué par notre photographe, hier aprés-midi, lors du Festival annuel des
Ces fillettes exécutent Ici, avec maîtrise et souplesse, des mouvements

Mile CECILE GRENIER étalt aldée, pour

 

 

LaMODEaux

cent visages

 

La made enfantine

Rien de plus charmant, pour

une maman, que de s'ingénier à
habiller ses enfants, suivant
leur âge, simplement mais joll-
ment et avec économ'e!
En été surtout leur vestiaire

est attrayant. Les zéphyrs, les
cretonnes, les tolles, les flanel-
les rivalisent à qui mieux mieux
de fraicheur dans les coloris et
de fantaisie dans les disposi-

tions,
Ne perdons cependant jamais

de vue qu'en cetfe saison plus
qu'en toutes autres. les robes

d'enfants doivent se laver et se
repasse: sans donimage et rapi-

dement et que, destinées à rece-
Voirles rayons solaires, elles ne
doivent pas constituer un “dé-
jeuner de soleil”, Leur propre-

té constante, la netteté que leur

conférera un repassage bien fait

contiibuezont beaucoup à leur
donner un 1G) cachet d'élégan-
ce,
Les façons les plus

 

 

simples

 

Ministère de la Voirie
Province de Québec

SOUMISSIONS
Te ministre de la Votrie demander

des soumtssions pour les sections

de routes suivante:

1, Route 1 Dudswell-Marbleton:
7.006 milles; terrassemient ct
kravelage.

2. Route 23 Beauceville-3t-Geor-
kes: 3.6 miiles; teirassement et

Kravelage.
Sur paicrhont d'un montant de 85

par chègue accepté où hon de poste,
le Ministre fournira les fôrmules
de suumissions pour chacune des

sections mentionnées ci-dessus, Ce
montant sera exigé pour chaque

section et ne sera pas remboursé.
Les sotmnissténs devront être

adressées au
Voirie, à l'hôtel du gouvernement,

ce, ot seront reçues jusqu'à
midi, hevre avancée, mercredi le 12
juin courant. Elles devront porter

sur l'enveloppe la désignation de Ja

section,
Ne seront admises à soumission-

ner que la persunnes ou compa-

gnief qui ont exécuté des travaux

de votiie pour le gouvernement de
la province avant Je ler janvier

1940. Toutefois, le Ministre se ré-
seive le droit de decider qui pourra
être admis it soumissjonner. Le Mi-
nistre ne s'engage pas à accepter
la plus basse ni aucune des soumls.

sions.
ARTHUUR BERGERON,

 

 

   
 

Mous-ministre de la Voirie.

sous ministre de in!

sont celles qui conviennent le
mieux aux enfants, ainsi, done

pour eux rien de fragtle, rien de

luxueux, rien qui les engonce

afin qu”ls puissent avant tout

jouer et s'ébattr: tout a leur
aise,
Les pctites fi.ies, jusque vers

douze ou quatorze ans, suivant

J
1

 

télé
tes et

 

les jupes, assez courtes, seront

montées soit à un empièce-
ment descendant jusqu'à la sai-
gnée du bras; soit à un corsage

court, s'arrêtant une bonne
main au-dessus de la taille; soit
à la taille. Les nids d'abeille,
les petits plis cousus, lcs ner-
vures, lea fronces, les rangs de
coulissés, les bouillonnés seront
employés pour monter les jupes

et en répartir l’ampicur en la
resserrant dans le haut; en gé-
néral, le même travail se retrou-
ve à l'encolure. aux épaules ou
au bas des petites manches
courtce, droites ou “ballon”,

 

Bureau de placement
gratuit
 

ToAssociation profeecianne’des dec
mployées de bureau prie messieurs

   

 

of
les professionnels, sourtiers, ué-
rants de maisons d'affaires, ote,
de vou! iir Wen n'adresser À son
hurean de placement traéphone FIR,

de 10 ho A midget de 2 à 5 hh,
ty jes pervices de stinoe-dact
tines uisnièrez, comptables,

honistes, ete, ete, compélens
très recommandables,
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Robe en liberty de coton à fleurs
muiticolores sur fond clair.

Jv cas. seront hahiliécs avec des
tobe a jupe ample couple dans
le droit fil, montée & fronces ou
à plis: la jupe droite et étroite

n'est pas grasicuse pour ell:s,

ct fate d'un en forme en
biais elle accuse l'ablomen. tou-
Jours un peu p:céminent à cet
age.

Suivant l'âge et la| corpulence,   
VENTE

A DES PRIX SANS PRECEDENT
500 UNDERWOOD

REMINGTON
et BOYAL

Modèles regu
Îlers et poria-
re Termes
sur portatiss
$2.00 comptunt
balance $3.00
par moin. Ma-
chines a
tioûner et pro-
tecteurs ae
rhéques; neufs 0 bis
langue période de garantie.
GRATIS Une table A claviztaphe avee

l'achat d'une portatif neuf,

N. Martineau & Fils
1019, rue Bleury BElalr 2318

entre Vitre et Lagaucheticre
Uuvert le samedi après-midi
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 COURROIES en CUIR

tanné au chêne
Garanties et appropriées pour toutes conditions :

ACCESSOIRES pour courroies; lames; ros en
acier ou en cuivre; cardes en fl'et; etc.

D. K. MeLaren

 

nrnisseure généraux de mauilns

640, rue CRAIG OUEST, (Tél. LAnc. 9197] .
MONTREAL
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LA PATRIE, SAMEDI ler JUIN 1940

Montréal clôture ferme, N.-York irvégulier
 

       

 

  
    

      

    

    

   
    

 

   
   
   

  

MONTREAL, $1 = (PF.
enntingent des acheteur: pas
Osié prise at, en fermeture de la
Bourse, aujourd'hui, la liste était
généralement émaillée de gains de
Plus où moins grande Inrmportance.
Les titres de papeteries ont main-

tenu leur activité. Howard Smith
a vôturé en gain de Ÿ 1-2 point et
Bi-lawrence Paper priviégié, peu
actif, en hausse de 3 points. Les
autres titres du groupe ont fini en
avance frationnaire.

Nationa) Steel Car a conservé un
gain initiasd de 1 point dans le grou-
ede l'outitage, tandis q 3
»-co, et Canadian Car s'inacrl-

Vairat pour des gains mineurs.
Dans les services publics, Bell

Tw ophone, Shawinigan et Rraaflian
Traction ont olituré plus forts, Les
titres de construction étalent fer-
mes, alors que les métaux usuels
et les pétroies étaient irréguilers en
Cermietuæe.

Bur le Curb, les Industriels sont
deaucurés fermes, max les mines
ont clôturé duns l'irrégularité,

Joes titres en hausse fractionnaire
Eonprenalent Beasharnois, f'ruxce
V.T.. BA, OH st Abitibl privikgis
€ vour cent. l'anuda and Deminion
Suvsr à fiéeht

Faust Malarte et Pend Oreille
dans le groupe des mines, ont fail
des Ruins mineurs, tonte que Fran-
eur et Faléonoridre à ol fu.
Toot jourds, Home Oil a On: en gain
de que ques vents.

Cours fournie par a firme L-@
BEAUBIEN & CIE. 84 quest, rue
Netre-Dame. Meutréal

    

  
  

   

   

 

Vents de vended domi bod 3 he tre
Algoma Steel —100 à +
Armes
tathurst P. 1029 way
Bel iuPhe3 107 154 1a:

jrarilian 404 6:00 45°, 1045
Cul PurA: SA a2

Pruch Silk- 10ù 4, 30ù 5.

  

  

 

  

   
   

Steel Wares
Capeumi-- 15 a 3
Hum. Bridge 85 0 31; 28 à 0
pair, T

10 à 10.532  inger— 30 à 10
& 10

  

104 40 10 à 10
10 à 44°, 304 Ix

oa a 4K 205 252 40 20 à 40
LE

give Flour Mis az
se haw cop 10 à 2h,

15h 2%. 70ù7
_Shawinigan- 10 à 17

30 à 173, 20

   

  

 

gotouf {bua Gils. 108 845
à 812,304 611 A 20 à C4
MCE Steel 100 à 330 à 34

   

 

   

Comnicree—10 4
Montréal 11 &
Nma Scotia 100

3 à 300 
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Di Br ;1 -
GeaceWares10104 74 3477
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wildiorEp =, BBA TRUE 75h 1846.
an108,TeFh "30400“16066.
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Maut

HAROLD CRABTREE,
Montréal, qui a été élu président
de l'Association dec Manufactu-
riers du Canada. Il succède à M.
D.-R. Turnbull, de Halifax,

BOURSE DE MONTRÉAL
Cours d'hier
1+G, BEAUBI
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Bas Ferm

 

  
  
      

   
  
  
   

    

 

  

  

  

  
  

 

Course fournis par in fivme L-G
BEAUBIER & CIE 84 ouest, rue
Netre-Dame, Mostréal

Ventes de veadrrdi de midi 3 3 heures.
Abitibi —100 A 1.10; 400 & 1.10: 200 i

1.10: 100 à 1 10: 400 & 1.10; 100 à 1.10
00 à 1.10: aL: 100 à 1.10; 400 à 1.10
50 à 1.10: 300 À
feesreLH ga ou 5aot.

53 18%,
104 181;

im. Sug.—30 à 27: 45 A 28

  

Uritish Am. Off
Bi tou: PALEahAie

 

    nnacons ‘A'— 53 6
Fleet Airerafi—50 à 414: 25 à 414

sage 254 4%.

ua.254 su
1

sc Voting

Provincial Tran.— 10 à 434: 25 à 436.
Narnia 'A'—25 3 5.

  

Aidermac— 500 à 14
Contrat Cad.—100 à
Caluvont 0 200 ba Fo
Cons Chibouga
Dalhousie Off 100 àSettbo à.

250 à 21: 50k 24.
190à 10, 200 à 10

  

Eldorado 2008=aT;
Falconbridee

  

109 à 145

Homestead Oil “1000 A 02
JM Cats --4500 à Oy
700 àOL 4, 1000 à OIL»
Jollet-Quebre -500 À :
LS Rebel —100 i

“0

  

    

300 à 0214:Pandora 200 à 02%:
da Oo

  

  
RGIS DES GRAINS

is par JAMES RICHARD.
LTD. Chambre 411
Montreal! Beard of
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Montréalal.
Royale.

 

 

Forte augmentation
des ventes d'autos

il n'eut vendu 14 490 vi.

 
 1

ufs valant 620.772.000 au

  

M. RAYMOND ALLAN, de la tirme
Greenshields and Co, président
de la Bourse de Montréal, qui
vient d'être élu président de l'Ex-
change Clearing House.

 

BOURSE DE NEW YORK
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Après avoir del
cours de

 

meture a Lacure ne
ri 8, —

Avene fureat en grande partie

 

  

avances
effacées.

NEW-YORK, 31. JD = Tes
aciérics et I»s avionperles, mousstes

par la perspective de plus Importan-
. commandes domestiques ec
Cranston ont douné le ton à la
liste aujourd'hui à la Bourse de
New York. 

  

 

n'abièrent tout de. mé-
me pas toutes du méme cOté, toutes
fois, cag Jen gains des favoris.auf
atlaient jusquà 2 points et plus
ding I'avant-mddi, furent rédults au
cours de l'après-midi dans nombre
de cas, de sorte que plusieurs stocks
(‘rminèrent 1a juurnée au méme
print qu'ils l'avaient cunnnencés.
La dernière séunce de mai fut

lune des plus leutes de tout le
mois les échanges ne portant que
sur environ 350,000 actions,

Les nouvelles de guerre sem-
Waicnt ne pas plarre À la plupart
des apévulateurs, bien que certains

 

prétendent que les Alliés ferunt
den meilleure figure après la re-
traite des Handres, Beaucoup de
“ns continuent A Haulder en fin
semaine, de crainte que les Évêne-
avents ne prennent une tournure
apectaciaire d'ict Mindi.

Unt nouvelle ¢'intérét pour Wall
Street est parvenue vers la fin de
ln séance d'aujourd'hui. Ie diaale
que le président Roosevelt duman-
“ra au Congrès de lui voter une

appropriation rumplémentairs pour
, au montant

 

 

‘nm défense nationale,
de plus de $1,000,000.400,

Les titres en gain la plupart du

  
  

   

temps commrenaient US Steel,
Bthiohem Ste Vhutastona, L
ted Aircraft, C nv Mart Sperry.
bu Pont, Abed Chemlend, 8 ars
Ro~buck. Anaconda, Texas Cor;
ration, New York Shipbuilding et
Bectric Bout
Santa NY. Central, 'ennsyde

vania et Southern Pacific furent wa 

nombre des perdunix,

Bulletin hebdomadaire
des fruits et légumes

 

 

Tes wagons suivants de fruits et
de légumes sont arrivés AMantréalprudaoy
la sentaine finissant le 24 mat 194
ARKIVAGES — Paumes 7, bananes

T4, cantaloups 7, pamplrmousses citons
b oranges 22: fralsns UE ton
arumues mélangés I: autres
choux 20: carotten 12, célers 4.
promise de terre £3. légumes mélangée 13
autrs légumes 8; Totai. 200 wagois,

POMMES — &hya de 1'Ontark

 

  

 

    

 

 

 

bar. 87.00: domestiques 86.50. B….
Winesa( bei $240 à S20;

0-1, Newtons,

 

$3 00. Washings
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ANANES —- Antilles britanniques,
qui. 85 A0 à 30.00.
PAMPIMonKSES — Californie. ca
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$100. tiondurss, cageots LX
= 0.
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SHO0A 8327 noire, &
Afrique, caimettes $t 75 82.00.
. CITRONS — Californie, cageotx. $100

Li350; Huds

 

ORANGES — Californie. cageate,
33.75 à 35.00.

FRAISES — Kentucky. cagents sen
2) pintes, 23 à 250. Arkansas, cagout

 

de 24 pintes, ZE à 230.
IMATES — Fill Carols. &

$2.50: Californie tra
Floride, cagenta, $300 &
ASPERGES tarts panier de

11 pintes. 100 àà 8125 Québiee, duuz. de
buttes. SI.
Hou xX
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$3.00;
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TORONTO, SL — (PS = Le

pare entré peu d'inclination

D prendre aJure définie au-

ui. les coms ont fiuctué

; une trés étroite marge et clé

ti avec un peu plus de gains que

ae rovuls, Le ton était plutôt tourd

en finaje et quelques-uns des gains

furent abandonnés, le marché a

«tf lent toul le four pour ne d

ner qu'un virement total de quel

11505 actions ;

Le groupe des Induetrien a été
plus fort que les autres et lex gains
jaédominalent dans les pétro'es, jus
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mouve
. En fermeture du marché,

Pétroirs de Vouest étaient génèra-
lement inchangés de in veiHe

avril lea opérations commer-
accusent une avance nur le

mois précédent et sur le même mois
de 1938. Li

 

    LS
nals auque tentation est arti-

iclelle par suite d'un changement
la méthode de compiler lea

rtatistiquie du commerce extérieur.
Le niveau des opérations commer-
cialia cet partiellement mesuré par
lex importations de matières pre-
m'ères of les exportations de cer-
talns produits finis. L'abandon de
l'année fiscale dans In compliation
des statistiques du commerce exté-
rieur & donc affecté les résult
len indices saisonniers ont été cal-
culés pendant une période ol les
statistiques du commerce extérieur
étalent compliées sur la base de
l'année fiscale. affectant les réaul-
tats de mars et d'avril. Admettant
que l’on prenne une moyenne mo-
bile trimenstrielle des Indices bruts
pour le volyme physique des affal-
res, une nouvelle cime est atteinte
en avril et le gaîn est apréciable en
regard de mars. l'indice tempéré
d'avril montre un gain de 3.2 pc,
sur celui du mois prérédent.
La production de charbon en avril

est de 1.253 500 tonnes comparativr-
ment à 1,325,000 en mare. Après
ajustement saisonnier, l'indice mon-
te de 162.4 À 120.7. Les arrivages
d'or À la Monnale se p'acent À 481,-
935 onces fines contre 355.571 en
mars. Conséguemment, tes arrilvages
d'or touchent une nouvelle cime
dana l'histoire ct l'Indice passe de
305.3 à 468. 3,

La produvtion de sucre s'établit à
59,700,000 livres, en regard de 34.-
$00 400, ot l'indice 4yance de 62 A
122, Len abatages®inspectta aug-
mentent considérablement en avril
*t l'indice monte de 156 à 177.
L'augmentation de Ja production
laitière est plus que normale pour
In saison. Le résultat not ent que
l'Indire des denrées a'imentaires
passe de 121.8 à 134.8,

Ilan dédounnements de cigarettes
s'é'èvent À 648,700.600 compurative-
ment à 533,400,000 en mars, tandis
que les dédouanements de cizares
augmentent de 10,406,060) A 13,600 000.
La consommation de coton brut se
place A 15100 000 livres, en regard
de 15,100,000, et l'indire balase de
207 A 16%. La production de papier
à journal est de 268,947 tonnes con-
tre 231 279 en mars. mdive. après
ajustement salvonnier, se maintient
à peu près (167.4).

Inn de lingots et de
ler en avril se mat

tient & peu près au même niv
que coli du mois pré-édent. T
production eat de 153.451 tonnes. 3
rapprocher de et l'indice
passe de 213.7 A 2 . La produc.
tion de fonte cn gueuse s'établit à
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$4,210 contre 31.773 et l’Indice perd
aix polnis, 1 139.2. La produetion
d'automobiles s'élève à 19,687. unités
comparativement À 16.612, Après €
justement sainonnier, l'indice mon-
te À 71 à 76. La production de coke
se place A $37,110 tonnes et l'indice
avance de 141 À 149,
Les contrats adjugés se chiffrent

  

à $35,900,000 comparativement A

$1 100 et l'indice passe de 6y
A 109. De même loa permis de bA-

tir augmentent de $5,600,600 À $9.
$00,000. L'indice gagne environ dix-

neuf points, à 69.6. L'indice de là

production d'énergie électrique

  
mente considérablement, s'établla-

sant à 247, contre 238. L'indice des

char ents de wagons gagne envi-
L'indice de Vem-

plolement comm lat fait un gain

moins que normal pourlasaison.

Commerce extérieur

du Canada en avril

Le Commerce extérieur du Canada

enregistre une augmentation brus-

Que en avril; la valeur totale est

de $170,672,198, comparativement à

3169,199,036 en mara et $9? 95,200 en

avrii 1939. Les importations et les

exportations domestiques augmen-

tent considérablement, mais le gain

des Importations est plus remarqua-

bee i tati se placent à $95« importations ,
979,519, rapprocher de $16,733,894

en mars et $11,908,347 en avril 1939

tes exportationa domestiques valent

$83,665,008, en regard de $82,719,395

en mars et $40.311,424 en avril 1939.
Les réexportations sont évaluées À
$1,127,008, comparativement à 3745,-

745 en mars et $675,425 l'an dernier.
Les droits perçus pendant le mois

s'élèvent À $11,518,133, contre 89,702.

993, en mare et $5,573,315 l'an der-
nier.

ll faut remarquer que, par multe
d'un changement dans Ia période
couverte par lez statistiques men-
auelles des exportations et Imports-
tione, les chiffres de mars fent voir
une diminution artificielle considé-
table alorn que ceux d'avril aceu-
sent une forte augmentation arti-
flcielle comparativement aux mêmes
mois des années précédentes.

  

 

   

Mouvements du blé

Les arrivages de blé dana len Pro-
Vinses des Prairies se placent & 1.+
146,629 boisseaux Ja semaine termi-
née le 24 mal, comparativement à

ia semaine nrée‘ fonte el
la gemuine correspondante
er. l'ar province, les arrie

 

 

1:10
l'an derni
vages sont les pulvants (chiffres de
1939 entre parenthèses): Manitubn,
34.878 (197.042) boisseaux; Baskat-
chowan, €41.857 (428.999); Alberta,
419.844 (376,809)
At cours des quarante-trols se.

maines terminées le 24 mar, lex arri-

 

 
 

CATHOLIQUES

Exercice

BLOWER COKE &
SCREENING WELSH

(oucet), à partir de lundi matin, le

Les formules de soumission de

sion, le 12 juin, 1840, à trois heures Montréal, le 31 mai, 1940.

SN

 

que suit:

GENRE DE COMBUSTIBLE Centre Est Nord
1) COKE 00.11, 0 000000 été)

(hiver)
(2) SCOTCH BEANS (ou) (été)

PEA AMERICAIN ... (hiver)
(ou) BLOWER COKE

(3) RICE AMERICAIN été)
RED ASH tou) Chiver)
BUCKWHEAT WELSH
No 2 Spécial cou)
SCREENING WELSH
& DOM. SLACK
«3 pour 1) dou)

LA COMMISSION des ÉCOLES
de MONTRÉAL

DEMANDE DE SOUMISSIONS DE PRIX POUR LE COMBUSTIBLE
1540-1941

La Commission des Ecoles Catholiques de Montréal recevra jusqu'à

trois (3) heures de l'après-midi, le 12 juin, 1940, des SOUMISS3IONS DE
PRIX pour la vente et la livraison du COMBUSTIBLE solide et liquide
requis pour le chauffage de ses écoles, résidences et locaux, de chacun

de ses districts administratifs CENTRE, EST, NORD et OUEST, ainsi

QUANTITE DE TONNES

Ouest Total
2668 3075 3466 2199—11,408 tonnes
725 520 951 300— 2496 tonnes
260 1230 168 630— 2,288 tonnes
……- 605 110 115 830 tonnes

1673 1400 890 870— 4,833 tonnes
635 440 590 175— 1,840 tonnes

    
«3 pour 1}

(4) SLACK (Dominion) cee 100— 100 tonnes
(5) POCAHONTAS ve 185— 185 tonnes
(6) ANTHRACITE (Amé. ou Welsh). — 150 tonnes

(7) BOIS MOU (cn dosses-Slabs) es ane = 80 cordes

«) HUILE A CHAUFFAGE 4600 5400 4000—- 14,000 gallons
Toute soumission devra être conforme au cahier des charges géné-

rales et couchée sur la formule prescrite. Les cahiers des charges gé

néraies et formules de soumission pourront être obtenus, avec tous ren-

scignements additionnels, du Service des Travaux de la Commission.

«Département de l'Equipement mécanique}, 117, rue Ste-Catherine
3 juin, 1940.

prix dûment complétées et signées,

avec description complète du signataire, devront être cachetées et adres-

aces & la Commission des Ecoles Catholiques de Montréni, 117, rue Ste.
Catherine ouest): une note sur l'enveloppe devra indiquer “SOUMMS-
SION POUR COMBUSTIBLE — District Centre" (ou District Est —
ou District Nord — ou District Ouest).

Ces soumissions seront ouvertes en séance publique de la Commis-
de Vaprés-midi, (3 heures p.m.)

La Commission ne s'engage à accepter ni la plus basse, ni la plus

haute, ni aucune de ces dites soumissions reçues.
Le Secrétaire général et Trésorier:

ROMEO DELCOURT,

 

 

 

vages attelgnent un total de 302.-
680 belsseany, contre 376.666,-

240 la même période l'an dernier.
Par province, lew totaux sont Jes
suivants (okiffres-de 1939 entre-pa-
renthèses): Manitoba, 31.721.814
(42.781.734) boisseaux; Saskatche-
wan, 218.603.056  (110.905,474; Al-
berta, 121.710.208 (122.929.0523).
Envois ouire-mers

Les expéditions de blé canadien
outre-mer et Jes importations aux
Etata-Unis pour la consommation et
la mouture. en régle s'établissent à
4.995.011 bolsseaux la semaine.ter+
minée Je 24 mai, en regard de 3.-
758.564 la semaine correspondante
l'an deraler, Dy ler août au 24 mal
le total cumulatif est de 138.543.7587
boisseaux, à rapprocher de 114.707.-
660 la même période de Ja campagne
vrécédente.

Le coût de la vie
a baissé en avril

Le nombre-indiee des prix de dé-
tail, des loyers et du coût des ser-
vices (sur la baso 100 en 1928) dé-
eline de 85.7 en mars À 83.6 en avril
par suite d'une régression modérée
du groune slimentalre; l'indice de 46
item alimentaires descend de 78.5 à
9.3. En avril, les prix de détail des

aliments sent de 4.5 p.c, supérieurs
à ceux d'août 1938. Pendan: la mé-
me périoûe, les aliment: en gros
haussent d'environ 12 p.c. De mars

  

 

 

  

A avril, Je bacon, Je jambon cuit, le
puiason, le beurre, lez pommes de
terre, le thé et le ne cusent des   

ma

 

gains modérés, iis sont plus

—

que neutralisés par les prix plus fa.
ciles - de Ia swrienge de boeuf,

 

veau, du meutos, du pore salé, du
saindoux, des oeufs, du calé et 48
cacao. 4

»

accusé?
Albert Daudelin est aceusé

de vente de boissons aicoeif-
ques. Seulement M. Deudelin

est malade et son avocat, Me

Paul Hurtehu obtient ls per-
mission de le faire saseolr. Le
juge Guérin préside em 4e

Chambre de la Correctiennelle.
Le procès est commencé,

Me Paul Hurteau fait venir des
témoins, demandés par la peur-

, suite et leur demande : “Vous
connaissez l'accusé ?” — ‘ Oui”
— “Le reconnaissez-vous dans
ia Cour ?” — “Après un regard
circulaire, Jes témoins répen-
dent non. Après quelques pas
ses de ce genre, le juge Guérin
se fatigue et déclare péremp
toirement : “Eh bien, si on ne
peut reconnaître l'accusé, on ne
peut avoir de cause.” Ft l'af-
faire est close et Me Hurteau
se retire avec son client, sans
plus. 
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ne soient réglés avant la vente, au

Comme appartenantà: No du

Province de Québec

E POINTE-CLAIRE
Avis public est par les présentes donné que les immeubles ci-dessous

désignés seront vendus à l'enchère publique, à deux heures de l'après
mi, (heure ‘avancée) jeudi le vingt-septième jour de juin 1940, en la sale
publique de l'Hôtel de Vitle de Pointe-Claire, pour satisfaire au paiement
des taxes, municipales, générales et spéciales, taxes scolaires, des in-
térêta et des frais encourus, à moins que ces taxes, frais, et intérêts

 

bureau du Secrétaire-Trésorier de la
Ville, No 293 Bord du Lac, Pointe-Claire, P.Q.

CADASTRE DU VILLAGE DE POINTE-CLAIRE
Total des taxes

cadastre Subdivision et intérêts mere
tionnés ci-haut.
 

 

Partie Nord: Bornée au nord

58. Davis Florence 
i. Doyle TJ. 4 48 $305.60 «

2. Liddell RJ. 4 49 27886

38. Prudhomme  Albini 2e 85 az

4. Beauchamp Siméon 2 90 160.71

“CADASTRE DELA PAROISSE DEPOINTE-CLAIRE

5. Woodley RJ. 40 40 $606
6. Stewart RE. 42 4“ 81.17

7. McKinnon AW, 49 49 65.55

8. McKinnon AW, 49 50 65.56

9. OGilvie Mrs Irene 49 65 59.09
10. O'Gilvte Mra Irene 49 68 58.09
11, Stewart RE. 49 87 64,74

12. Percy Edward 49 88 5221

13. Percy Edward 49 89 68.30

14. O'Gilvie Mrs Irene 49 23 59.09

15. O'Gilvie Mis Irene 49 120 58.09

16, O'Gilvie Mrs Irene 49 121 59.09

17, O'Gilvie Mrs Irene 49 122 59.09

18. Ewing Gordon B. 50 10 487.59

19. Benoit James 53 a 178.40

20. Marcil Suce, Georges 53 56 439.88

21. Johnson Mrs Peter 53-6 9 102.58

22. Westbrooke Geo. Wm. 53-3 15 128.81

23. Westbrooke Geo. Wm. 83-3 16 128.82

24. Raymond Jos. Arthur 53-3 ss 234.98

25. Lindsay Janet J. 33-3 73 49.95

26. Lindsay Janet J. 53-3 7 49.98

27. Lindsay Catherine 53-3 75 49.95

28. lindsay Catherine 83-3 76 49.98

29. Garand Ubald se 27 572.77

30. Garand Ubald se 28 572.77

31. Garand Ubald 58 29 572.77

32. Garand Ubald 56 38 449.42

33. Garand Ubald 56 39 453.62

34, Garand Ubald 58 40 458.87

35. Garand Ubald 56 4a 459.08

26. Garand Ubald 86 42 459.15

37. Garand Ubald 56 43 459.22

38. Garand Ubald se 44 456.98

39. Garand Ubaid 58 45 410.24

40. Garand Ubald se 46 483.49

41. Garand Ubald 56 47 486.78

42. Garand Ubald 58 48 486.64

43. Garand Ubald 58 49 486.50

44. Garand Ubald se 50 486.43

45. Garand Ubald 5e 51 486.43

46. Hamel Mme J. C. 57 799 48.51

47. Coombe Mrs 8. W. 87 818 24.93

48. Coombe Mrs 8. W. si 819 24.93

49. Clarke Mes H. 8. 87 885 74.90

50. Clarke Mrs H. 8. 87 886 7.39
51. Clarke James Y. 88 187 91.84 +
52. Clarke James Y. ss 188 91.88
83. Brown Harold T. 58 219 440.63
84. Lafortune Stanislas 58 pt 241 Nord 326.68

par l'avenue Summerhiil, au
sud par la résidu du lot 241, à l’ouest par le lot no 240 et à
l'est par le chemin du Roi, (Kings road).
Cette partie de terrain est d'une superficie approximative
de 9,700 pieds contiguë au lot 58-241.

58
DONNE en la Ville de Pointe-Claire, ce vingt-septiéme jour de mai 1948,

Le Scerétaire-Trésorler,

30e 606.51

(8igné) LUCIEN DAGENAIS
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Sauf pour la ligue Nationale,

- la pluie cause tous les autres
ajournements des joutes d'hier
 

NEW-YORK. 3
les joucurs de

— La pluie a eu le dessus sur los gérants et
1, cet aprèr-midL Comme résultat, aucune partie

N'a pa être contestée. Dans les ligues majeures, 1! y avait relâche pour
Jes clube du circult National. Dans l'Américaine, Jupiter Pluvius fut
implacable et força In remise de toutes les joutcs.

“ Dans l'Enternationale, le match Montréal-Toronte fut remis par
le pluie, de même que in rencontre Baltimore-Newark, qui devait avoir
Heu ce soir. Deux autres parties étaient fort compremises, à huit heures,
ce soir, et on entretenalt de forts doutes sur leur centestation.

 

Deux courses au

lieu d’une avec
bourse doublée
LOS ANGELES, 31. — Affrontant

wpe _liste-record de vingt-sept en-
trées, le Hollywood Turf Club a
déclaré, aujourd'hui, Que les stakes
Haggin seront disputés, demain.

Pour l'inauguration du meeting, en

deux sections, avec une bourse de

210,000 pour chaque épreuve. C'est

la première fois dans l'histoire du

turf en Californie qu'un événement
important est ainsi zectionné et qu»
la bourse en est doublée.
Nommé en l'honneur du défunt

James Ben Ali Haggin, turfman de
la Californie, cet événement est de
.aix furlongs et s'adreese aux deux

ans élevés dans cet état. Les qua-

 

“tre premiers chevaux à ue classer

dans chaque course se rencontre-

ront plus tard, dans le cours de la

saison, pour le classement tinal.

 

“Grande manifestation
Athlétique au

Collège Laval
 

Cest demai 2 juin, quiaura lieu

Aans len mpacieuxes cours de Lavat

te grand diftolement gymninus
Duel des cadets lavatioin Le pr
Mranume comporte nombre de
méros intéressants: exploits d'éq
Mibristes, barres-paralidies, che

allemand et tromptin, massues, hai-
teres, barres-A-boules ete. 7

Une attraction apéelale réunira
Plus de 200 œymnuntes dans Pex

cution de quinze pyramides humai-

nes. Ce sera une bel. démonstration
d'endurance, de résistance, d'adre

Be et d'Hardiesse. La fanfare cu

Kisle ajoutera son entrain A |

fete nrera à ? h, 26 (

avancer. 1x, amis el amatçuFS

sont cordial 3

La balle molle à Ahuntsic

L'Aquipe de halle motte Ahunts’c

a remporis deuxième vietaire
tonseutive ju soir, totsqu'it défit

fe lui Dog (irip Cement par i

wrare de 11 A. René (Bucky) Gau-

dette, le Mceveur du Abuntsic s'est
arti-uliérement distingué. Armand
vole fut In héros de Ia partie par
Un cateh sencationel, Cetlr saison
Se Ahuntaic jour wes parties le mac-

di, jeudi et dimanche soir. Dans
mn Avenir rapproché la cédule dr
ia 1gue du Nor4 sera publiée.
emanche soir Je Ahunt
Un des moifieures équipes amateurs

pate mode, La partic commen.
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cera À 7 h. 15. Henet Lavigne,
vlalee sportsman du nord rt
intenant sur la direction du

Ahuntsle. Le bureau ded rection

 

Pour cette anniv ae combos: com.

me sult: Chapetain, M, l'abbé Lu in
Gaudreau. Off} honoraires J

Jean, MP, F.-J. Leduc, M
Déchevin Omer Barrière.
honoraires, J. FH. Lanoix,
on, Notaire Paul lon!
teurs hon.: >
Gratton,
want, R.
et capitalor, He

Club de balle molle Lemieux

    

 

   
    

  

  

  

Le club de balle molle Lrmi

a joué plusieurs parties ces Jours

Gerniers. Vendredi, {1 défit 1e Red

Star par le compte de 3-3. Dimancl

11 divisa un programme double a

l'équipe St-Jean-Derchmans, les sou.

res furent 12-3 et 7-5. Lundi, Gama-

che du lemieux après avoir retiré

10 hommes et alloué quatre hits, dut

baisser pavillon aux mains du Ga-

melin par le score de 3-2. Unmache,

Marcil et Mclean furent les étoiles

de ces rencontres,
Le club pau dates fibres et

lance un défi à tout bon club de la
rovines, ceux de la campagne pri.

    

. se faire réclamer
NEW-YORK, 31. — Cape Cod, de

Técurie Milisdale, a remporté une
victoire facile, Aujourd'hui, dans les
stakes à réclamer Bouquet. Not
Yet, quatre longueurs en arrière.
prit le deuxième position, en Avant
de Camp Sortie. par une demi-
longueur. Après sa victoire. Cape
Cod, qui avait remporté $2,825, fut
réclamé pac Victor Emanuel.

—_——— 2

Harry Danning
dispense fort
son autographe
L'autographe de Harty Danaiog

est maintenant ea grande demande
chez les amateurs de baseball, car
“le Cheval”, lel qu'on le surnom-
me, est l'un des piliers de son club
les (Giants de New-York. La
moyenne de Danning au bâton
était de 394 au début de la se-
maine, ceci à la sulte de deux
coups de circuit frappés au cours
de la même joute.

Burgess Whitehead est un autre
solide joueur responsable de la
plupart des succès du Club de
Terry, Il se montre solide au ba-
ton et il est l’un de ceux qui font
le plus souvent compter de points.

Conn et Lesnevich
feront le poids ou

perdront $5,000

DETROIT, 31. — Le promoteur
Jack Nelson a déposé devant la
commission de boxe de l’état. au-
jourd'hui, la somme de $3,000, pour
certifier que Billy Conn. champion
mi-lourd à la boxe, et Gus Lesne-
vich, aspirant au titre, feront la
Nmite de 175 lbs lorsqu'ils se ren-
contreront iel, mercredi soir pro-
chain pour le titre. Chaque boxeur

a fait un dépôt de 32,500, ordonné
par la commission. Présentement,
Conn et Lesnevich se tiennent au
même poids, 178 1-2 ths.

Course en bicycle
du club Baggio

2 juin
e d'entrainemen: du

“Club Bagg” «nn préparation de
ia grande course du % juin, (Mant-
réal-St.dérdme aller et retour),
doun» paf Je Restaurant Corbeh
de Vlont-Viau et organise par le
Cloth Bagglo.

Île ransemidement se fera au
cal du Club a 8 heures AM
Tous les coureurs sont hisnvenus

et obtiondennt Teur carte de la U
W.A, en s'inacr:vant de maintes
nant,

l'our Informations:
1°. Bagglo sa Nunnere 6537 tue SL
Laurent & Tet; Cit. 8433

Ouverture du club
Cousineau

Le club Ge baîle molle Coisinesu ouvrira
sa aaison dimanche, le 2 fain, au champ
Berri, coin Ontane et Berri par deux
parties
La 1ère partie commensera vers 2 beures
Tæe cérémonies se faront vers 130 Are

par ja fanfare de B-Pierre sous In direc-
tion de M. Armand Dubuc.
La première balle sera lancée par M.

Omer Coustneas.
Le cud Cousineau lance un défi à tou!

bon rub amateur de le ville où Je la CAM
ragne.
Pout Intormations:

M.A

 

 

   C'est dim
Heu Ja cou

Qu'aurs
 

   

Voie Monsieur

 

 

 
 lérés, Inr. A, réins, gérant.

769 Eherviil
fgemieux | 3
  

CHa Fo Gagoon,

teuac _   
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es majeures et l’Internationale
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Le Dr Walter WOODROWet son
frère ne peuvent dissimuler leur

ergueil en exhibant trois des ma-
gauifiques truites de Is varlété dite
arc-en-ciel, capturées dans In Fi-
vière aux Esturgeons. pris de
Waubsushene, Ontario, à l'aide de
Ua simple canne à pêche que l'on
veit sur cette photo. Ces truites
pesalent de cinq à neuf livres.

- Efies furent prises dans une pro-

fondeur de trois pleds d'eau seu-
lement.

Sept rencontres eu

fin de semaine, dans la
ligue “Provinciale”

 

 

Ta ligue Pr nciale de Quêber
offrira sept autres Tvnconifes en

 

fin de semaine dont une série de
deux parties entre Granby et St
fiyacinihe, les deux leaders. Comme
vez deux équipes sont sur ua pil
d'Sgullté, présentement. on a'ultend

À des paitics enlevantes au possible.
Dans l'après-midi, Granby rendra
vsite aux ‘Suints” et le soir, ©
sra l'inverse.
Une autre série qui promet des

surprises est cefls mu ttant aux prl-
san Drummondvilie et Sherbrook:
Sherbrooke porupe la troisième pu-
ation. une seuls portie en arrièr
Jew leaders.
L'autre séria entre Québec et

Trois-Rivières sera le clou de ls

journée. On sail que ces deux clubs
ant fait ensemble leur ouverture de
Campagne, (~tte Année, et lis sont

sur Un pied d'égalité quant à l'issucv
du con doux premières rencontre»
12,600 personnes ont déjà aseolatt

anx deux premières parties.
Tout Indique que les lanreurs de

aérue seront pour Drunmond-
vil; John Brich ot Frudo Shedis:
pour Quétec: trorges Brumlitd et
fit Yæke 14 pour Troini-Hivières:
John Rassier et Juan Péerra Moy.

Voiri le programme officiel de 1a
fin de pamaine: aujourd'hui. à 3.30
Trois-ltivières À Bt-Hyacinthe.
Dimanche A deux heures
Granby A Bainte-Hyacinthe,
Québer & Trois-Rivières.
Sherbrontke à Drummondville,
A 8 heures 39.
Drummondville À She

fyacinthe A

 

 

«
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  Frank “It.d° Joubert, r
élue Sherbrooke, cat acturiement

en the des frappeurs de la lgue
l'rovinctils avec une moyenne de
269. Stan Grolihl, de Drummond
vile le suit de près aver .4ü2. G-
Zea Andrews, promier but à
ba Inthe, #st bon troisième 432. Le
‘pine, de Québec. John Brivh de

St-Hyacinthe. ot Malph leonard dv
Cranby ménent che les lanceurs
avec daux yictoures et aucune dé-
faite

  

   

  

   

   

 

  
Record des lanceurs

plus

 

  

  

  

    

  

  

 

Ab. I. H. Ppp. Mo

  

Groblickl Drum. . 12 1 6 3 482
Joubert, Sher 0 12 8 & 4 500
Audreve MGH. . 30 M 18 4 444
Côté, mher. .... 348 8 14 10.364

1.01jact Lee M 7212 6
Driako, So m 3 108
l'urland, … 3 6il 2
l'orrado TR... 2 6 3K
Coach, Gran. ... 21 3 8 1
Marion, Hher .. 40 61% #
fatek, BL-H 2. 36 G 11 4

TR at 110 6
se 5.83
16130  

G. 1, Moy
téplne, Québre, 2 0 000
tech, S-Hya 2 0 1409
Ironsré, firanby 2: 0 0,1900
Minton, Sher, > TA
Meore, Granby, : 867

T.-ft. 1 st
11 Se
11 son

ocke, 11 400

demain, avide de vevanohe,

Pack.

qui remporta & Acorn, # y a dix

jours, essaiere de démontrer que

son euccès ne fut pas fortuit, en

| cette occmsion. lorsqu'elle prendra

part à ia contestation du “Oaks”
d'une longueur d'un miXe et tro's

| huitièmes, destiné aux pouliches de
; trois ens.

Fighting Fox est un cheval “im-
prévisible". Malgré 64 performan-

| cen aléatoires. 4 a remporté l'an
passé plue de $73,000 en bourses.
| Cette année, #d s'est adjugée le han-
dicap Paumonok, sur distance de
eix fuitongs, et le handicap Excei-

; stor, Jong d'un mile et un seizièrac.
Toutefois, 4 fut disquatilié dans ce
dernier, sur un “fou!” bien que fi-
mesant une _botme dongueur en
avant de The Chief, qui fut déclaré
vainqueur.

Le machLowisGodoy

 

 

NEW-YORK, 31. — C'est dans
trois semaines que Joe Louis et
Arturo Godoy en viendront aux
prises pour le championnat poids
lourd du monde. Ile ont pris les
choses plutôt aisément jusqu'ici,
mais, ils se mettront de la partie
pour de bon dans quelques jours.
Dans lintervalle, le promoteur

Mike Jacobs a annoncé qu'il orga-
nisersit un tournoi d'élimination
chez les poids lourde en vue de
trouver un adversaire pour ie ga-
gnant de ce match.

De son côté, Demaged Gorda

Fighting Fox dans le handicap
Roseben à Belmont, aujourd'hui

NEW-YORK, 31. — Fighting Fox, & William Woodward, pur-sang

fort irrégulier dans scs aTées et venues sur la piste, revient au turf.

dans le handicap Roseben, d'une valeur

ajoutés de 35,000, une des carnotéristiques du programme de Reimont

  

 

 

    

PARTIE DU SOIR

Rochester .. 000000 220--4 6 1

Buffalo ..... 000 03003x—6 13 3

Batteries : Roe, Berly et Schef-

fing; Giebel, Trexier et McCui-

lough.

Ligue Provinciale
La partie Trois-Rivières À Gran-

by, cédulée pour hier, R élé con-

tremandée à cause de la plule.

Ligue Canado-américaine

Ouawa-Ogdensburg wo 413 ?

Oneonta . 2110
(Les autres parties remises,

pluie ou terrains détrempés).

Courses de chevaux
pour la Croix-Rouge

 

 

  

 

 

  

, == (PCH — Te Maia
wi a déclaré aujous-

d'hus qu'il écrit au gouvernement
fédéral et au gouvernrment provin-
cial de l'Ontario pour leur deman-
der la permission de prolonger le
meeting de courses de Fort Erié du
€ nu 19 juillet, Les recettes des
Journéessupplémentaires de courses
iraient à la Croix-llouge cangdien-
ne, moins les taxes qui Tapporteront
apnroximativentent 312,000.
Hown veut xinsi aider à la Crois-

Rouxe, espérant que son exemple
sera MuivI par les sutres pistes de

 

re George /

 

 crurar,
 

Pleine maturi
les chais da
menses de la
Maison Brighe “
(capacité de 445
millions de Ballons.)   

51.75
TYPE PORTO o1 TYPy summary

Le VIN ST. GEORGESst jamais embouteilléavant d'avoir atteint sa

 

goo

»*



L’Ange, Yvon
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Robert, Cox,

Numa, Judson =: programme
de lutte, mercredi prochain
 

Dynamite Joe Cox, de Kansas Clty, qui n'est plus champion du
monds à Montréal parce qu’il fut disqualifié à Québec, lors d'un match
contre Leo Numa, sera très probablement au prochain gala de lutte
que prépare le matchmaker Eddie Quinn pour mercredi prochain au
Forum!

On «alt qu'en finnie
«‘Ange) Tillet doit rentontrer Ii
dol: locale de lutte Yvon Robert
dans un match de deux dans trois.
Eddie Quinn dit que son programme
de 1a semaine prochaine Rera probu-
blement le plus considérable et Je
meilleur qu'il ait encore présenté &
Montréal.

Celui que la commission athiét!-
que de Montréal reconnait
nant comme champlon du monde, se-

Ta aussi au programme et consé-
emment défendra son titre contre

re américain Frank Judson.
tre de Joe Cox n'est pas

encore trouvé et ne sera pas (aclle
non plus à trouver melon Eddie
Quinn, Depuis qu'on a vu Cox ame-
ner au tapis, d'une solide prise de
tête, le fameux Tony Galento, bien

den lutteurs parlent de servir une

rAclée A Cox mals il n'est pas facile
de ul trouver un viu-à dans un
vrai match de lutte, Cox rpris
ane foule ée 2.000 amateurs loraque,
mercredi dernier, || provoqua le kros
Tony Galento dontk n'almait pasles
décisions dans l'arène et 11 finit par

le coucher en l'emvolgnant par Ia

tête. On suit aussi que Joe Cox ent

Je seul lutteur que Tillet n'ait pu

coucher pour une seule chute.
Le match entre Leo Numa ee

Frank Judson devrait &tre une rare
exhibition d'habileté, Judson est un

des plus rapides et des plus habiles
lutteurs qu! solent. Depuls au't lut-
te ich, Numa n'a jamais eu A faire
mentre de son habileté contre des
lutteuss scientifiques.
En attendant que le programme

soit complété on dit que l'intérêt se

centralise sur le match final entre
I'Ange et Yvon Robert, On a appris

que le match neralt À finir mais cet-

te question n'est pas encore défini

tivement réglée. Om assure qu'Yvor

Robert voudrait que le combat uoit
à finir, croyant qu’H a de metlleurrs

chances de victoire en essayant de
faire durer les hostilités et en es-

aayant de fatiguer Tillet. Mals Karl

Pojello et Tiliet tui-même ne volent

pas pourquoi cette rencontre scrait
fimitée À plus de MW minutes. Le ti-

tre n'est pas en jeu dans ce match

puisque ja commission reconnaît Nu
ma comme champlon,

 

   

  

      

 

   

Excellents résaltats
du tournoi de poids et

haltres de Montréal
J. Stuart, de Verdun, à créé un

nouveau record dans le monde

haltérophile canadien, lors du

championnat de polds et haltères

local, au Central Y.M.C.A., samedi

dernier. li a levé 205 Ibs dans le

développé à deux mains à la mi-

Mtaire, dans la classe de 145%
lbs, Il à battu l'ancien recor

par cing livres. J. Lebeau, de

Saint-Jean, a obtenu un total de

445 livres pour (enir la tête de

Ja division des poids cod. pendant

que P, Plourde, du Young's Studio

a levé un total de 535 ba dans la

division de 132 ibs.

Dans sa classe, Stuart est arri-

vé en tête avec un tolai de 625.

pendant que C. Weider, du

Young's Studio, fut premier de la

division des 185% lbs avec 660.

Chez les teveurs de la division de

181 Ibs, la palme revint à Car-

ruthers, qui leva un totai de 570,

pendant que MeNair, du Sun Lite,

arriva en tête chez les polls

lourds avec 605 Ibs, Voici les ré-

sultais:

 

 

we i- :

3H iis3
= "É En ERsEE

128 Wo—
Lebeau, Ht-Jean..l42% 145 120 175 440
1384 =

P. Piourde,Vemne's Mtudio..)27 |370 190 Z1D 00
14004 Mra—

& Ntuart Verdun 147% 06 185 235 620
©. May, Vertun.. 147 185 185 730 DIU
J. Aimsworth,Ver 14614 145 140 JUV 480

T6815 Wo
Weider, Y.Bt.
    

Poids lourd—
MeNair, Bun L...NS 703 195 B43
Chathonmeaw, MILINIH 160 190 249

Maurice

mainte-|

 
 
FVON ROBERT, l'ex-champion
du monde, dans sa pose la plus
agressive,  L'adopiera-t-il, mer-

eredi prochaln, au Forum, dans
son match, en finale, contre
"Ange, qui est plutit un débon-

naire lutteur ?

 

Ouverture de la
ligue St-Michel

L'ouverture de IX lhcne de balls
moîle du pare St-Michel aura dion
dimanche le Z juin.

Le président honoraire de la He

M. Téchevin Dave Rechon, sera 1’

vité d'honneur, et lancera la p
mière baîte, et M. Médor Pare

xportaman bien connu, IR Tcervra

fon clubs ep présence seront :

“Domestic lle” et le “I'arent 1.1.

lard 13a",

Cex deux clubs joueront dans

programme double. LA première H

île cummencern & 2 h. précises
1a deuxième À 4 h, M, MR. Jnbinvl

le surintendant du pare St-Michel
déclaré que tout était en ordre pu

l'ouverture de ju Igue

M A. Gagnon. président ne
ont enthousianmé de
chases et tout fait prévelr eu
grande foule verra drux des pn

fortes équipés de son vireuit À l'oer

vre.
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des
el : M

D, Galarneau, gérants; A Pa
J. Quimet, A. [atore, T. P'anny. 1a-

C Galarnenu, Richer, Berrhn
net R Landreville,

“Parent Billiard Hall” : B. Du-
breuil, gérant; Ft, d'érat, N. Cudin.

G. Auger, ( Vaillaneaurt, Bill Per.

ry. P, Auclair, K. Plante, Je Vail-

Jou
, Ra.

   "tte

  

 

lancourt.
Len arbitres seront : M. Primnon

et R Delorme

   

   

   >

CLUB DB TENNIS “EYMARD?

“Eymard” a ¢14 beuvenz de

je paané fuit
x comme MM. Hené

et Maurice At-Germa
rence, Bert Ouellette, Adrien Olivier

Plusieurs suires  

  
    

   

  

 

Cest
In céduie de fa Ligue Maisonneuve
nera en force. M re de cette

 

  
tue, le club Fymard fouera ches

ré

 

  tilbeés.

 

le début et voir em pe
nom dass les premières

 

bois, 5033 rue Ber-
rl, Tél. Harbour 457!

Le cour: ent
ruea Berri et Mont

Le Provincialà St-Heuri
Demain après-midi, 1e club de bsl-

le molle féminin Provincial. fera
son ouverture à son terrain Hiant
sltué coln des rues Ht-Rémi et St-
Jacques. L'échevin de St-Henrt, M
A. Délisle, lancera la première balle
qui sera reçue par M. J, E. Bonnier
député de St-Henri à Ottawa, et
Mme Robert Magnan, Ia swénident-
du Provincial, sera la frappeuse.
Le rlub Raymond Starr sera le

club visiteur: il sadde de bonnes
joueuses très habiles, au bâton et
Au champ. Le Proyincial et Rav-
mond Starr sont deux équipes de la
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Voici La recrue-prodige du monticule des Red Sox de Boston, HERB

HASH. H a vaincu Jes Yankees de New-York, dans la première

Jeute du double du “Memorial Day”, à New-York, devant plus do

20,000 personnes. Mash se recouvre centre la pluie, sous l'abri de son

club, dans cette gravure.

 

llgue de balle molle féminine ma-
jeure.

    

Vote; le personnel du club Ray-
mond Florence Marsh, Mabel
Cumml: Fiorence Wallace, Vina
Kellie, uise Mulckay, Ruby Rou-
tley, Florence McNight, Nellie Mi-
cha Emily Pye, .C_Collingwond,
Irene Mayou, Edna Wallace, Olive
T£Æonaré, M. Collingwood et G. Des-
bois, et pour le Provincial, Simone
Cauchon, Davina Lelsk, Joan Dra-
per, Helen Nicholson, Lillan Clou-
tler, Violet Mean, Morathv Tb oo-
Olga Kenack, Betty Mogridge, Mare
waret Milistead, Madge henneauy,

  

Aline Dawson,
Jeannette Phaneuf,
Le terrain sera en parfait ordres

car des améliorations ont été faites,
Les bancs et les estrades ont été
peintures. La partie commencer &

Le club ballemolle

Lement , désire rencontrer o'im|
qliet chid amateur de Montrés* =
Fare, 2224 Cartier, 1éL CH. 0632 5

Mona LaHaye of

 

Gachon
taille moile Gaches. récems

set, 34

 

VRAI ou
 

Faux?
#

Est-il vrai qu’une certaine Compagnie a distribué

aux cultivateurs, qui sontles piliers de la structure

économique de la Province de Québec,

plus de $30,000 en prix durant

ces dernières années?

  

   

 

  



 

 

      

  

       

  

   
  

   

    
  

   

    
  

 

    
  

    

JOHN. GRIMEK, trouvé l’homnse le mieux musclé de l'Amérique,
recevant le trophée, qui assure «a suprématie dans ce domaine.
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Grandes courses à |
Brome, aujourd’hui

rane
 

BROAN, lité grandes      
   Juin, aves un prog
1 y aura la classe
hie pour une bourse de
etasar 2.15 pour la mem: bh Le
un free for ail, trot et able, dr
$i+y également, l'urgan.sat-ur est
H Lara. helle, tandis que Fête
Gaint-Vincent, de Montréal, sera le
pr'poré au départ. Voii qutehjuas-
uns dea chevaux qui démarreront:
“tense ? Susie Volo, I. Brow

0, 'Mar'eville, Merniet Muret, K
Mallisr, Hentyvilie, 1.004 Fareiah, 9
Corbell, Montréal. Indy Date, E.
Plouf(e, Montréal. Senreity A sam.
aon, Henryville Tom Guy, J. Tru-
denn, Longueuil

218: Joker ill, A Samaon, Hn.
ryville. Tommy Direct, ¥.  Milier,
Clarenceville Jeannette Aubaydale,
© Corbell, Montréal. Joe Todd, V.
Garnier, Sorel, et autres.

Free-for-All: Colonel Tom, R;
Bisson, Montréal, Lawyer Crattan.
3. Trudeau. Longueuil, Moses Pae-
aon, E. FHbotte, St-Hyaclnthe Lana:
H-Jahn, M. #t-Maurive, Sorel, et
autres.

“nas »”“Métropole” vs Castors

Demain noie, le ? juin. la ligue
Montréal Juvénile présentera son
deuxième programme dom.nm<a au
tsrrain du Rosemont, Angle des russ
DesCarrié t Iherville, slaca que
Sen rlubs tors” et “Métrogole
en viendront de nouveau AUX prises.
lors de leur première remcontre
jeudl dernier, le “Métropole” est
sorti valnqueur après avoir déelen-
cha une offensive À Ia derai
manche qui lui « vais 5 points, Les

“Cantons nont bicn réaoèse à faire
subller cet échec à leurs partisans
Le club “Métropole” ne l'euten
de cette facon et 11 ent c«
Continuer sa série de victoites.

Le public qu verra aux pri-
6-1 saura certainement goûter
fort de nos jeunes qui aspirent
devenie rus lard des étoiles dans

    

  

 

 

 

 

    

   

    

  

   

Courses à St-Hyacinthe
le 24

AT-MYACINTRE, 20. (D.NL» — Ainsi
que la chose à déjà été anvoncés, la
m-Jean-Baptiste à &-Hyacinthe, le
prochain. sers macquée per de grandes
manifestations

  

Parmi les réjoui-sances de ia juurnée.
le programme compre des courses de

auche aux trocteurs dons l'après-midi,
rond du Pare Lairumbuise, sous
pores Jde [a Becta Licdsaine St-Jeau-
Baptiste. Una somme de $800 sera distri
buée en boursis ot l'an verra Inscrits les
eurilieurs chevaux «+ La pruvince el
aienre autres de FURAN; ei des
Unis. V fe programme de ces courses:

Ulaes« 2.24, trot et smbie. bourse $175.
Classe 214, :rot et amie. Bourse $200.
Classe ouverte (Frée-for-AIl bourse

  

  

  

Tris seomdes seront allouées aux trot-
teurs. Les regiments en vigueur setoni
ceux de ie Canadian Teatting Association
Pour tous remseigmements su sujet des
Cuurses, on est pets de s'atresser aM Se
crétaire, M Wild Dupuet, 134 rue
Utrauacs, tét. Sel

Victoire des “A
contre le Brooks

Le dub des “As de Longueul” a
fait ronverturs de sa saison de
batis-matlle en obtenant deux vic-
(vives sur ie Sud “Brooks” du res.
laurant Tavois par tes s'ores de
— à 5 et de 15 à 6.

 

0.
 

 

 

les ‘As pourra s'alrenner

Longueuil Tatégshon=,
FW entr” 3 heures et
apres.

Le Pittsburgh veut

 

PITTVOURG
in imméd

a t À la Pois ui
Pirates ont pris
court-arrêt  Kdâie F
Portt Oregon, dan

acifique of Jul

 

      

  

 

Andes,

  la €

 

ment.

Tout oleb qui atmorait rencontrer
M

Pierre Mvane, 162 guest M-Uharies,
Vongueut

T Urures de

acheter Fernandes

. APA, — Ayant
d'un receveur

appeur, les
n sur je

de
la bigue de

i tor-
dunné de se rapporter immédiate-

Le Pittshurgh envole en échange.
sous opt

Six joutes de
la ligue Arco
La Hgue Arco continuera dermala

à offrir & nes nombreux partisans,
der programmes doubles, disputés à
divers endroits. Cependant, pour
éviter les désagréments de dimanche
dernier, survenus à Rosemont, la-
chine et au Bade Notre-Dame, il fut
décidé qu'à l'avenir les joutes de
l’après-midl commenceront A deux
heures précises, et celles du solr à
6 h, 40, donnant ainsi aux clubs le
temps de terminer la première partie
«t amplement de temps pour se
transporter pour la deuxième, Vol-
ci malntenant te programme de de-
main:
KIK Lachine, Lachine. Notre-

Dame Facteurs, au stade Notre-
Dame A St-Henri, Jollette vs La-
prairie, et Pointe-aux-Trembleg va
Nt-Phillppe A Rosemont. Dans la
soirée, Laçrairie visitera Joliette, et
fe St-PRIIIppe 6 rendra à ls Pointe-
aux-Trembles.
A Rosemont, le club de Policena

recevra le Pte-aux-Trembles, pour
ensuite lui remettre 62 visitee dans
lu soirée. Ceca deux clubs sont pra-
tiquement sur un pied d'égalité, en
deuxième position de la ligue Arco,
et le résultat des deux parties de
demain, décidern lequet des deux ta
conservers, Autre détail Intêrei
‘est que ces deux ciubs ont fai
bir. Jeur première défaite aux deux
meneurs, le Jachine et les Facteurs
dimanche dernier,

Au stade Notre-Dame, A St-Henrl,
a 2 h. 30, les Facteurs tenteront de
se maintenir en tête du classement,
en prenant la mesure dw Notre-Da-
me, qui reviendra jouer sur un ter-
r qu'il connaît bien, y ayant été
“eceveur durant deux ans. Les Fac-
taurs ne devront pas pêcher par ex-
vès de confiance, car Désautels, bien
décidé à terminer sa série d'échecs,
s'est agauré les services d'Altic
Bryaut, Mooney ct Mundvy, du Parc
Atwater.
A Lachine, ce dernier recevra, à

trois heures, la visite du KIRK, qui
en sera première apparition.
4 la cité des sports. Le retour de
Mike Schum sur l'alignement du
K1K, donnera À ce dernicr son esprit
combatif du début, Du côté du Lu-
rhine, les difficultés qui avaient gur-

depuis lv décès de M, Lacroix,
nt maintenant apl et cette

équipe nera encore plus puissante
qu'auparavant, -

Tapreirie, dans l'après-midi, à
. 43, et à Jollette le soir, ces deux

clubs re livreront une lulte contes-
tés ear une double victoire pour l'un
ou l'autre, le ferait passer en deux-
ime position, advenant le cas ou
St-Philippe et PLAT. divisersient.
De plus, c'est Ia premidre fols que
ces deux villes, font parties ju md.
tu circuit et par conséquent ae ren-
contrent.

Blanchard vs
Derocker, lundi

Jerry Blane monarque des
polds coq du Canada, rencontrera
540 Durocher étoile du club Grif-
fintown, lundi woir prochain, dana
la finale de cinq rondes de ia pre-
mièrs séance de boxe en plein alr
présentée cette saison au stade Fx-
change, sous les æuspices du club
Champêtre.

fa tâche qu'a Blanchard sur les
bras pour lundi soir n'est pag l’une
des plus faciles. T<urocher est l'un
des plus aguertis parmi les nouvel-
les vedrttes de Ia boxe À Montréal.
11 perdit par décision un combat
très contesté, mardi dernier au Fo-
rom, contre le fameux Johnny
McKenna.
Une Rttraction apéciale a &té pre.

parée pour lundi : ce sera une ren-
contre entre Tony Morin et Roger
Riveat, deux rudes poids lègers. Un
autre combat qui promet dus éma-
tions ext celui de Roger Lapointe vs
Jean-Paul Denjardinn, le match.
wnaker Mireaull a conclu les arran-
Kements pour douxe rencontres.

Voici te programine de Is soirée :
A rondes

114 1ba Jerry Blanchard, Cornwall,
Ont, vs Léo Nuracher, Montréal,
ea

135 lbs Roger Rivest, Champêtre
AC. va Tony Morin, Montcalm AC

3 roudes
118 tha Jean-Paul  Deajarding,

Montcalm AC. va Roger lapointe,
Champêtre Ac.
1% lbs Emile Gentile, Crencent

AC vu Paul Poirier, Cartier AU.
135 ibs Paul Hébert, Champetre

AC. vs Mike Vanelli, Crescent AC.
138 1bs Len Harding, University

Rett vs (tuy Lemieux, Montcalm AC.
1 ba Norman Gahan, Crescent

s Henri Bouchard, Champétre
€
108 Iba Edgar Nobert, Champêtre

 

 

   
  

  

 

   

    

     

198 lbs Florian Bibeau, Champêtre
AC va l'at Nolan Griffintown AC

112 lbs ffarey Taylor. Crescent A
vs Roland Daignault. Champêtre AC

© AU.

 

189 Ibe Joe Vanell    ve rry Cohen, Y.
100 tha OG. Provai

1", va Ernie Delfaun

 

 

 

KINGSTON,
vilés aportiv
seront tout

. APC), — Tec a
I'inlveralté Queena

si Intennes aprés lu
guerre qu'av la guerre. à décla-
ré le Dr RC. Wallace, principal de
Unaiversité hier Ti ne salt pan ce-
nendant s’il mera pons! u cours
de l'hiver de continuer A faire du

.j hockey. Te sport, en tempe de que:

   

  

 

  
 

AC va Garton Davis, Crexrent AC. |

Htés du turf.

Huit parties dans
le circuit Saucier

Quatre parties auront lieu demain
après-midi, dimanche, dans la Ti-
œue de baseball Starr, En première
rencontre du circuit Saucier, le club
Verdun recevra la lalterle Idéale.
Le 8t-Clément rendra vialte au VIl-
le-Emard, à Beauharnois le St-M1-
xIme rencontrera le club de l'endroit
qui aura pour lanceur Jean Rivest
len Green Bocks, ou Fils d'Italie,
rendront visite au St-lambert. Mur-
phy lancera pour les premiers et
Deegan pour le St-l.ambert,

Dans ta 2e division, le “George V°
Jouera au parc Lafontaine contre le

  

  
  

club “Aviation”, A Terrebonne, le
“St-Denis E rendra visite A
l'équipe de ce. Fideli lancera

 

pour le Terrebontte et niern de
remporter Sa troisième victoire de
a salson.
Au Cercle Dollard, le “C. P. Vi.

wer”, de Réal Richer, a'at uera 3
l'équipe du collège, dirigée par Ja -
cien Paradis,
Le “Bordeaux” recevra la vialts

du “Guarantee Gloves”, dirigé par
Oscar Lambert.

La rencontre qui devait ne dispu-
ter entre le “Maisonneuve” et “FA-
bord-à-Plouffe* ent retnine au .!
août prochain,

  

BRASS MONKEY, pur-sang tenu en haute estime auprès de: n 1n-

teurs de courses de la Nouvelle-Angirierre, à qui l'on x “offert un

souper” ces jours-ci, souper auquel assistaient mombre de personnu-

JOS. CHOQUETTE SPORTS |
Voyez nos spéciaux pour

BALLE AU CAMP
Gros lot de hd.
tons de tout choix
— gants — balles

mitaines
chaussures — Co+
tumes, etc. °

BALLE-MOLLE
Grande variété d'accessoires —

chandalls et lettrage.

TENNIS
Raquettes faites sur erdre.

Remontage et répare-
tion.

Raquettes des
mellleores mare
ques connues avec
fonds Armour of
Chrome Twist.

 

    

 

_ Prix spéciaux

LA: 2743Net   
 

   Ge sport. Pour informations, #'adrer- ion, receveurJ00 Beholte.
 au hâto:til re, devra nécessairement tenir une
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M. Léon Trépanier, président de la Commission des fêtes du Ille centenaire de Montréal,
félicitant et remettant des décorations aux gymnastes pour leur belle tenue, hier après-midi,

à l'occasion du Festival des écoliers.

 

Examen du bras du
joueur Jim Walkup

TORONTO, 1. (PL). — Le lanceur
Jim Walkup. den Maple Leafs de
Toronto partira Incessamment pour
New-York où il Ira faire examiner
par un apéclaliste son bras malade.
annonçait-on aujourd'hui aux quuar-
tiern généraux de son club,

L'ex-joueur de Détroit rejoindra
son équipe à Newark Ia semaine
prochaine.

Club Tablettes Madelon
Le club Tablettes Madelon visite-

ra le club Gamelln, dimanche 2 J

et lundi 3 juin le Madelon visitera
elub Tétreaultville, 11 profite de l'os

casiopour inviter tous pes SuPpo

teurs ayant fait l'acquisition, €

jours derniers, de nouvelles recrue
et en particuller d’un Ianceur de fort
calibre

Le club ayant quelques dates de
Jibres fait un pressant appel aux

 

 

 

 

   

  

 

Chez Jeanne bat Gamelin

Le club «de Dalle molle Chez Jean-
neu commencé nes activités en écra-
sant le clus Gameln. de Pointe-aux.
Tremble. par le score finit de 13 à

 

  

La batterle Charles Richelieu er
Henri Baton fit merveille, et len
étolies de la partie furent Jean-Paul
Whisaell et Marcel Bouvier.
Font partie de cette équipe: Prési-

dentez Mme Jeanne Lavois: Gérant’
M. Marcel Bouvier; Organisateur:
M. Eugène Trudeau; Lunceurs: Chs.
Richelieu «+t Marcet Bouvier: Rece-
veur: Henrl Baton: Ter but: Lucien
Auclair: Ze but: Marcel Lévesijue:
3e but: Jean-Paul Whivseil: Champa:
Marcel Bérard, Marcel Laberge, Gé-
rard Lévesnue, Marcel Baretie, Myr.
cel Pavreau, René Larence, André
Larose,
Le club Chez Jeanne lance un défi

A tous les clubs amateurs de la pro-
vines, en particulier: le Rin Tin Tin,  

Métropole et Orléans
vainqueurs

Le Métropole a
deuxième v

 

remporié
ictoire dans ja |

sa
igue

Montréal Juvénile en triomphant du
club Castor par le score de 3 4 5, et
le club Orléans a remporté sa pre-
mitre partie
battant le I
le sore de 9
Laurier et a

   

 

a de St-Edouard,

u : Lafontaine,
Voici les scores par manches:

Métropole
Castor ..

‘Batteries
et Bouche
et R. Cou

 

   

 

le même circuit en
per

hler soir su Pare

ve se +4 601 123—9 11 3
…….. 560 020—3 7 2?

Lafranchise, Labréche
R. Henrichon, Bouchard

Arbitres: P. Gauthier et A. Ga-
gnon,

Orléans
Idéai ..

Batterien:
    

 

210 030 3—S 1
020 120 3—8

R. Cyr

4 2
$1

et J.-P. Fer-

Le Club Via Dorchester, T5 rus
Le Cercle Villa des Oblates,

1240. Ave des Oblats
La Club Richelieu, Tue Richelieu.
Le Club Bt-Sacrement,

250,

 

 

(Par CHARLES RORILLARD)

Lorsque vous travaillez pour les

autres, travaillez avec ia même
ardeur que oi vous fraveilkez pour

vous-même.
CONFUCIUS.
 

ver toutes Jeers cosrrespendenres on
chroniqueur Canstes Babillard, $300
Rivé St-Mnbert,

 

Le Ctub Villa oisseau, Ti. rue Boisséau
14, rue Sous-le-Fort

20, Cb. Bte-Foy
Y.M.C.A., Tue St-Jean.

  1735 10ervilie
Delorimier: 3136, Mont-Royal Est
Francs-Amis: 201 Charlevoix
Papineau: 1378 Bie-Catherine Kat
Rachel: 408) Delorimber

 

PROVINCES

Verdun: Motor Boat Club, pled de la rue
Hickson

Lachine: Association Ouvrière,
(14, rue Notre-Dame

Valleyfield: 80, rue St-Laurent
Sherbrooke: Uamier Moward,

1128, rue Alexandre
S1-Hyacinthe: Clb Ourrier lod.

[172, rue Cuscades
Trois-Rivières: 353, rue St-Georges
Huil;: Volants, 103, rue Maisonneuve
Hull; Buteau. 288, rue Maisonneuve

 

  

Meirs Blancs
0-35 26—19
BM 219
te nn1
$_1¢ 33
1235 27—26
[= 17-13
—6 3e
T—11 2-18

3 25—18
11—15 18-—t1
ess 328
5-1 3-37
waz 217
— 85 2420
=" 210
11—20
3-8
—H 18
10—35 19-10
— 17-10
sc 07

 

. (Suite à la page 86)

 

LE PREMIER DES VINS CAADENS
DE QUALITÉ AU MÊME PRIX
QUE LES VINS ORDINAIRES {
  

    

 

   

   

    
     

  

   

  

 

    

    
     

= 
LFCALLON,
FLACON 4

 

elubn de la métropole et de l'exté- Seven Up, Longueuil, Simon, Rélan land; G. Regimbald et M. Baraby.| . ETATS-UNIS

rieur et les prie de communiquer ker, etc. Four iafermations: Marcel Arbitrea: J.-A, Prud'homme et |New-Beaforé: Lriving Club, 1478 Acushnet

avec son gérant, à DO. 0027. | Rousier: FR. 0615 Wagner. Falt-River: Crub Canadien, rue Jenk.

genmagrype pr meso ens 00 a

 

 

  

re TE
   

      

 

  
 



 

  

Devant l'horreur de

quées.

Avis
las 0sepws wat priée d'adresser

Santos mers correspondances nu chee-
mipsour à 6140 Btvé $i-Hubsrt, Moat:
hat. ;

 

‘WU ESTIONNAIRE
M Emile Letevvre, Holyoke. Mass.

@ — Voules-vous me dire comment 6
Somment leg pidces on Italien”

M. — La systéme de la notation jtallen-
me qui est le méme que celui des Allemands
œn Jitrère cependant en ce qu'il ne donne
Pas tes inillaies des Pieces qui doivent
Suaer

Posts BES FIZUES BT DES PIONS

* LL w Donns. BD.

x Rocco. R 1% Altiere. A.

a Cevalo. C. 4 Podone. P,

LES COURTKS PARTIES

 

Partie Contre-Gambit Urees. «jul ont viellls dans la pratique de ce Jeu.
Ama sur WM. Boden sans beaucoup acquérir. scralent deven

on plus foris, et en pou de temps. sis
Five s'étaient livres à l'étude de la théorie.
Tm Il eat de fait que le basard et long-
Le temps à preparer do beaux coupe. et I

: ent fort probable qu'il ne se fait pas une
Ta wre Fata parie sans qu'il ne se présente des coups

cs NS 7%

|

Qus ies joueurs de pescalère force iuissent
ar Poe échapper faute de les voir dans ua temps

donee.
Jeches ot mat, Cela peut paraître sûr, car beaucoup de

CHAMPIONNAT DES ETATS-UNIS

Voici le ciassement final: *

   

certaines

Wéartions, ON se demande quels érk-

Pers monstrueux ont pu les provo-

  

analysées; tmals ON à alors pour se guider
connaissance des principes. Or, Ii eit
qrue l'on fasse, dans cette phase méme

ls partie, une faute qui me soit 1a vio-
lation de quelques régies; mais les bornes
de l'intelligence humaine nous empéchent
souvent, soit de iaisir le’ principe, soit d'en
voir l'application
Qu comprend sans peine quelle dois être

lu mipériorité da l'amateur Sérieux qui à
Faisonns los débuta et les Fins de parties.
sur çeusi qui n'a Des fait Ge travail: le
premier peut faire & lautre l'avantage du

Cavalier.

  
   

 

    

 

la nécessité d'apprendre
, ces que Ÿ ne

t déployer qu'une ceftaine mes
tention et de force dani le cours de
partie, doit se ménager au débat.

  

 

    

ia
re:

le déplolement êner-
 

  

vous avesQuand vous faites
le trait: connatssez bien l'espèce de début

qui convient en pareil cas. Ii est de la der-
nière Imprudence d'accepter «un Gambit

dont on ne connait pas ia défeuse. Mais

aniése

1 y & un autre Inconsénient & Cri es
c'est d'être étranger & Iâ théorie des G
dits refusée; voilà pour Ia defense.

L'atude des théories nouvelles oftrs
smateurs un  avantege —inapprècia
exiul A 'accélèrer leurs progrès, met

temps qu'elle amusers leurs loisirs. Ceux

   

   

  

compositions qui leur ont été présentées
n'ont pu être résolues dans dix fois plus

 

13 Fr [de temps que l'on en met & faire une
1 Bu,

|

Partie “emiiere: ot cependant ila étaient
or 3% Javerts d'ou t'on peut conclure que des pro-
au < y" |dléroes plus compliqués que ceux fourms

20 % [par se nasers, doivent temiariser l'esprit
Si ay [avec les grandes avstractions et lui faire
Be au [trouver prs actes ceiles que le Jeu lui
27 ay |Présenters.

* Le jeu des écheca est un smusement

F
L
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NADIENS
Notta:

C4. wiliiame

1-PRD et l'exercice par le Fainianement et une
2CIPR Bppifcation soutenue pour arriver & us
2-Fin: i certain degre d'inceitigence pour le bien
«at Jouer qui ne peut se donner.
oO, 5 Mus ce qui depenr de chaeun c'est de
STIR se pénétrer de certaines régles de €
T-¥3C mes méthodes qui enseignent à jouer
sv art et par consèquent avec esprit.
S-PSTR Le joueur attentif gagne au moins une

15-Fas
tas Memaçant de gagner ja Lume par

pêche de

   

mu nonne œulte
CHAMPIONNAT DU CANADA 1560

VE COMITE — M. T. Hampson, Pre
   
  
nt, M. J Schneider, Be =

Maurice FUE, directeurs. MH. Hanneault
M 1-H Ward. MU. Robillard. M. E.

M. Gaston Gaudet.

 

Ware dor elre soum TIE.
ae: Lu 8 octobre 1980 su 13 octobre
Len ai, Le ate devant
et
INVITATION
«nvsera fait pour técolter

   

  

  

 

firata nécessaires à Inrgansation, Milner Ba
QUEBEC id

Flussement du lournoi évier de l'Uneon |1-PiR
relaie de Quèbec. 2-CIFR

"4 ..
In
4
*
à
oy

: 8
TORONTO

M. 8 PinzAr vent de nouveat rempor-
aptonna: du Central High Behovi

--Mornard  Fregaman et ‘I. Ncholieid . *
mont actuellement & préparer la biographie TRI TORR

aitienne des Echecs. CR ; Rae
OTTAW row ; food

Tovennl du championnat de Foul | 15-FiD Cr. 36.0GF i. Abani.
Caress Club, Monte ‘rois
Brunet | “en ‘Konan » Par M X Tarauover, Paris - A Vat:
— Toes ors 0! tention de MM. N. imhesne, Québec.

AUX 1 pièce

 

It semble bien du: lutte soi
bu du Monde”
cute

1a science des debuts conns
en Jeu
dons le plus petit

  

de varie,
La partie présente (rois phases princi-

pates: le début. le mine ct le jeu de fin,
14 (bul est ternine, g‘néral-roent par-

tant.
A ia mielleure Case. que les ‘Tours sant
en cummunlestion, Ou peuvent sy metire
Sacthement. Cependant, on peut
Shiu) comme terming, un debit on je trait
ne présente plus qu'un eventage & peu
pres impcreeptinle.

Tex débuts et tes fins de partie soût 162
eles plièses mussep:ful-» de démonstrae
thon; leg sutorit sont quelquefuls ea
déasccerrd sur les débuts; les Mas de partie

bmuernen: analystes.
te milieu de partie présente trop de

mumbriaigunt pour qu'elles puissent dire

 

  

Manane City, Me.

La »umme de Lrois cents

etre choisi plus

-— Un brage sous forme
ies

 

une
Fucunt {Homphe n'est phe

a mettre
le plus grand nombre des places

nombre de coups «en
pincant chacune d'elics 3 as melileure case

quand tnutes les piéces sont 'arties

regarder

Qui se refuse aux caiculs de la rapidité.
Qui fixe l'attention sans ja fatiguer trop,

lation et dispose rit

 

p
       

 

son succes,
La victoire

cintrvoyan
résuliat de son adresse.

. mais non pas du ba-

 

  

  

 

Bi} manquait de connaissance
1 qu'en en acquérie par ia réllexioi

  

  

 

régle & chaque partie qu'il vient de perdr”.
On voit done que
Joueurs en fait tous les frais que tout y

perdre sa partie que par manque d'atlen-

de son adversaire: qu'ti ne pourra donc en
vouloir qu'à tui-même si c'est par sa pra-
pre Inadvertance où encore par mauvaise
disposition passagère qu'il perd car quoi-
qu'afrranent du hasard ce jeu ne laisse pac
d'être journailer. Comme 11 dépend de (à
ue de là présence d'esprit et de ia nel-
tete don liées 11 n’est pas étonnant que In
Plus tégère distraction une préoccupauon
quelconque de pelne de souci où meme no
plaisir oceasionne la perte de (a partie eu
Pits fort joueur et le fasse pour ainai dire
baisser de plusieurs degrés de force. Mya
Aus Louis les tours où jl est entièrement
maitre de fui ren ne lui échappe tout lus
est present,

  

 

 

     Bianca: 3 pièces
Les Blancs jauent et font nube,

Une des raisons péremptoires qui êta-,
blissen cou

  

  

  

  

qu des aperçus. de même
Cesorce 8 une pius grande sagac
Le au prueur st dans sa te, 0”

Ja sal ction de ne devoir qu'à tul-mmême

Celui qui perd, dit Aitiey, perd par ss
a

 

  

Y'amaur-propre des

depend de l’exprit de la voionté et de ‘a
capactié de celui qui y joue qui ne peut

tion ou de Concepilun où par la aupéricfite

 

LA PATRIE, SAMEDI ter JUIN 1940
PHOBLEME Ne 334

Par M. J. Wenda. La Biratôgie. — À
l'attention de M. Mernard Freedman —
Toronto, "

Noirs: 10 places

vez les pions franchement et sans hésita-
tion. Ne poses pas le doigt dessus & l’A-
vance. pas plus d'ailleurs que sur les cases
vide fin de faciliter les combinsisons.
Ne faites pas usage de ces s, de

ces phrases absurdes et dénuées de sens

  

 

 

  
Blancs: 8 pièces

Les Blancs jouent et font mai en 3 coupe.
SOLUTIONS

Les cists des solutions de la semaine
dernière éinient pour les Biance:
ETUDE Ne 353 par M. X. Tartakover.

1—F-BCK4.
PROBLEME No 353 per M. 4 MiRan.

1—TaP.

 

    

 

(Suite de In page 55)

PHILUSUPMK DU JEU DE DAMES

Presque tous les bons joueurs. et plu-

sieurs auites, ont une plus haute opinion
de leur valeur qu'elle n'en mérite.

Une personne est eerikine qu'elle det
metlieure joueuse que tel aüversaire, quoi-

qu'elle suit forcée de reconnaitre qu
suite de quelque raison inconnue, elle Bait

in majorité des parties
autre n'attribue son ineucces

je d'attention aux details,

eile considers comm: tant pas un vral

nre pour le jeu et elle est obligée de se
d'avoir #u, & ub

partie
ait perdre. Un
doi être très
prestue toutes

 

  

  

  
  

qu
troisième joue
fort parce Qu’
a solutions de:

11 peu: faire ceel, et cependant être (nca
pable de bien jouer toute une partie, Car

Wl est bien plus facile de tromer durant
ses loisirs ce que l'on dil étre praticable,
que de décider dans une partie présente
Qu'il ent Ou non prudent d'essayer telle Ou
telle matière.
Très souvent |! arrive qu'un amateur qui

mn du gemle [Nir se Jeu, Mais joue par
théome, fe fait battee par un joueur de
quatrieme ordre, qui, s'étant familiarise
Per une pratique constante avec tous ies
rerreta du jen, preparere un pltge ob son
adversaite ira se inire prendre. Dans un
cas semblabie le perdant peut fort ben
devenir ie medleur joueur des deus. Mais
pour le mement, 1l ne l’est pas.
Quelquelois un jouear  vens dira que

waite jour, 15 a. pour ln première fois.
Joué avec monsieur un tel — Un for tat-
teur — qu'lt & remporté la victoire. mais
avec beaucoup de difficuité. Voire ami se
trompe (ortement en Bunposant que ceci
est le cas Un joueur, qui à se répulniion
à consacrer, joue (oUjOuTA alec bEAUCOUP
de paulence coñtre un inconnu dont 1t ne
suit pes (@ torce. ll ne laisse Pen au
hasard, ei n'eseaie Jamais plus que de
gugner in partie: re qui est tout ce qu'il
© entrepria de faire.

TOURNOI OK T'OUEST

 

   

      

      

  
  

 

Voie leu rewiliats den frais lernières
tondes diapulees duna le tournoi pour 14
«bampionnet de ln partie ouest.

Gème rende
H Boyer R Rubidoux .
1 Maher Lo... A. Rubidout _.
F. éoissoiy .. 4 à Besuchesne.*,

Téme ronde
L. Miheu » M. Boyer ....... 0
# Bansjoiy A. Ronideux .... D
1 A Beaurh BR. Rotideux 2.00 Ÿ
MM H Boyer et A Hobkleux en Ptant

à leur seconde deéfdite se trouvent éhmines.
Sème rende

F Boisjaly ‘GR Eobdouxx
L. Maheu ., «0 J A BesuAchesne 1

Voici ls travail arcotmpti à date par ses
hui concurrents inscrits au début du tuvt-
ot,

   

   

  
  

  

  

3G NPP
J. A Besuchesne ...... 1 3 3 1 84
¥. Bomly a3 41 en
I. Mahe, , 8 25 1 83
BR. Robidoux s 7 > 1565
A. Lorrain « 2 02 SU
H Bover . 1.00% 2 37
A. Robidoux « 4 2 343
sc 2: wu

Noug fecommandons aux nmateure d'év
ter de faire ta partie de tels ra, parce
qu'ils emploient des moyens aheolument
étrangers & ta science du jeu. Etre ma-
deste avec beau Jeu, perdre sens humeur
et gagner suns jactance. ‘sont trois choses
A mettre en pralijue de bonne heure st
l'on veut se fuire le FXputation d'un jouer
mouleste €: an brau Joueur.
taboury su sujet de

fortement tnls en jeu

   
» exprime

l’amour-propre st
chez les joueurs de dames

1.4 partie est un combat do"
ne regacde in perte comme une humiliation.

eit dont

 

Un peut accorder À son advorsa
avantages eur sn, Maia jamal
l'enprit Or, le joueur qui a le des
Jeu de dames y est prexpie toujours for:
de ia, le fessentiment et la mauvulse hi
meur. Les Rens pridents savent le cacher:
Main duns les épouriis et les préeomptueux,
elle perce malgré eux, À \ravers leurn re-
proehen, leurs 1racasserien et leurs mauxais
propos. IL y a une vérité incontestable,
Qu'on nesperd À ce J qu'après avoir mal
Joue. La faute où les fautes plus ou Moins
Krussières ne font ren à l'affaire, on ne
duit n'en prendre qu'à soi-mème € jamais
aux aulres,

L'étégance et la purelé du jeu demandent
l’a” ne touche ioe cases ol led pions

au'avec les yeux, à moins que ce ne soit

 

bien des

  

  
  

    

  

   

 

 
 

que pr
sans esprit dans le cours dpe parties. Par-

les peu afin 6 ne pas -distraire votre
joueur. ’ “

#1 vous voules faire des progrès rapides.
ne jouez qu'avec des joueurs qui sont un
pets plus farta que vous et choisissez-les
de manière que tuer force suive au progrès

= G. BEUDIN.
 

PARTIE CANADIENNE
Jouée dans la cinquième ronde du mateh

international d'équipes en septembre 1929.

Noire: M. John Gendron, Mostréal.
Blancs Noirs lanes N

  

  
Par Maitre Ar.hur Poirier.

Notes: & pièces

 

8
Leu Blancs jouent et gagnent.

LEME FRAN 4 Ne 301

Par Maitre Arthur Poirier,
dédié à M. Henri Duranieau, Montréal,

Noirs: 3 pieces

  

 

Blancs: M. Fdousrd Beasrsgard, Holyoke

Verdun ~—
Daii¢ 2 M. Phitippe Duranieau. Montréal.

Verdun =

NTUDE CANANIENNE Ne 204
Par Mare Arhur Poirier, Verduu —æ

dédiée à M. Maurice Sarrasin, Moniréal
Nolrs; 34 pléces

 

  
  
2
7
a

Blanco: 14 pièces
Les Blanes jouent et gagnent.

PROBLEME CANADIEN Ne Jol

Par M. Hector Boyer, Côte St-Faul —
Dédié aux damistcs de ft-Valérien, Ou
Bhetford.

_ Noirs: 5 pièces

àM 9 9 MR
Bm Th A
nA Aen] mM
ne
wenà

    
 

Blancs: 7 piesa
Les Blanca jouent et gagnen*.

SOLUTIONS

PROBLEME ANGLAIS No 300 — Par
Maitre Arthur Poirier, Verdun,

Bianca Noirs Btancs Noirs
18—26 |31— 5 gagnent.

17— 1 26—27
PROBLEME FRANÇAIS No 206 — Par

Maitre Arthur Poirier, Verdun,
Blanes Noirs Blancs Noirs
H--30 13-35 2-2 13—33
23—19 35-—13 3s—18 f+nid
ETUDE CANADIENNE No — Par

Maitre Arthur Poirier, Verdun.
Noirs Blancs Noirs

as 2041 se—21 14-38
50—44 228% IT—32 9-2
39-33 34-0 3s 9 3835
42-3 case 31—- 7 gagne.
PROBLEME CANADIEN No 30 — Par

Maitre Astkhur d'Aray, Trois-Rivières.
Blancs Noirs Blancs Noirs
3-20 se—84 25—J1 Gagne.
20—25 0-70

Ligue MontréalJunior
Trola importantes rencontres 40

vont Aisputées de nouveau diman-
che prochain dana la ligue Montréal
Junior, Les champions provinciaux
de 193$, 18 Kik Junior, Iront rencon-
tree le Cherrier de Vic. Fontaine,
au terrain du C. P. 8t-Alphonse de
Youvilte à  h, 30 p.m. Au Parc Jar-
ry, les Marchands de Verdun cruis
xeront le fer avec te club du gérant
Hamid, Je Seven Up à 3.30 p.m. Le
solr. A € h. 30 au Parc Lafontaine,
tes Marchands de Verdun en vlen=
dront aux prises avec le Cherrier,
Toutes ces rencontres sont de hau-
te importance, et chacun de cs

 

 

 

clube s'efforce de prendre la tate
de la ligue. Les Marchands de Ver-
dun, qui n'ont pas été chanceux dis
tnaniche dernier, perdant une rencone

Jatre des plus contostées jusqu'à
huitième manche, earnierant do
da faire oublier cette défaite, de #

  

sôté, le Seven Up tient lui Auxsi À
vette renggntre. le Kik essalern de

Acontinuer sa marche triomphal
Youville, mais Fontaine peut ?
lui fauser une désagréable surprise,
Suit le classement de la tiue À date:

 

  
 

G 12 Tr
{ 0 1,400

8 1 1 ‘s00
Le» Bunce Joy hmJoment et gagnent, a ra

 

 

Il peut

  

  
tigue habituelle, nervosité,

puisement. 
mer jpruer -Ivens ce ees ponasez ou onie- |

Cie Médicale More, 

travailler
quinze heures

   
douleurs

Far la poste: 56c In boîte ou 8, $1.23.

ULES
 

par jour...
Pour avoir cette enduran-

ce, il garde ses muscles en
condition en prenant les
PILULES MORO aussitôt
qu'il se sent fatigué. Non
seulement ce bon tonique lui
conserve ses forces, mais ii
le préterve des malaises al
communs choz les hommes
qui travaillent durement.

Iles PILULES MORO ne
coûtent pas cher, elles sont
faciles à prendre et donnent
des résultats remarquables
dans lestraitement des trou-
bles suivants: uiminution de
force, absence d'appétit, fa-
de dos et de reins dues à l'é-

Deals, Montréalres 8.  
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   ARMAND ET LES PIRATES n°
    

Le méquisement werire à
rien, Ît va y avoir di la casse

quelque part, Martin.  

      
 

 

  

  

Lami de M. Hell§_échenge son réflexions avec Jeannine.

            
         

 

    
 

        

     
    

 

     

- - - — - -
0 7 ] ‘êve dent j'ais entonée. merQuaÿe M. Halls » commencé à Brest ia plus beau r Dans quelques années, quand nous serons

pee || Meame) Seflour nner , ey œ
maha. cronos . vraisLeaurais jamais pu m'acheter avait un coeur grand comme la terre

c'était un rêve. , -
 

% 77

7 v 7
Tu peux croire tout >

Partout où je re Ww fos ane ph jumationme
garde, je vois de now votile ’
veaux puits artésiens.

(3

; n
“ J

J    
 

 
 

 

Tians-la toujours en jo
Diane.’ S'il tante de fuir,
tire sur fui. On n'entendra
pus je Bruit de la Gétons- gg
lien cat cette :
caverne ast
bien sourde,

 

  
 

 

Léchez-le, monsieur
l'agent,

Noa.2
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AAies] 3 L'arrivée de Baptiste dérange Jos. Bres-de-Fer. Baptiste est revenu

~1 — p "
Mesdamen et messioure, Sos Bras-deFor Psitti Mont arrivé. 11 descend | : raz. dai
veTaedeux rondesavec Arthur Radin, de la voiture du docteur. La Slery pais. comes où dit Lamantendue
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26-FÊTEANNUELLEdes |
CHEFS DERAYONS A

| LA PLUS"GRANDE -

T SERVICE AUTOS AUT “VENTE

/

Venez à Montre
3 JUIN ,\ PE L'ÉTÉ à n ;

| LUNDI eect Veui a vous apporte des aubai- SE Os f

 

 

 
  

de départ ant toute us imserpaseable pour

de male a os aagasins 3 5 bem LES VACANCES, Premioleon!Cartons ot

» reffectuers autobus meill tôle Les do a. afin

Le déqurt * SEMONT — un nue, Cures . de

bus RO de In 2c BVT aubain ’

vdDEBase Elrd Roost,

|

LIVRAISON

[

22fice ian ,,, ës de la saison =.
tant oe x per tC, De- chem; vent cBenty

pre pat to Papi ponte Deborimier € GRATUITE Les re de fermersLepreà Assister

SleDeMontigny- Montigny Deux autobus à la campagne ou ; tr . 4
» — Deu J a

; sT-HENRL — un“ par x Y Tangle des ne dans la baukeue
No

- i ri é , pay l’aprè . .

rant du parc Ceres Notre- enDenis « CreanDevs d'après notrecar
' 1

: d'été.
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; QUELQUES-UNES DES SENSATIONNELLES |

| AUBAINES DE CETTE VENTE LUNDI | 

   

posTALESsow oc (utr BE BALANCOIRES DE JARDIN .. .. .. .. 8.79 rasus4.79
GANTSCROCHETESÀ LA MAIX 29 TISSU “RAJAH” IMPRIME, la verge .. .. 59 rire |

DAMES +erwanes roroc96 LANTERNES ELECTRIQUES,chacune .. 1.00 QUALITÉ-.v seu»*=. 69

ryoma|4 .00 AMPOULES ELECTRIQUES .. . 6 pour 49 LeCE1.19

oo,BOBSourende co1,77 HORLOGES DE CUISINE PORCELAINE 2.79 BRT torare,chau.+ 2489 »

DAETUR 1.29 NAPPES PURE TOILE 50” x 50”.. .. .. .88 LLL

Cinoong Tous mower 1.29 TAIES FINI TOILE 42x 32", la paire . .. 55 haceLE BY 1

commisoxous.i.1.89 POELES A L’HUILE 3 BRULEURS ... .. 17.25 FE6.59 :

gmsge PONTESDOUSTQUARES ONG 200

|

Gudege
mousprcour cu1,99 CHASSIS MOUSTIQUAIRES 107x 287. 35 pymac.ws 1pe |
aroonPOUR CUT, 39 ® is Fré sorparesse1,99 ‘

momies 8,79 MPUISSTERES | mmm88
jazoveux Lane xr aarongg oneSHSAARBe wm98 7     


